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LANDE 


A L'’EMPEREVR 


Otre Sacree MAIESTE ayant bien 
voulu m?accorder la grace de mettre Son 
Augufte Nom a la tete de mon ouvrage, 
qui concerne une matiere que les Prin- 
ces memes ont confideré comme trés 
utile , j ai l honneur de le lui prefenter , 
: 


la fuppliant d° accepter avec fa bonté ordi- 
naire ‘ce foible ‘Tribut d’ un fujet qui è 
le bonheur d’ etre depuis fi longtems a 
fon fervice. 

J ofe efperer qu’ a cette confideration 
Votre MaiesTe l’ aggréera, et d’ autant 
plus volontiers que mon defsein à eté d’ 
inftruire la Nobleffe de tout ce qui eft 
relatif foit a P Art de monter a Cheval, foit 
a la connoifsance particuliere des Che- 
vaux; Et a fin de rendre plus intelligi- 
bles les diverfes obfervations contenues - 
dans mon ouvrage , j} y ai Joint mes pro- 
pres Defseins en Taille douce, croyant par 
la le rendre plus util. 

Je ne cefserai d’adrefser au Ciel mes 
Voeux les plus ardents pour la precieufe 
Confervation de Son Augufte Perfonne , 
et la profperité de fon Regne; C eft dans 
ces fentimens, que penetré du plus pro- 
fond refpe&, j'ai l’ honneur d’ étre 

De Votre Sacgee MAIESTE IMPERIALE 


Le trés bumble , trés foumis, 
& trés fidel ferviteur et fujet. 
Le Baron D’ FIseMBERG. 
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AVERTISSEMENT 


==s E Monde poffede deja plufieurs beaux livres, 
sn ai traittent de la qualitè du Cheval: mais 
tous ces fameux Auteurs, qui les ont compo- 
‘ È i auroient dù aufli montrer par des defleins 
gravés en e arfiille douce, ce qui ont écrit à l’egard de fes 
membres pour rendre la chofe encore plus intelligible; 
ainfi } ai cru neceflaire d’ en donner une idée plus exa- 
te et plus claire par mes propres deffeins, que j’ ai 
fait graver , où on verra donc diftinfement toutes les 
parties du Cheval, en forte que fe trouve dans mon 
ouvrage tout ce qui regarde les beaux Chevaux, ainfi que 
ceux qui font mal faits et defeQueux: la matiere elt 
réellement intereffante pour le public, et ne deplaira 
pas méme aux Connoiffeurs, ne laiffant pas d’ avoir fon 
utilité pour tout le. Monde. Les remarques, que j y 
ai faites font tres exades et mettront chacun en état 
de connoitre la beautè et la difformitè du Cheval felon 
qu’ elles font reprefentées par mes deffeins. Ce qui re- 
garde fa bonté, et fon defaut, eft expliqué par un de- 
tail bien jufte , & fondé fur l’ experience: j' y ai enco- 
re joint fes diverfes marques, et fes diferens contre- 
poils, qui ont pafsés de tout tems pour des indices de 
fa qualité, ou de fes caprices: c’eft là, qu'on set trom- 
pé peut erre quelque fois, mais cependant on les a tou- 
jours confiderè comme des marques infaillibles et dignes 
de reflexions, & de connoiffance. Au refte j efpere que 
cer ouvrage aura fon utilité, et que celui è qu’ il plaira 
de fuivre mon avis, évitera aifement les pieges, qui font 
tendus à tous ceux, qui veulent acheter des Chevaux. 


DE- 
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AVVERTIMENTO 


SSL Mondo di giù pofiede molti libri, che tratta- 
no della qualità del Cavallo, ma fe î fa- 

mofi Autori, che gli hanno compofti, aveffe- 
SS ro dimofirato con de’ difegni in rame, quello 
che delle. fue membra hanno fcritto, la materia farebbe 
più intelligibile. Perciò ho creduto “necefsario di darne un 
idea più efatta , e più chiara co’ miei propri difegni, 
che ho fatto incidere in rame. Si vedrà diflintamente 
in ef tutte le parti del Cavallo , dimodochè fi trova 
nella mia opera tutto ciò, che riguarda i Cavalli belli, 
come quelli che fon malfatti, e difettofr. La materia è 
realmente intereRante pel Pubblico , nè difpiacerà agl in- 
telligenti , mentre non lafcia di avere la fua utilità per 
chicchefia. Le riflefstoni , che io ho fatte fono efattifime, 
e fecondo quello, che ho dimofirato ne’ miei difegni, met- 
teranno ciafcheduno in iffato di conofcere la beltà, e la 
deformità del Cuvallo. Quello , che riguarda la fua bel 
tà , e difetto è efprefo con un dettaglio ben giuffo , e 
fondato full efperienza ; ed in oltre vi ho aggiunto i 
fuoi diverfi fegni, e contrappeli , i quali fono ftati re- 
putati in tutti i tempi per indizj della fua qualità, 0 
de fuoi capricci. Alcuna volta uno fi è forfe ingannato , 
ma quefi non offante fono fiati confiderati come rifcontri 
infallibili, e degni di riffefione. Del reffo io fpero , che 
quef? Opera avrà la Sua utilità, e che chi vorrà fe- 
guitave il mio fentimento fcanferà facilmente i lacci , che 
a tutti quelli , che vogliono comprar Cavalli ordinaria- 
mente fi tendono. 
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DIVISA. La Briglia è la mia virtù. 


EZIO creduto proprio di mettere queffa divifa in 
fronte della mia Opera per la morale, che ella 
Eli contiene, degna di riflefione, e capace d' infpi- 
: | rare de buoni fentimenti in più occafioni , nelle 
quali fi potrebbe fdrucciolare, ed anco cadere fanza la fua 
safifenza. Ma fccome la mia intenzione non è di mora- 
lizzare , così parlerò della fua virtà , relativamente a Ca- 
valli, mentre in efsa confille il tutto, ed una quantità di 
eccellenti Cavalli fono ributtati e perduti, a cagione che chi 
dà Joro la briglia non comofte diftintamente la qualità del 
morfo, che gli conviene ; ficchè fi può dire con verità , che 
nefsuno potrà lufngarf d’ imbrigliar bene il Cavallo, VARZI 
quello, che abbia prima efaminata la fua qualità, cioè fe 
? incollatura fia ben rilevata 0 corta, sfilata © grofsa, 
falfa o pendente: le ganafie nè troppo alte, nè troppo fer= 
rate, ma baffe , e bene aperte; e la fua barba, che è il 
luogo dove fi pone il barbazzale mon dee effere nè troppo 
Scarfa , nè troppo grofsa, dalle quali cofe fi può chiaramente 
dedurre, che mon è tanto facile come fi crede D imbrigliare 
un Cavallo. Io avvertirò prefentemente ciò che fa d uopo 
confiderare nella fua bocca, la quale ricerca maggior cir- 
cofpezione dell’ incollatura , dovendovifi ofervare fe la lin- 
gua fia più groffa dell’ ordinario, il palato troppo pieno , 
le barre troppo taglienti o piane, e la bocca 0 ecceftva- 
mente , 0 poco fpaccata. Dopo di quefte ricerche bifogna 
far: fabbricare il morfo fecondo le circoffanze : eccovi delle 
ragioni, che non fofrono eccezione, ma che fono l' effenziale 
per imbrigliare î Cavalli come fi deve, e rendergli obbe- 
dienti, graziofi, e perfetti nella mano del Cavaliere. Io m ap- 
plicai ad imparare quel? arte fubito che fui meffo a caval- 
lo nella mia gioventàò alla Corte di Saxe Weimar, ed in 


tutti 1 pacfi dove dipoi fono fato , ho continovato a dare un 
die 
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DEVISE. La Bride eft ma Verta. 


[N 


a 


qui regarde les Chevaux, car tout roule la deflus, et 
une quantité d’excellens Chevaux font rebutés et perdus 
à caufe, que ceux qui leurs donnent la bride, ne con- 
noiffent pas fufifemment la vertu du mord qui leurs con- 
viene; ainfi il et conftant et trop veritable, que per- 
fonne n° ofe pas fe flatter de bien brider le Cheval, 
que celui qui examine auparavant fon encolure, e’ eft 
a dire, fi elle eft bien relevée ou courte, éfilée ou 
grafle, fauffe ou penchante: les ganaches du Cheval 
ni trop hautes , ni trop ferrées, mais baffes et bien 
ouvertes , fa barbe étant l’ endroit où porte, et où on 
place la gourmette ni trop mince, ni trop groffe . On 
comprendra donc par ces chofes mentionnées qu'il n'eft 
pas fi facile qu’ on perfe de brider un Cheval. Je dirai 
maintenant ce qu'il faut confiderer àl’égard de fa bouche 
étant encore plus circonfpede que l’encolure: On y doit 
obferver fi la langue n’eft pas plus groffe qu'à l’ordinai- 
re, le palais trop epais, les barres trop tranchantes ou 
trop plattes, e la bouche ni trop fendué, ni trop peu, 
mais jufte, Ainfi aprés une telle recherche il faut favoir 
faire ajufter le mord, fuivant ces circonftances remar- 
quées. Voici des raìfons qui ne fouffrent point d’ ex- 
ception, mais qui font l effentiel de brider les Chevaux 
en regle comme il faut, pour les rendre obeiffans, agrea- 
bles et parfaits dans la main du Cavalier. Je me fuis appli» 
que 
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qué d’abord à apprendre cette fcience lorfqu’ on m'amis 
à cheval dans ma jeuneffe, étant alors à la Cour de Saxe 
Weimur; j'ai continué depuis ce tems là dans tous les Pais 
oùj ai été de donnerà l’eperonnier mon deffein de ce mord 
que j'ai cru convenable au Cheval, et j" ai toujours 
trouvé fans vanité , le bon effet que j'en attendois . Aufli puis- 
je affurer que les amateurs de l'art de monterà Cheval ont 
éftimés mon attention, et ma connoiffance dans ce fait lì, 
“et par tout où je me fuis trouvé mes mords ont été co- 
piés, principalement touchant la gourmette, que l’onn’a 
pas conniie avant moi. Par exemple à Naples où je re- 
ftai quelques années, en Anglettere où je fus plufieurs . 
Jen ai laiflé de méme ma memoire en Lorraine depuis 
que je fuis entré dans le Glorieux Service de S. M. I. où 
Jai l’honneur d’etre aQuellement Dire&eur et premier 
Ecujer de Son Academie de Pife, où on voit porter les 
Chevaux de Manége des mords de mon invention et de 
ma facon: Je me fers jamais de la Martignale pour placer 
ou ramenerlatéte du Cheval , au contraire, je la crois d’un 
mauvais effet et tres inutile, ajant trouvè de tout tems 
par ma longue éxperience, que l’habilité de l Ecujer et 
le mord convenable à la bouche du Cheval, font unique- 
ment ces deux chofes neceffaires qui mettent bien les 
Chevaux dans la main, et leurs donnent l’appui lojale et 
agreable : Je finis croiant d' avoir affez dit de la vertu de 
la Bride, en ce qu’ il regarde les Chevaux; et il ne me 
relte , que d’ y joindre que la Taille douce reprefente un 
Cheval Barbe, que } ai dreffé pendant que l Academie 
€toit a Florence. 1! ma donné tant de plaifir par rapport 
à fa fineffe et à fon air qu'il avoit de manier fous moi, 
que je le nommois Favori. l'ai fait auffi pour fa memoi- 
re ce propre defiein gravé, qui lui reffemble beaucoup: 
je l' ai cheifis avec raifon pour la Devife, parce que la 
Bride a produit en lui toute la vertu er la perfe&ion qu’ on 


peut pretendre d’ un Cheval parfait et achevè de fa Nation. 
Tére 
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difegno al brigliajo del morfo che ho creduto convenire al 
Cavallo, ed ho fempre confeguito quei buoni effetti, che me 
ne fono promefo; ficchè i poflo div francamente , che gli amato- 
ri dell arte di montare a cavallo hanno flimato la mia at- 
tenzione , e la mia intelligenza in queflo genere , mentre in 
ogni lungo dove mi fon trovato, i mici morfi fono ftati co- 
piati : Specialmente per il barbazzale , che non s° era mai 
così conofciuto prima di me. In Napoli per efempio , dove 
fietti qualche anno , ed in Inghilterra ove mi trattenni 
un gran pezzo, ne ho lafciata la mia memoria: ficcome 
in Lorena, da che entrai nel gloriofo fervizio di S. M. IL, 

che ho P onore d’ efercitare attualmente in qualità di Di- 
rettore, e primo Cavallerizzo della fua Accademia di Pi- 
Sa, fi vedono portare a’ cavalli di maneggio i morfi di mia 
idea ed invenzione . Io non mi fervo giammai della Ca- 
marra per incafare o rimetter bene la tefta del Cavallo, 
credendo al contrario, che queffa produca un cattivo, 0 
almeno inutile effetto, avendo (perimentato colla mia lun- 
ga pratica , che P abilità del Cavallerizzo , ed il mor- 
fo adattato al Cavallo fono le cofe necefarie a ri- 
durre bene i Cavalli alla mano , e che gli danno l ap- 
poggio giufto , e trattabile . Termino le mie riflefioni , cre- 
dendo d’ aver detto abbaffanza della virtù della briglia 
per quello, che appartiene a’ Cavalli: e folo mi refta da fo 0g- 
giungere , che il rame rapprefenta un Barbero , che io 
rilevai nel tempo, che P Accademia era in Firenze. Que- 
fo mi diede tanto piacere attefa la fua finezza , e D a- 
ria, che fi dava per iftar fotto di me, che lo chiamai fa- 
vorito, avendo anche fatto in fua memoria quefto dife- 
Segno che lo raffomiglia dimolto . Io Y ho fcelto per D em- 
blema, poichè veramente la briglia produfe in lui tut- 
ta la virtù, e la perfezione, che fi può defiderare in un 
Cavallo finito e perfetto di quefta Nazione . 
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Tefta Montanina. Fic. 1. 


= A Dellezza di quefta tefta confifle in quanto, 
ii che nella parte d avanti raffomiglia quel- 
la del Montone. Egli è per altro difficile 
ss 2 trovarla tanto perfetta come io la deferi- 
verò. Bifogna principalmente che non fia. grande, che 
abbia P orecchie ben fatte , mentre la maggior parte di 
quefte tefte le hanno mal piantate, e lunghe ; gli occhi 
devono effer grandi, aperti, e non incavati, poche ga- 
nafce , e aperte, poichè efsendo alte e troppo ferrate co- 
me frequentemente accade , non vi è modo d’ incafar 
bene la tefla. In oltre quefta fpecie di tefta ha il di- 
fetto di non avere quaf barba , il che cagiona ; che il 
barbazzale non refta nel fuo luogo, ed impedifte al mor- 
fo P operare; d'onde procede, che quefti Cavalli di te-' 
fia montanina , che non hanno barba fuficiente , battono 
alla mano, cofa molto difpiacevole per uno di buon cu- 
flo, fuccedendo (pefse volte, che in vece d' effer ridotti all 
obbedienza f ritirano intieramente , del che ho veduto ? 
efempio în più cafi. Perciò non è di mio gufto pel ma- 
neggio , parendomi migliore pe’ Cavalli da carrozza , ne i 
quali non fi guarda così efattameate, la finezza della te- 
fa di cui ho fatta menzione ; contuttociò i gran Signori 
per avere Stalloni colla teflu montanina fanno cercarne 
appofa nel Regno di Napoli , o in altre parti d' Ita- 
lia , per mettergli nelle loro razze , affinchè comunichino 
tali qualità a i puledri, 


Tefta Ordinaria. Fic. 2. 


Uefta tefa non richiede le riflefioni da farf fopra 
dell’ altre, come fi vedrà per le ragioni, che allegherò: 
10 
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Téte bufquée. Fic. 1, 


| Oute la beauté de certe téte confilte en cequ 
elle a le chanfrin femblabe à un mouton, et 
e eft pour cela, qu’ on l’appelle ordinaire- 
22528] ment téte moutonnée. Il et cependant dif- 
ficile de la trouver fi parfaite comme j en ferai le de- 
tail. Il faut principalement qu'elle ne foit point grande, 
ajant de belles orcilles , parceque la plus grande part de 
ces téres les ont bafles et longues; les yeux doivent étre 
grans et à fleur de tète , peu de ganaches et bien ouvertes, 
car èrant hautes et trop ferrées , où elle peche tres fou- 
vent, il n°y a pas mojen de la loger et dela faire porter 
en beau lieu. D’ailleur cette forte de tétesa encore le de- 
faut de n’avoir prefque point de barbe , ce qui et caufe 
que la gourmette monte toujours et empeche l’ effet du 
mord pourlabien placer, d’où vient qu'on voit beaucoup 
de chevaux ajant cette tére bufquée qui battent à la main, 
chofe fort défagreable pour un bon Connoiffeur. Il arrive 
aufli fouvent, des qu’ on veut les contraindre de les rebu- 
ter tout à fait comme j'en ai vu l’exemple; ainfi cette té- 
te n’elt pas de mon gour pour le manege, mais je trouve 
qu’ elie convient mieux aux Chevaux de caroffes, où on ne 
regarde pas de fi prés les qualités requifes , dont j'enai fait 
mention: c’ eftaufli pour cet ufage que les grans Seigneurs, 
qui ont des haras, font chercher exprefflement des Che- 
vaux qui ont ces tétes bufquées dans le Rojaume de Na- 
ples, ou dans des autres bons hàras en Italie, pour s’ en 
fervir ; et l’experience fait voir, qu’un Etalon ajant latére 
bufquée la donne aufli à fes échappés. 


Téte ordinaire. Fic. 2. 


A Téte ordinaire n’elt pas fujette aux reflexions que 


je ferai fur les autres, comme on verra par la fuiet 
B Je 
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Je dis franchement qu’ à mon gout elle furpaffe toutes for- 
tes de tétes, principalement quand elle eft petite et mai- 
gre,; ajant peude ganaches, de petitesorcilles , et bien pla- 
cées, de beaux et grans yeux, des nazeaux relevés et ou- 
verts, la bouche peu fendué et affez de barbe è fin que la 
gourmette refte fur fon endroit; latrouvantainfi , tous les 
bons Connoiffeurs feront de mon fentiment. 


Tete' de Brochet: Frc. 3. 


C Ette éfpece de téres eft fort commune parmi les che- 

vaux de Veftfrife et dela Veftphalie, et prefque par 
tout en Allemagne; j'ai vu pourtant quelques Barbes qui 
l’avoient aufli; elle eft meprifée erant ordinairement pluf- 
tot groffe, que legére, ajantle front fort large, et le chan- 
frin enfoncé, ce qui lui donne la reffemblence d’une hire 
de brochet; mais en recompenfe ces Chevaux ont des 
petites oreilles et des grans et beaux yeux, les ganaches 
ouvertes pour bien logér leurs tères . Il et vrai cependant 
qu’ un bon Connoiffeur ne choifira pour étalon un Che- 
val.ajant Ja tére de brochet ; elle ne convient non plusà 
un Cheval du manege, par rapport au dit defaut: pourtant 
tout ce ci n’ empeche point que l’on n’en voje des excel- 
lens pour le caroffe, comme auffi pour la guerre, et en un 
mot pour le fervice en general, mais peurtout cet ufage , 
on n’ en voit que des hongres., 


Téte de Lapin. Fic. 4. 


N appelle auffi cette téte, tére de Lievre, parce que 
le front ena la figure : elle eftordinairement petite 
et affez jolie, mais les Chevaux à qui la natùre Pa donné 
font prefque rous fourbes, fantafques, et capricieux; ainfi 
il faut que celui qui veut drefler un tel Cheval, foit bien 
capable de le rendre fage et obceiffant, et jPofe avertir, fi 


on 
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io dico adunque , che fecondo il mio gufto ella è più 
ffimabile di qualunque forta di teffe, Jpecialmente fe ella fia 
piccola e magra , abbia poche ganafce , orecchi belle e ben po- 
fi, occhi ben fatti e grandi, le narici rilevate cd aperte , la 
bocca poco fpaccata, e molta barba , affinchè il barbazzale re- 
fi nel fuo luogo. Trovandola adunque con tali requifiti ogni 
buon’intendente di Cavalli concorrerà nel mio Sentimento . 


Tefta di Luccio. Fic. 3. 


Ueffa (pecie di teffe è molto comune ne Cavalli di 
Wellfrifia, della Wefffalia, e qaafi di tutta la Ger- 
mania: 10 ho veduto ancora de Barberi, che P avevano : ma 
elleno fono rifiutate, effendo ordinariamente piuttoflo grof 
Se 3 che leggiere, con la fronte molto larga, ed incavate nel 
reffante delle parti davanti, che è quello che da loro la fo- 
miglianza della faccia di Luccio. Ma in Jupplemento di que- 
fi due difetti , tali Cavalli banno P orecchie piccole, gli oc- 
chi belli, e grandi, e Je ganafce aperte, onde pofono ben' in- 
caflar la tefta: Egli è però vero, che a cagione dei difetti fud- 
detti un intelligente non fceglierà per Iftallone un Cavallo, 
che abbia la teffa di Luccio, come neppure quando fi cerca 
della bellezza ne’ Cavalli di maneggio , febben non oftante fe 
ne vedano degli eccellenti per ufo della carrozza, e molto 
buoni per la guerra ,ed in unaparola atti a qualunque fervi- 
zio; ma contutte quefle ragioni non fe ne trovano degl interi . 


Tefta di Coniglio. Fic. 4. 


Uefta teffa è chiamata ancora tefta di Lepre , mentre 
la fua fronte raffomiglia a quella di queft’ animale. 
Ella è ordinariamente piccola, e bellina, ma i Cavalli, a 
cui la natura P ha data, fono quafî tutti maliziofi , fanta- 
Siici, e capricciofi, come } efperienza dimofira: ficchè la per- 


Sona che dee ridurre un fimil Cavallo, bifogna che fia afai 
B: ca- 
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capace di renderlo favio, ed obbediente. Io avverto adun- 
que, che fe f prende con impazienza, e rigore, fi rifica 
di guaftarlo ; fe gli f perdona la minima fantasìa , nov 
fi farà mai fincero: bifogna faper trovare il modo di per- 
venirvi, che è affai difficile, e così da quanto ho vedu- 
to, io giudico, che i Cavalli con la tefia di Coniglio non 
fiano degni di efer mefi in una razza: e chi comprerà un 
fimile Cavallo, avrà fempre da fare con animale foggetto 
a mille inconvenienti , © incapace di dar piacere. 


Tefta di vecchia. Fic. 5. 


Uefa non fu chiamata così fenza ragione, mentre ha 

tuta la figura d un Cavallo vecchio, cioè lunga, € 
fearnita, con le faltere fopra degli occhi, Ja bocca. eccef- 
fivamente (paccata, coi labbri ineguali, e cadenti, come fe 
non apparteneffero alla bocca, il che produce una brutta 
vifta. Egli è però vero, che fi vedono frequentemente de- 
gli Eccellenti Cavalli anco fra quei di Spagna, che hanno 
la tefta di vecchia. Ciò che fi deve offervare fi è , che 
ficcome questo difetto è ereditario, bifogna nella fcelta di 
uno Stallone, evitare che abbia la teîta di vecchia, affin- 
chè non la comunichi a fuoi Puledri . 


Macchie di Morfee. Fic. 6. 


Cavalli, che banno queste brutte macchie, non fono pro- 
pri per iStalloni, mentre efendo questo ua difetto eredi- 
tario, lo partecipano alla razza; ficchè un intelligente non 
deStinerà giammai per istallone un Cavallo , che abbia le 
morfee , ePendo una cofa difpiacevole ; e che trasfigura la più 
bella tefta di un Cavallo: Del resto fifatte teSte non hanno 
credito rifpetto agli occhi, trovandofi molti di questi Cavalli, 
che banno la vifta corta ,comepure a cagione della bruttezza, 
che 
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on le brufque, que l’on rebute, fi on lui laiffe paffer la 
moindre fantaifie, qu’ on ne le rendra jamais fincere: 
il faut donc favoir trouver le mojen pour en tirer parti, 
ce qui el affez difficile; enfin tous ceux que j ai vu 
n’ étoient point dignes par rapport à cette téte in- 
diquée d’ etre mis dans un haras, et celui qui achete un 
tel Cheval aura toujours à faire à un animal fujet aux in- 
tervalles, ainfi defagreable et hors d’état pour donner 
du plaifir. 


VerotdesVielle: sE 104 sr 


Elle lì n’ eft pas mal nommée par ce qu'elle a tout la 
figure d’ un vieux Cheval, c'elta dire, elle et longue 
et decharnée, ajant, des falieres au deffus des yeux, la bou- 
che èxtremement fendué, qui eft caufe,que les babines pen- 
dent de facon , qu’ elles ne fe ferment point, mais fe laiffent 
aller pour ainfi dire, comme fielles n' appartenoient pasa 
la bouche , ce qui produit la plus vilaine chofe à voir: il et 
pourtant vrai ,qu’on voit fouvent mème des Chevaux d' Ef= 
pagne, quiontla tére de vielle , c'eft ce qui fait remarquer 
quel’ étalon, l’ajant ginfi, l'a donnè pour partage à feséchap- 
pés; parconfequent il ne faut pas choifir pourétalon un Che- 
valajantlatète de vielle de peur,que ce defaut ne s’introdui- 
fe dans le hàras. 
Marques de Ladre . Fic. 6. 


Es Chevaux qui ont ces vilaines marques ne font pas 
propres pour étalon,parce que ce defauteft hereditai- 

re, et fe communique aux échappés; e’ eft pourquei un bon 
Connoiffeur ne mettra jamaisun Cheval avec ces marques 
de ladre dans un hîras , étant une chofe fort dangereufe ; 
et degoutante, puis qu'elle defigure la plus belle téte du 
Cheval: d’ ailleurs ces tètes font decriées parrapport aux 
yeux, car on trouve beaucoup de Chevaux, qui ont la 


vue 
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vile baffe avec ces marques de ladre, en outre la laideur 
qu’ elles donnent à la téte d’un beau Cheval, par exem- 
ple , à un Cheval noir, à un alzan doré , où alzan brulè, 
à un bay -brun, ou clair. J'ai feulement trouvé, que ces 
marques de ladre font moins de tort aux Chevaux Pies, 
Tigres, et Gris pommelés; mais avec tout cela, elles ne 
fient jamais bien, et ne plaifent à perfonne de bon gour. 


Téte mal marquée. Fic. 7. 


E viens de dire que les marques de ladre ne convien- 

nent point à un étalon, parce qu’ elles font hereditai- 
res. Je dirai à cette heure qu’un cheval tel; beau qu’ il 
puifle ètre , ajant la tére trop marquée du blanc ne convient 
pas non plus d’étre mis dans un haras; puisque l’expe- 
rience a fait affez connoitre à ceux, qui ont été dans l’ er- 
reur, que cesfortes de chofe n’ étoient pas de confequence 
dés qu’ ils ont vu aprés avec mécontentement beaucoup 
d’ échappés mal marqués dans leurs hàras: j'\avoué cepen- 
dant, que ni les belles marques, ni leslaides font la qualité 
du Cheval , et pour moi, je ne m’arrete pas à cela, ajant 
monté plufieursexcellens Chevaux, qui n’etoient pas bien 
marqués. Mais comme je parle prefentement de ce qu'il 
faut pour unétalon parfait, je dis qu’une téte malon trop 
marquée, n’eft pas propre pour le hàras. 


Téte d'un Cheval Tartare. Fic. 8. 


Tant vù plufieurs Chevaux de la Tartarie, j ai vou- 
lu indiquer aux curieux en quoi fe connoifient 
infailliblement les Chevaux de cette nation. Les Tar- 
tares leur fendent les nazeaux; j ai demandé la raifon 
à ceux qui en avojent, ils mont dit feulement, que 
e’ ftoit la courume du pais ; il me fera done permis 


d’ en dire mon fentiment. Je crois qu ils le font pour 
leur 
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che ne vifulta alla tefta, per efempio , d° un Cavallo faura, 
nero, baio fiuro, o baio chiaro. Egli è però vero , che 
fono foffribili in um Cavallo pezzato ,, tigrato, e fornello 
pomato; ma con tutto ciò effe non iffanno mai bene, e non 
piacciono ad alcuno di buon gufta. 


Tefta mal fegnata per uno tallone. Fic. 7. 


Vendo avvertito, che le macchie delle movfee mon com- 

vengono ad uno ffallone , poichè fono ereditarie, dirò 
adeflo, che un Cavallo per quanto bello, che pofa effere; fe 
ha la tefta troppo fegnata di bianco, non merita d effer 
melo in una razza , avendo l eperienza fatto comofcere a 
quelli che com errore confideravano tali cofe per efenzia- 
li, che con loro di[piacere ne. fono ufciti nella razza 
molti Puledri malamente fegnati . ‘Io convengo però che i 
Segni belli, o brutti nou fauno giommai la qualità & un 
Cavallo ; e in quanto a me won mi fermo a quefto, a- 
vendone cavalcati diverf eccellenti, che non erano ben fe- 
guati. Ma ficcome parlo prefentemente di ciò, che appar- 
tiene ad uno ftallone perfetto, io dico, che una tefta 
troppo fegnata di bianco non è propria per la Razza. 


Tefta d’ un Cavallo Tartaro. Fic. 8. 


TY 0p0d' aver veduto diverfi Cavalli della Tartarìa ho voluto 

accennare a' curiofi , da che ficuramente ft diffinguono i Ca- 
valli della detta Nazione. Siccome le genti di queffo Paefe gli 
Spaccano le narici, io dimandai ad alenno di loro qual foffe la 
ragione di farlo , nè feppero dirmi altra cofa fe non che que- 
ffo era il coffume del luogo. Frattanto fe mi è permefo di dir - 
ve il mio fentimento parrebbe a prima vifte, che lo faceftera 

per 
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per dar loro maggior refpirazione, e rendergli più abili fecondo 
V'ufo de Tartari, a correr molto. Ma ficcome i loro Cavalli fono 
inftancabili e per confeguenza devono avere naturalmente molto 
vigore , così credo inutile il procurar loro la facilità di refpi- 
rare con ifpaccarli le narici; e poichè queffa Nazione taglia an- 
cora a’ fuoi Cavalli gli orecchi, tanto più mi perfuado, che lo 
facciano piuttofto per bizzarrìa, che per qualche altro fine. 


Moti degli orecchi. Fic. 9. 


Pio di finire le mie riffeffioni fopra le tefte de’ Cavalli, 
bifogna che io dica ancora, che la cognizione del moto 
degli orecchi interefa ugualmente quello, che vuol comprare 
un Cavallo. Si dee adunque fapere è che fe un Cavallo 
muove gli orecchi con gran vivacità, egli è afolutamente 
maliziofo , e fantaffico. Quefto movimento è efpreffo nel ra- 
me, în cui fi vede un orecchio avanti, e P altro indietro. 
Io per me fu quefo punto non difprezzerei un buon Caval- 
lo poichè anche collo ftefo moto ne ho fatti degl’ incompa- 
rabili, ed afai fini agli ftimoli. Dico pertanto a quei che 
mon $° intendono di quefto moto d' orecchi , che fe per 
cafo 5° imbattono in fiffatti Cavalli , e mon gli riducono al- 
V obbedienza con ficure lezioni, e con attenzione continova, 
mon gli faranno mai buoni. 


D’ un Cavallo ombrofo. Fic. 10. 


Ualunque Cavallo, che abbia la vifta debole, fol 
effere ombrofo , e intimorito per ogni oggetto che fe 
gli prefenta . Nel cafo adunque di voler comprare un 
° Cavallo , bifogna avvertire , ch’ è fia ardito, e coraggio- 
Jo, il che fi rileva dal (uo marciare avanti a dirittura , fen- 
za fofpenderk ad ofervar ciò , che vede , 0 che venga ver- 
fo di lui, 0 che gli pafi d'allato, cofe tutte che indicano 
gIU- 
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leur donner de refpiration davantage, patce que les Tar- 
tares courrent terriblement et fatiguent leurs Chevaux 
jour et nuit, ce qui me femble, avoir fans cela , naturel- 
lement beaucoup d’haleine, Mais que certe nation fen- 
de aufli les oreilles à leurs Chevaux, c’ ef ce que je ne 
comprens point; ainfi Je m’imagine tout ceci foit plutot 
par bizarerie, que pour quelque autre neceffité, 


Mouvement d' oreilles. Fic. 9. 


Vant de finir mes reflexions fur les oreilles des Che- 
vaux, je dirai encore que la connoiffance du mouve- 
ment desoreilles appartient tout de méme à celui, qui veut 
acheter un Cheval: ainfi on n° a qu’à obferver, lors qu’ un 
Cheval remué les oreilles avec beaucoup de vivacitè , qu’ 
il elt fourbe, et fantafque. L’ eltampe reprefente au vrai 
ce mouvement, c’eft à dire un'oreille en avant, et l’au- 
tre en arriere. Pour moi, je ne meprife point par rapport 
à cela un beau cheval, parce que j en ai dreffes ajant.ce mou- 
vement, qui èroient incomparables et éxtremement fins 
aux aides. Je veux pourtant avertir tous ceux qui ne con- 
noiffent pas affezce mouvement des oreilles , fi par hazard 
ils auront è faire à cette forte des Chevaux, de les rendre 
obeiflans par des folides leons, et par une continuelle at- 
tention, autrement ils ne deviendront jamais fincerés, 


D’ un Cheval Ombrageux. Fic. 10. 


Haque Chevalqui ala vàé balle et ombrageux , parce 

que tous lesobjetsqu' il voit lui paroiffent extraordi- 
naires, et lui font peur. Il faut donc prendre garde, lorfqu'on 
veut faire emplette d’ un Cheval, qu'il foit hardiet coura- 
geux, ce qui fe connoit quand il marche droit en avant fans 
aucun embarras, laiffant fe mener par tout, fans regarder fi- 
xement ce qui fe prefente, ct ce qui vient droita lui, ni 
(0) ce 
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ce qui paffe acoté. Un rel Cheval n° eft affurement pas om- 
brageux , et a la vdé jufte et bonne; ainfi lamarque infailli- 
ble d’ un Chevalombrageuxeftcelle ci, qu'il regarde tout 
ce qu’il voitavec peur, ne voulant pas s’ approcher de l’ o- 
bjet, mais au contraire, ils écarte en fautant è coté, ou en 
reculant; er ce qui et le plus dangereux qu'il fe cabre tres 
fouvent. La chofe el donc certaine, que chaque cheval 
qui porte fes oreilles en avant, comme marque la figure, 
eft ombrageux, ajant la vié bafle. Il faut cependant difcer- 
ner qu’un jeune Cheval, qui fort du hàras rout neuf, el 
fort fouvent ombrageux, faute de n’ avoir rien vù enco- 
re, quel’ endroit où il a été élevé. Ilarrive aufli quelque fois , 
de mème aux Chevaux les plus intrepides, des qu’ils font 
long tems dans l’écurie fans en fortir qu’ ils font un peu 
ombrageux, mais ces deux circoftances alleguées ne tirent 
pas à confequence, et fe corrigent par la douceur, et par 
le jugement d’un bon homme de Cheval; mais ce qui re- 
gard un Cheval naturellement peureux, et ombrageux , 
je le crois indigne d’ étre nourri par rapport à tant des 
malheurs, où un honnette homme eft expofé. 


Un Cheval vicieux. Fic. 11 


L ne ‘faut jamais s' approcher d’un Cheval vicieux fans 
I lui parler ; parce que c' eft par la voix, qu’ oninterromp 
fon caprice: car, chaque Cheval qui couche les oreilles, 
comme montre clairement la taille douce, eft vicieux, 
et a envie de mordre: ainfi pour ne point y érre expofè, 
il faut avoir cette attention, avant de s° approcher du Che- 
val, de lui parler haut, ce qui lui infpire dela crainte de 
l'homme, et de fes menaces, fur tout dans l’ écurie lorfqu' ils 
font aux mangeoires. C'elt lì aufli où ils font plus me- 
chans s° imaginant peut etre, qu'on veut leur òter l’ avoi- 
ne ou le foin. Au refte un Cheval vicieux ne vaut rien 


du tout, foit pour le maitre, foit pour le palefrenier: le 
premier 


SE [xx] 88 


giufifima, e buona via. Il rifcontro infallibile & un 
Cavallo ombrofo , è quando riguarda con paura tutto ciò 
che vede temendo accoffarfegli, ritirandofi con de falti 
dall’ altra parte, o dando addietro, oppure nalberandofi , 
che è la cofa peggiore. Bifogna però diffinzuere , che un 
Cavallo giovane ; che efte dalla Razza, fuol efere om- 
brofo per cagione della novità di tanti differenti oggetti , 
che non ha veduti nel luogo ove è fato rilevato. Pari- 
mente talvolta accade , che ancora i Cavalli intrepidi 5 
quando fono fiati tenuti lungo tempo nella Scuderìa, di- 
vengono un poco timidi, e ombrofi, ma quefte now fono 
cofe confiderabili ne’ Cavalli finceri ; e f correggono 
colla buona maniera, e coll accortezza @ un abile uomo . 
Ma parlandofi d’ un Cavallo per natura ombrofo , io non 
lo giudico atto a efere rilevato, attefe le difgrazie che 
pofPono fuccedere . 


D'un Cavallo viziofo. Fic. rr. 


N On bifogna giammai avvicinarf adun Cavallo vIZIOfO fen- 
za parlarli , poichè colla voce $° interrompe il uo capric- 
cio: egli è un indizio infallibile, che quando i Cavalli abbaf- 
fano gli orecchi, come rapprefenta il rame, hanno volontà di 
mordere; onde per non vi eflere e/pofti bifogna avere l'atten- 
zione , prima di avvicinarfegli di parlare alto, il che Serve 
come d’ una minaccia, fpecialmente nelle Scuderie, quan- 
do fono alla mangiatoja, ove ordinariamente fogliono effere 
più cattivi, fofpettando forfe che fi voglia levar loro la ve- 
na, 0 il fieno. In conclufione un Cavallo vizIofo non val nien- 
te, rifpetto al Padrone, 0 al Palafreniere. Al primo poffo- 
no vefultarne delle difgrazie impenfate, ed al fecondo un in- 


comodo 
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comodo confiderabile di dover flare in una continova caute- 
la nel governarlo , per mon efere morfo; e perciò egli 
dee fempre attaccare il Cavallo colla teffa alta alla ra- 
frelliera afin d' evitar le difgrazie; e per farlo ferra- 
re bifogna mettergli gli occhiali. Veramente 10 ho vedu- 
to diverf Cavalli belli, ma per efler così vizio, non 
fono frati creduti propri ad effer mefi alla monta, per 
non viempiere una buona Razza di Cavalli maligni, e 
cattivi, 


Stellato in fronte... Fic. 12. 


*Utti gl intelligenti converranno meco, che il più bel 
Segno della tefta è una piccola ffella in fronte come 
rapprefentala figura. Quefta tefta è di un Arabo che ia 
ho cavalcato a Londra, e vi fi può offervare la beltà 
delle orecchie, che fon piccole, e ben pofte, colle punte 
rivolte in dentro, e gli occhi grandi. Dirò in poche 
parole, che ciafcheduno , che compra un Cavallo, de- 
ve ofervare, che il vetro fia chiaro, e netto, e la pu- 
pila fenza macchia; cd il farne un maggior dettaglio 
farebbe inutile , poichè fe quefi due requifiti mon vi fi 
trovano , un galantuomo s' efporrà ad aver fatta la com- 
pra d'un. Cavallo, î di cui occhi non faranno perfetti 
e aggiungo di più, che gli occhi grandifimi non fono 
fempre i migliori , ma piuttofto di pregiudizio alla buona 
FAZza, 


La Spiga. Fic. 13. 


A fpisa è un fegno pafabile, imperciocchè non disfi- 
gura la teffa; non è però ffimata quanto la ftel- 

la in fronte fut dubbio, che uno Stallone, che P abbia, 
non comunicafle forfe troppo bianco alle tefle de fuoi Pu- 
Jedri, Si offerverà nella ffampa, che gli orecchi fon trop- 
po 
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premier courre rifque d’avoir dumalheur fans y penfer le 
moins; et le fecond doit étre toujours fur:fa/ garde; enle 
gouvernant, de ne point étre mordu dangereufement: Pour 
évitercela il doitattacher la tére duCheval.toujours bien 
haute au ratellier, et ainfi il ne courraaucun rifque , et 
quand il s'agit de le faire ferrer, lui mettre des lunetres. J'ai 
vu quelquefoisde tres beaux Chevaux , mais érantfi vicicux 
et fimechants,on n’a pu oférlesmettre dans le haras,pour ne 
point le remplirde Chevaux malins, capricieux, et vicieux. 


Pelote, ou Etoile. Fre. 12. 


TOA les connoiffeurs feront d’accordavec moi quela 
plus belle marque au front du chevaleft une petite. 
étoile, comme eft reprefenté parle deffein. Latéte et d’un 
Arabe que:j ai monté à Londres, où on peut remarquerla 
beauté de fes oreilles qui font petites, et bien placées 
ajant les pointes tournées en dedans, les yeux. grans et 
beaux. En fait des yeux je dirai en peu de-mots; que cha- 
cun qui achéte un Cheval doit prendre garde, que la vitre 
foit claire et nette,et la prunelle fans tache. Sij'en faifoisun 
plus grand detail feroit ce inutile jparce que ficesdeuxcho- 
fes neceffaires ne sy trouvent pas, un honnett-homme fe- 
ra expofè d’avoir fait un emplette d'un Cheval oùles yeux 
font fujets à caution. Avant de finir, je dirai encore, que 
les plus grans yeux ne font pas toujours les meilleurs, et 
que les yeux verrons font dangereux pour le hàras. 


Un Epy. Fic. 13. 


°Epy eft une marque qui peut encore paffer; et ne defi- 
gure point la tére, fur tout, quand il etètroit: pourtant 
onne l’eftime pas autant que l’etoile, craignant qu’ un Eta- 
lon quil’a, donneroit peut etre trop de blanc aux téres de 


fes échappés. On remarquera à } élampe que les orcilles 
D font 
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font trop hautes, er trop proches l’une de l'autre, ce 
qu'on appelle vulgairement oreilles de Lievre. Je puis 
affurer que les Chevaux, qui les avoient ne manquoient 
pas de fantaifies,carjenai vuquelques'ùns; par:confequent 
ces oreilles:me»conviennent point. à un. Etalon: on verra! 
encore par la fuire mes penfées fur la diverfité des oreillesp 


Belle Face: \ Fic. 14. 


N appelle les Chevaux, qui ont le Chanfrin blanc, 

beile face parce que cette marque ètant étroite rend 
la téte fort jolie. Cependant les vrais Connoiffeurs, ne. 
font pas d’avis de mettre dansles hàrasun étalon ayant cet- 
te belle face; de peur, qu'il ne'fafle trop de blanc par la 
fuite, è la téreide fes échappés. On remarquera aifement 
à laméme tére deflinnée; que les'oreilles font'affez bel 
les, mais trop écartées ; ainfi on: ne peut pas avoir trop 
d’attention que ce defaut ne fe repande dans un hîras, car 
la chofe eft affez conniie par l’ experience, qu'il ne fuf: 
fit pas que l’ éralon air feulement les belles oreilles , mais 
que les jumens les ajent de mème en perfe&tion; autre- 
ment on ne peut pas fe flatter d'un bon fucces. 


Cheval qui boit dans fon blanc: Fic. 15. 


"ela les marques blanches dont j ai fait mention ne 
fient pas mal à la tére des Chevaux; mais celle qui 
fe prend au bout de né, et qui s etend fouvent, jufqu’ en 
bas de la bouche eft comptée non feulement pour laide 
mais aufli pour un indice d'un Cheval capricieux, et or- 
dinairementivicieux . Il'elt vrai pourtant; que ce ci, 
n’ Òte pas la bonne difpofition, etil’ adreffe aux Chevaux, 
car j en ai dreffés qui manioient parfaitement bien, ce- 
pendant toujours difficiles,et journaliers pour ètre rencon- 


trés avec plaifir. On obfervera à la méme tére tracée la 
qua- 
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po firetti ; e troppo alti, e da quefto avviene che' fon 
chiamati volgarmente orecchi di Lepre: lo pofto afficura- 
re, che i Cavalli, che ‘ho veduto com effi ; erano»molto 
fantaflici, ed in confeguenza non banno la ‘mia’ approva- 
zione, ma tratterò 4 fto luogo della diverfità degli 
orecchi . ) SAMDUSI 


Bella Faccia. Fic. ig. 


Cavalli che banno i nafo bianco fi chiamano bella fac- 
Î cia, attefo che fe quefto fegno è ftretto fa loro dates 
fia molto graziofa . I veri intendenti però non fono di 
fentimento di mettere alla Razza uno Stallone, che ab- 
bia la bella faccia, temendo , che in progrefo di tempo 
non dia troppo bianco alla teffa de’ fuoi Puledri. Si ofr 
Serverà nel rame , che gli orecchi fono bellifimi, ma trop- 
po difipati , e in confeguenza; bifogna ‘avvertire che 
un tal difetto non fi diffonda in una Razza; effendo 
oramai indubitabile , che devono avere belli. orecchi mon 
Solo gli Stalloni ; ma le Cavalle ancora, fenza de' qua- 
li non fi può afpettare un buow' efito. 


Cavallo che beve in bianco. Fic. 15. 


Iccome î fegni bianchi di cui ho fatto menzione non 
rifedono male nella tefta de Cavalli, così al con- 
trario vien fuggito quel fegno, che principiando all’ im- 
bafamento del nafo, fi ffende fovente fin fotto alle narici , 
non folo per la fua bruttezza, come ancora per effere riputa- 
to un indizio, che il Cavallo fia capricciofo, e frequentemen- 
te viziato. Egli è però vero, che ciò mon toglie la buona di- 
Jpolizione, e maniera ai Cavalli, poichè ne ho fatti di quelli 
che corrifpondevano bene , quantunque difficili, e per così di- 


re a giornate, e perciò da mon incontrarfi con piacere , Si offer- 
verà 
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verà nella: medefima. teffa difegnata , la‘ quarta forté d 
orecchie, «che fono lunghe, e piantate baffe; dimodochè 
nom. convengono affolutamente alla Razza. Ma il forpren- 
dente: fi è, che molti Cavalli di Spagna da me veduti , 
ed:anco montati s\erano così difettofi ; e quelli: che-gli 
avevano comprati mi afficurarono , che gli Spagnuoli  fa- 
cevano gran cafo di quefta qualità d' orecchi, confide- 
rando i Cavalli ; iche» gli avevano per buoni, e bravi . 
Queffo prova adunque , che la loro efperienza può auto- 
rizzare Uma cofa che mon par , che fia del gufo d' gni 
Nazione... 


Tefta Zaina. Fic. 16. 


N Cavallo Zaino, fecondo il fentimento generale di 
tutti gl’ intelligenti, è più proprio. per una Raz- 
za di quelli:che hanno la testa fegnata ne modi ante- 
detti ;perciocchè non fi può a fufficienza immaginare ; co- 
me>gli Stalloni quantunque graziofamente fegnati produ- 
cano ne loro \Puledri macchie totalmente diverfe . Egli è 
adunque ficuro , che sno Stallone Zaino con uma bella, e 
piccola tetta è preferibile a quello, che ha la tefta fegna- 
ta di bianco. Per finire le mie riflefioni fopra gli orec- 
chi, eccovi rapprefentata la figura di una testa Zaina , 
ma troppo brutta per uno Stallone, appunto per gli orec- 
chi malfatti. E questi Cavalli fi chiamano Calabrefi. Egli 
è però un danno, che tal volta un eccellente Cavallo ab- 
bia questo difetto, che realmente gli toglie la beltà degli 
orecchi, ma mon giù il valore, e la qualità. Io ne feci uno 
in Lorena a cui diedi il nome di Bucefalo, e riefcì il mi- 
gliore d’infiniti altri, che avevano le orecchie belle, aven- 
dogii fuperati tutti nell' aria, e vel raddoppio. 


08 [ uv] $$ 


quatriéme forte des oreilles, qui font longues et baffes de 
maniere, qu’elles ne conviennent pas du tout pour le hdras; 
ce qui eft furprennant, que plufieurs Chevaux d’ Efpagne 
que j'ai vu, et meme montés pechoient par cet endroit 
là. Ceux qui les avoient achetés en Efpagne m? ont affu- 
ré, que les Efpagnols faifoient beaucoup de càs de ces 
grandes oreilles, et des Chevaux qui les avoient . Ce- 
la prouve donc, que leur experience peut autorifer une 
chofe , qui ne paroit pas etre du gout de tout le 
Monde. 


Téte Zaine. Fic. 16. 


DE Cheval Zain, eft plus propre pour le hàras felon 
l’ avis general des connoiffeurs, qu’ un Cheval qui 
ala tére marquée de ces differentes fortesci deffus indi- 
quées, parce qu’on ne peut stimaginer, comme tres fou- 
vent les étalons les mieux marqués partagent fi differam- 
ment leurs jolies marques avec leurs échappés. C° eft donc 
sùr et conftant, qu'un Cheval Zain ajant une belle et pe- 
tite téte eft bien preferable à un étalon qui a la téte mar- 
quée du blanc. Pour finir mes reflexions fur les oreilles; 
voici une tère Zaine, mais fort laide pour un étalon, ajant 
des vilaines orcilles: On apelle ces chevaux les ajant com- 
me cela des Oreillars . Il fe trouve quelque fois qu’ un ex- 
cellent Cheval ait ce défaut, qui lui prive de la beauté 
des oreilles , mais non pas de celle de fa valeur ni de fa 
qualitè : } ai dreflé un oreillar è P Academie de Lunevil- 
le en Lorraine, qui furpaffoit en veritè une infinité des 
chevaux qui avoient de belles oreilles, étant bien au def- 
fus d’ eux par rapport è fon galop relevé et en fait des 
voltes: je l apellois Bucephal. 


17 Court 
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Court-Orcille. FIG. 17. 


I! n'y a point d’autre remede pour un Cheval Oreil- 

lar, que de lui faire coupper les oreilles, en leur don- 

nant la forme de l’ oreille d’un ours, comme eft repre- 

fenté par la gravure. Il faut prendre un habile Marechal 

pour cette cperation, qui doit étre faite avec attention: 

aprés que les oreilles font couppées, il faut dter le licou 

er attacher le Cheval au mangeoire avec un colier , parce 

qu’ il elt extremement fenfible et inquiet, et ne fouffre 

pas qu’ on lui touche les oreilles; mais puis aprés qu’ il eft 

gueris, il faut laiffer croitre les poils dans les oreilles par 
rapport aux mouches, zinfi que le touppet, car cette mal- 

propreté fiet fort bien aux chevaux court-oreilles. On 

trouve beaucoup de chevauxen Aliemagne qui ont les o- 
reillescouppées comme aufli la queuò, er je puis afurer, que 
quand le Cheval ef quarré et bien pris, que cette facon 
leur fiet tres bien; en Eré on les monte avec de pare 

mouches, ce qui augmente encore davantage leur figure. 
Au refte on 9’ en fert pour la.guerre, pour la chafle, et 
pour toutes fortes de fervice; hormis le manege. 


Encolure relevée.. Fia, 18. 


L me femble d’avoir fuffiflemment montré parles tailles- 
douces la difference de tétes des chevaux, lesajant aulfi 
nommées chacune parfon nom , ainfin’en ajant pasomis non 
plus d’ indiquer la beauté et le defaut, les marques qui les 
rendent jolies et celles qui les defigurent, étant rejet- 
tées et inconvenables aux Etalons. Prefentement il s'agit 
des encolures; dont la difference eft auffi affez remarqua- 
ble . Le premier deffein eltune encolure dans fa perfeQion, 
grant relevée, fine et bien tournée ; c’eft en cela que les che- 
vaux Arabes er les chevaux d’ Efpagne avec leurs échappés, 
furpaffent tous les autres chevaux du monde. La beauté de 


len- 
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Mozz? Orecchi. Fic. 17. 


Er i Cavalli, che fî dicono Calabrefi dimottrati:nel- 

la figura della tetta Zaina, il miglior partito fi è di 
far loro tagliare le orecchie, onde non comparifca una 
tal bruttezza, e $ devono ridurre della figura d' un 
orecchio d° Orfo. Io avverto pertanto che bifogna avere 
attenzione dopo che V'orecchie fono tagliate ; dovendofi al Ca- 
vallo. levare. la cavezza , e attaccarlo alla mangiatoja 
con un collare, mentre egli è eftremamente fenfibile ; e 
non può foffrire, che. gli fi tocchino le orecchie. Ma gua- 
rito, che fia; bifogua lafciar crefcere nelle medefime il 
pelo ; e il. crine della fronte, accipechè Je mofche non 
l incomodino ed anche perchè quefta improprietà ffa molto 
bene ne? Cavalli Cortorecchi. Se ne trovano molti in Ger- 
mania; che hanno le orecchie tagliate, come pure la coda; ed 
io pofo aficurare , che quandoi Cavalli fono traverfi, e 
ben fatti, questa maniera gli9 adatta molto bene, e Jpecial- 
mente nell Effate che fi può cavalcare coni Paramofehe, che gli 
fanno compariv meglio: ed in una parola , par che fiano buoni 
per la Guerra, per la Caccia, © per qualunque forte di fer- 
vizio . 

Incollatura rilevata. Fic. 18. 


I fembra d aver finora dimoftrato abbaftanza coi 

rami la. diferenza delle tefte de’ Cavalli , poichè 
ho dato. a ciafcheduna di loro, il fito. proprio nome , 
fenza lafciar\d' indicare la beltà; il difetto, e i fegni, 
che le rendono graziofe, e quei che le  guaftano, e 
quali fono le nom Simate , e le inconvenienti per gli 
Stalloni : Ora fi paferà alle incoMature, la di cui 
differenza è ugualmente notabile. Il primo difegno è 
d' una incollatura. nella fua. ‘perfezione , efendo ri- 
levata } fine, e ben contornata; mel che i Cavalli di 


Spagna fuperano tutti gli altri. del Mondo. La fua 
> hel- 
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bellezza confile in avere la criniera ffretta, e fotti- 
le e ne ho montati alcuni 4 Arabia, che avevano i cri- 


ni fini che non fi potevano intrecciare. 


Criniera intrecciata. Fic. 19 


Iccome i guffi fono differenti, io mon voglio difputare sù 

quefio; ma fé mi è permefo , dirò folamente, che la 
criniera intvecciata nel modo, che dimottra il difegno , 
mi piace più dell altre, perchè non toglie la beltà del- 
la finezza nell incollatura; Laddove | ufanza d' intrec- 
ciarla dalle due parti la rende larga, e la priva della fua 
bella aparenza: aggiugnendofi di più che la criniera dee 
efere folamente dal lato dove fi monta. Rifpetto a guarnirla 
vi fono diverfe opinioni, ma quello che ho veduto di più gra- 
ziofo fè un nodo di naftro che attacca il crino della fronte 
del Cavallo alla teffiera, e continua fino alla parte inferiore 
della criniera; oppure in luogo di naftro uno fi ferve di cor= 
doni fini ricchi d'oro, 0 d'argento, che terminano in un fiocco: 
e în quanto al naftro, io ho fempre procurato di fcegherlo 
d' un color conveniente al mantello del Cavallo. 


Incollatura che pende. Fic. 20. 


Gli è un danno che quefto difetto fia ereditario men- 

tre ho veduto molti Cavalli belli; ed anco buoni per 
il maneggio di queffa brutta incollavita; i quali con tut- 
te Je Joro arie e molleggiamento dell anche, e la manie- 
ra di pafeggiare non potevano efer mefi alle Razze. Egli 
è però vero che queffo pregiudizio del padre non fi feuo- 
pre prima di fei o fette anni ne’ fuoi difcendenti , e così 
uno, che abbia premura di vedere fempre dei Puledri per 
poterne vendere e  guadagnar del denaro , preferirà il fuo in- 


tereffe, e non avrà punto riguardo al credito dellafua Razza . 
Colpo 
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l’encolure confifte en ce que la criniere doit étre étroi- 
te et les crins extremement fins. J'ai monté deux chevaux 
Arabes qui avoient cette fineflè de crins, qui empechoit , 
qu'on na pas pu les nater. 


Criniere natée. Fic. 19. 


Omme les gouts font differens, ainfi je ne veux pas 
difputer contre cela, mais s' il melt permis je dirai 
feulement, que la facon de nater la criniere comme re- 
prefente la gravure me plait beaucoup plus que les autres, 
parce qu’ elle ne derange point la beauté de l’encolure , 
qui doit étre érroite. Ainfi cette facon de partager la cri- 
niere et la nater aux deux cotés, rend l’encolure large et 
la prive de fa beauté: en outre la criniere doit étre feule- 
ment au coté ou on monte à Cheval. Pour garnir la cri- 
niere il y a bien de fantaifie, pourtant tout ce que j'ai vu 
de plus jolie eft un nocud du ruban qui artache le toup- 
pét du Cheval. En coté de la tétiere, comme auffi en bas 
au bout de la criniere. On fe fert de méme, de petites houp- 
pes riches d’or ou d’argent ; quant au ruban j'ai toujours ta- 
chéde choifirune couleur convenable à la robbe du Cheval. 


Encolure penchante. Fic. 20. 


GE domage que ce defaut foit hereditaire, parce que 
Jai vu beaucoup debeaux et bonschevaux de manege 
ajantcetre encolure penchante, qui a empeché de s’ en fervir 
pour étalon , non obftant de leur fouppleffe de hanches, et de 
toutes les qualités requifes d’ un Cheval parfait. Il et vrai 
pourtant que ce defauî du Pere ne fe decouvre pas avant fix 
où feptans dans leurs defcendans: ainfi un homme qui n'a 
point d’autre vile que de voir toujours des poulains dans fon 
haras pour en pouvoir vendre et gagnerde l’argent, ne confi- 


derera la reputation de fa race, mais preferera fon interet. 
F Conp 
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Coup de Hache. Fic. 21. 


E viens de dire qu’une encolure chargée de chair et 
penchante ne convient point à un éralon: Voici une 
autre-efpece d’encolure qui n’elt pas propre non plus, 
parce quelle eft ètiilée en manquant de chair vers le bas 
de la criniere; c’eft par rapport è cela qu’ on appelle ce 
defaut naturel, coup de hache. Il faut avouer pourtant qu' 
on trouve de fort bons chevaux de fervice, foit pour la 
guerre , er pour la chaffe auffi, comme j' en ai vu qui 
avojent ce coup de hache. 


Coup de Lance. Fic. 22: 


L N Cheval qui a le Coup de lance eft univerfellement 

éftimé . Cette marque fe voit quelque fois en haut de 
l’encolure,ou quelquefois en bas prés de l’épaule comme re- 
prefente la taille-douce . Les Chevaux d'Efpagne qui ont ce 
Coup de Lance, ainfi que les barbes, donnent tres fou- 
vent cette marque è leurs échappés . Pour expliquer ce 
Coup de Lance , ilparoit dans l’encolure une efpéce de trou 
où d’ enfoncement, comme quelque apparence de cicatri- 
ce dans la partie qui porte cette marque. Le Coup de Lance 
et le prejugé infaillible d’ un Cheval excellent. C’ cit 
beaucoup dire, pourvi que cela fe trouve toujours veritable. 


Epée ‘Romame. Fic. 23. 


Ja ya plufieurs tant perfuadés que cette efpéce de con- 
trepoil nommée epée Romaine ef une marque d’ un 
bon Cheval: cela fe peut felon leur opinion; je m'arrere 
feulement pour expliquer cette marque; c'eft une fuite 
et un trait de poils redreflés et relevés qui forment une 
marque en fagon d’une lame d’epée, qui accompagne les 
crins du Cheval etant fituée fur l'encolure prés de la cri- 


piere 
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Colpo d’ Accetta. Fic. 21. 


O ho detto di fopra che una incollatura carica di car- 

ne, e pendente non convenie ad uno Stallone; ecco- 
ne un altra fpecie, che egualmente non gli fra bene, 
efendo sfilata e mancante di carne nella parte infe- 
riore dei crini, d' onde avviene che quefto natural difetto 
S dice un colpo d' Accetta. Bifogna però confeffare che ff 
trovano de Cavalli buonifimi per il fervizio della guerra, 
e della caccia, ficcome io ne ho veduti, che hanno quefto col- 
po d’ Accetta. 


Colpo di Lancia. Fic. 22. 


U N Cavallo che abbia il Colpo di Lancia è univer- 
falmente fiimato. Quefto fegno fi trova nelle parti 
Superiori dell’ incollatura, 0° alcuna volta vicino alla Jpal- 
la come rapprefenta il fo difegno. 1 Cavalli di Spa- 
gna, come anche i Barberi che hbanne il colpo di Lan- 
cia lo comunicano facilmente a’ loro Puledri . Per deferi- 
vere queto fegno, fi può afomigliare ad un pertugio, 0 
incavamento con qualche apparenza di cicatrice, che com- 
parifce nella incollatura, il che è un pregiudizio infallibile 
per un Cavallo eccellente. Quefto è un grande aferire, ma 
Se ne vede la verità di continovo . 


Spada Romana. Fic. 23. 


I fono molti che credono che questa fpecie di con- 
trappelo chiamata Spada Romana, fia un fegno del- 
la bontà del Cavallo. Questo può effere fecondo loro; fic- 
chè prendendo folamente a defcriverlo, egli è una conti- 
novazione di peli alzati, e roverfciati, che rapprefentano 
una lama di fpada, la quale effendo fituata fopra D in- 


collatura vicino alla criniera, accompagna tuttì i crini del 
Ca- 
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Cavallo. Io per me non fo molto cafo di questo fegno, 
avendo avuto alcuni Cavalli che lo avevano molto me- 
diocri, ed altri, che ne erano affatto privi affai vigo- 
ro, e buoni. 


Collo con una Spiga. Fic. 24. 


O non faprei dire altra cofa. fe non che la Spiga fuol 

efere fimilmente fituata vicino alla criniera come la 
Spada Romana, colla differenza che non è così lunga, ma 
fi mile alla fisura del capo d'una fpiga di grano. Bifogna pe- 
rò fapere che fi trovano ancora delle Jpiche in diverfe al- 
tre parti del Cavallo, e d' ordinario nel petto e fra 1 due 
occhi . 

Criniera troppo grofla. Fic. 25. 


I° non ho giammai veduto la criniera grofa nei Caval: 
li fini, ma bensì negli ordinari , e in quer da Currozza. 

° io devo dire il mio fentimento, quefto genere d’ incolla- 
tura, tal quale V ho difegnatà non mi piace, non folo per- 
chè empiendofi facilmente di rogna fa un improprietà, ma 
anche perchè i Cavalli che }P hanno fon fiacchi , fenza 
forza, e fenza vigore; e così mi pare mal fatto che fe ne 


prenda qualcuno per iftallone . 
Incollatura roverfciata. Fig. 26. 


Uefta incollatura ha veramente del brillante , im- 
O perciocchè ella è molto rilevata, ma mon oSante 
Sf difprezza con gran ragione dai buoni intelligenti, e f 
condanna, e fi reputa come indegna di una Razza. I Ca- 
valli che Vl hanno non fono Stimati a cagione della loro 
grofezza in vicinanza del petto, che il difegno fa vede- 
re col nome di falfa incollatura , il che gl impedifce di 
portar bene la tefta; dimodochè fe f dà ad un fimil Lil 
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niere, pour moi je ne m'attache pas beaucoupìà cette mar- 
que ajant vù quelques chevaux qui l’avoient tres medio- 
cres, et au contraire plufieurs qui ne l’avoient pas tres vi- 
goreux et bons. 


Epy. Fic. 24, 


E n’en fcaurois dire autre chofe finon quel’ Epy eftauffi 
fituè prés de la criniere comme l’epée Romaine. La 
difference en elt, qu'il n’eft pas fi long, mais approchant 
de la figure d’ un Epy du bled.Il faut favoir pourtant qu’ il 
yades Epysfur plufieurs endroits du corps du Cheval et or- 
dinairement au poitrail et quelquefois entre les deux yeux. 


Criniere trop epays. Fic. 25. 


lb n'ai jamais vu, un Cheval fin ajant la criniere épaiffe , 
mais beaucoup de chevaux ordinaires et des chevaux 
de carofle. Si j'ofe dire mon fentiment , une encolure épaif- 
fe comme je l’ai deflinée ne me plait pas du tout, premie- 
rement à la malpropreté étant toujours pleine de galle, fe- 
condement que les chevaux qui l’ont font mouls, fans 
force , lourds et fans vigueur: ainfiilme femble qu'on fait 
tres mal de choifir pour étalon un Cheval avec une enco- 
lure épaiffe. 
Encolure renverfée. Fic. 26. 


C Ette encolure a vraiment du brillant, parce qu’ elle 
eft fort relevée , maisavec tout cela, elle eftmeprifée 
à Jufte titre de tous les connoiffeurs et condamnée, ainfi 
jugée indigne pourle hàras. Les Chevaux qui l’ont ne font 
pas éftimés par rapport à cette groffeur en bas, que le def- 
fein met devant Jes yeux, et qui lui donne le nomde fauf- 
fe encolure, ou renverfée. C° eft donc elle qui empeche de 


bien placer la téte , et de la ramener comme il faut, car 
G on 
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fi on donne è un tel Cheval un mord doux, on ne loge- 
ra jamais fa tére, er lui donnant un mord hardi , il bat- 
tra à la main davantage; chofe du monde la plus defagrea- 
ble. Cependant on voit beaucoup de beaux chevaux 
ajant cette encolure renverfée, nommée auffi cou de 
cerf; ce nom n’eft pas mal trouvé en fait des encolures 
renverfées. 


Le Folet. Fic. 27. 


° Aivouluajouterici pourlescurieux une criniere nom- 
J mée le Folet : Il faut donc favoir que les chevaux propre- 
ment tenusn’ ont jamais ce Folet, dont ]’ origine eft la mal- 
propreté. Leschevaux Hongrois en font pourvis, item les 
chevaux Tartares. Ce qui furprend les vrais connoiffeurs 
de chevaux, eft la fuperftition, puis qu'on pretend qu’un 
Cheval ajant le Folet furpalfe en vigueur et force tousles 
autres; chofe mal fondée , car j en ai vu de grandes roffes 
et prefque tous hòngres, il et vrai affez bons pour le fer- 
vices de gens ordinaires. Cette partie de la criniere nom- 
mée le Folet pende quelquefois jufqu’à terre, ainfi on eft 
obligé de la nouer, comme la figure le fait voir. Au re- 
fte ceux qui donnent dans certe crojance fuperftitieufe 
m° ont afluré qu’ en cas qu'on couppoit le folet à un Che- 
val, que l’ on feroit mourrir. Je faifois coupperun,; à un 
petit Cheval d’aucun prix, pour en voir la fin, mais j'ai 
vu que mon Cheval fe portoit aprés ,tout è fait aufli bien, 
comme auparavant avec le Folert. 


Beau Corfage. Fic. 28. 


N Cheval bien fait, ou bien pris, eltla meme chofe, 
felon la maniere de parler. ]l doit avoir le garot étroit 
et non pas large, les epaules plattes fans étre chargées, le 
dos, et les reins tels que reprefente le deffein, la crouppe 


un 
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il morfo debole non gli s incaferà mai la tela, e 
Je gli fi mette gagliardo batterà maggiormente alla ma- 
no cofa che infinitamente difpiace .. Queffo pregiudizio 
pertanto che fi vede in molti Cavalli belli e afiai con- 
fiderabili, fi chiama ancora collo di Cervio, denomina- 


zione che non è mal trovata parlandofi d un collo ro- 
verfciato . 


Il Folletto. Fic. 27. 


I° ho aggiunto qui una criniera chiamata il Follet- 
to. Bifogna adunque fapere che î Cavalli tenuti con 
proprietà mon hanno giammai queffo Folletto , il. quale 
procede da negligenza di chi gli governa. I Cavalli Un- 
gherefi lo hanno frequentemente , ed anco i Tartari. 
Quello che forprende i buoni intellicenti, fî è la pretenfione 
Superstiziofa che um Cavallo che ha il folletto fuperi ogni 
altro in vigore, e forza ; opinione che non ha fondamen- 
to, perché io ne ho veduti molti che erano carogne, quafe 
tutti caffrati, benchè afai buoni per il fervizio della 
gente ordinaria. Queffa parte della criniera chiamata 
folletto cade alcuna volta infino a terra., e perciò fi è 
obbligati di legarla nel modo che fi vede nella ficura. 
Quelli che fono fpofati a fifatta credenza mi hanno 
afficurato che tagliando il folletto il Cavallo movirebbe . 
lo ne feci tagliare uno a um piccol Cavallo di poco prez- 
zo per vederne l'effetto, e veddi che non fucceffe nel mio 
Cavallo verun cambiamento. 


Bella Vita. Fic. 28. 


N Cavallo ben fatto 0 come taluni dicono ben pre- 
fo dee avere la croce Stretta, e non larga, le 
Spalle lifce, e non gravi di carne, la fchiena , e le re- 


mi tali, come fono efprefe mel difegno , la groppa Pefa 5 


a CuE 
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acui la coda fia piuttofto alta, che baffa, le cofce tonde 
e bene incarnite, i fianchi pieni, e mon ricafcati, ed 
il ventre ben formato, cioè pingue . Un Cavallo di 
quefta perfezione può efer meffo fenza ferupolo in una 
Razza. 


Cavallo fellato. Fic. 29. 


Cavalli fellati hanno fempre le incollature belle, 

non fempre le reni fufficienti come credono alcuni, che 
ordinariamente s° ingannano . Per altro to ne feci uno 
che n° era ben provvisto; e P unica cofa che banno di pre- 
gevole fi è che la fella fa ferma nel fuo poîto; ma 
l efperienza ha fatto conofcere, che con il tempo la 
Chiena diviene fempre più incavata, ed in confeguenza 
cadendogli il ventre , 1 Cavallo perde la fua figura . 
Chi è gelofo della fua Razza mon vi metterà giammai 
un Cavallo fellato . 


Groppa cadente. Fic. 30. 


Uando i Cavalli hanno la groppa cadente, fono co- 
O me fi vede nel rame fempre corti di vita, e que- 
fio è um difetto per uno Stallone, ma però non Re 
loro il credito per il maneggio ; e fon vigorofi , 
capaci di qualunque operazione , e fpecialmente per i 
raddoppio , e per le corvette. Ciò non offante una perfona 
di. buon gusto mon vorrà mai comprare um Puledro con 
queflo difetto, tanto più che fopra un Cavallo , che 
abbia la groppa cadente, i più fuperbi ornamenti. non 
comparifcono bene . 


Stretto 
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un peu allongée ou la queue doit étre attachée plitot 
haute que baffe , les cuiffes rondes et bien garnies de chair, 
les flancsrelevés et point du tout enfoneés, le ventre rond, 
et bien formé, c’elt a dire affez de baujeaux . Un Cheval 
ajant le corfage fi parfait peut étre mis fans ferupule dans 
un haras. 


Cheval enfellé. FIG. 29. 


Es Chevaux enfellés ont toujours de belles encolures, 
mais non pas toujours affez des reins felon l’ opinion 

de quelques uns. On fe peut tromper tres fouvent dans 
fon immagination. J'ai dreflé un qui en avoit en abondan- 
ce; et ce qui ont ces Chevaux enfellés d’agreable, et, 
que la felle refte ferme fur fa place; mais il y a une autre 
chofe que l'experience fait remarquer, que le dòs avec | 
age devient tcujours plus enfoncé, et le ventre decend 
d’une maniere que cela defigure le Cheval, commele def- 
fein le fait voir precifement. Ainfi un homme intelligent 
et Jaloux de fon hàras, n° y mettra jamais un Cheval enfellé. 


Crouppe avalte. Fic. 30. 


Rdinairement les Chevaux ajant la Crouppe avalée 
font courts du corfage, comme on le voit à la 
gravure , grand defaut pour un étalon; mais ce ci ne leur 
Òte point le credit pour le manege, parce qu’ ils font vi- 
goeureux, difpofés er capables d’un beau manege, fur tout 
en fait de voltes et de courbettes, en un mot, pour les 
airs relevés. Cependant il et vrai, qu'un homme de bon 
gout ne voudra pas acheter un poulainavec ce defaut là. Il y 
a encore un autre inconvenient, que les equipages les 
plus magnifiques qu’ ils puffent étre ne paroiffent pas bien 
fur un Cheval qui a la crouppe avalée. 


H Flane 
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Flanc retroufé. Fic. 31. 


E Cheval que le deffein metà l'oeil a les -flanes retrouf= 
1 fés et par confequent eft peu éltimé d’un connoiffeur . 
Je dirai la raifon. Cette forte des Chevaux font extreme- 
ment ardens, et c’elt cette ardeur naturelle qui les rend 
defagreables, en compagnie toujours inquietes, n’ ajant 
point de pas, ainfiincapablesd' un long voyage , parce qu’ ils 
fe fatiguent fi mal à pròpos, que lorfqu' ils font arrivés à 
l’écurie, en place de manger ils fe couchent.: Par confe- 
quent un Cheval qui ne mange bien eftindigne d'un bon 
maitre, et incapable de foutenir la fatigue . Il y a encore 
une chofe tres incommode; e’ eft que la felle ne refte ja- 
maisfur fon endroit;ainfiil faut avoir un poitrail, autrement 
elle va en arriere jufqu'à la crouppe  furtout quandon eft 
obligé de paffer quelques hauteurs en chemin.Avant definir 
il faut que je dife auffi quelque chofe de leurs qualités ; ils 
ont beaucoup d’haleine pourfoutenirla chaffe et la courfe. 


Crouppe de Mulet. Fic. 32. 


N pretend d’ un beau Cheval que fon train de der- 
riere doit s'accorder avec celui de devant. Le def- 
fein marque la figure d'une crouppe du Mulet qui eft dé- 
feQueufe, parcequ’ elle cft haute et voutée, au lieu qu'elle 
devroit étre large et bien proportionnée. Outre ce ci, il 
fe trouve aufli tres fouvent, que les chevaux ajant cette 
crouppe, ontles jarrets trop ferrés, qui elt un defaut effen- 
tiel. Ainfiun Scigneur de bon gout ne mettra point dans 
fon hàras un Cheval avec cette crouppe de Muler. 


Bas de devant. Fic. 33. 


°E{t domage , quece defaut eft fort commun: ainfi un 


homme qui veut acheter un Cheval doit examiner 
aupa- 
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Stretto di fianco Fic. 31. 


IR Cavallo rapprefentato in quefta figura ha i fianchi 
firetti ,ed in confeguenza è poco ffimato da chi fe ne in- 
tende, e ne dirò le ragioni. Siffatti Cavalli fon fuor di mo- 
do ardenti, e per queffa ardenza medefima che è lor natura- 
le, divengono (comodi, e fempre inquieti tra gli altri, non 
hanno paffo, e fono incapaci di fare un lungo viaggio, poi- 
chè f affaticano così male a propofito, che quando fono 
arrivati alla Scuderia in vece di mangiare fi ripofano. On- 
de un Cavallo che non fi nutrifce bene, non merita un buon 
Padrone , ed è inabile a reggere alla fatica. Avvi di 
più una cofa molto nopofa, cioè che la fella non fa mai 
nel fuo luogo e che fenza pettorale va indietro , dimodochè 
Se fono obbligati in viaggio di fare qualche falita sella gli ca- 
de alla groppa. Non bifogna però tacere le loro qualità , che 
confiftono in aver molta lena per refifere alla caccia ed alla 


corfa. 
Groppa Mulina. Fic. 32. 


I pretende che in un bel Cavallo, la parte di dietro 
x} debba corrifpondere a quella d’ avanti. Il difegno 
dimoftra una groppa di mulo che è difettofa per efler al- 
ta, e fretta, in vece d’ effere larga, e ben proporziona- 
ta. Oltre di quefto accade frequentemente , che quando i Ca- 
valli banno la groppa così, tengono ancora i garettoni 
troppo ferrati, che è un difetto molto importante: per lo 
che un Signor di buon gufto non deftinerà un Cavallo colla 


groppa di Mulo per la fua Razza. 


Ballo d’ avanti. . Fic. 33. 


Gli è un danno, che queffo difetto fa molto comu- 


nes e perciò umo che voglia comprare un Cavallo 
dee 
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dee avvertire alla croce. La confeguenza è pregiudiciale, 
poichè quando il Cavallo è baffo, la fella gli cala troppo 
alle (palle, ed efcendo dal fuo proprio pofto viene fin verfo il 
collo ; fiechè bifogna prevalerfi d' una groppiera per far- 
la fare nel fuo luogo. Ma ciò mon offante un Cavallo 
baffo d’ avanti non val gran cofa. Egli inciampa [pefifi- 
mo al pafo, e cade facilmente nel galoppo. La cagione 
è naturale , mentre portando tutto il pefò dell'uomo fopra 
la parte davanti , queffa diviene troppo carica , ed inca- 
pace di fofienerlo in gambe abbaffanza. Io credo oppor- 
tuno d’° aggiugner qui una vifleftone , che riguarda i Pu- 
ledri. Tutti gl intelligenti fanno, che la grandezza del 
Puledro non fi perfeziona prima dei cinque anni . Ac- 
cade bene alle volte, che prima della detta età com- 
parifce un poco bafo d’ avanti, ma pervenuto ai cinque 
anni la croce diventa di giusta altezza. Non è però così 
d'un Cavallo già fatto, come moftra efattamente il di- 
Segno. Del resto qualunque Cavallo baffo d’ avanti, non è 
da effer montato , per le circoftaunze dette di fopra; pe- 
rò, fe ne trovano di quelli affai buoni per la carroz- 
za; ma non mai propri per fargli Stalloni. 


Schiena di Cammello. Fic. 34. 


U N Cavallo che abbia la fchiena come rapprefenta la fi- 
gura è più proprio a andar fotto la carrozza che ad 
effere cavalcato. Quelli, che ho veduti di questa forte , erano al 
maggior fegno capricciofi , fi prevalevano della lor forza 
male a propofito, (ebbene con vigore, e con ordine; dimodochè 
quando fî credono ridotti, fono tuttavia difobbedienti , inco- 
modi, e crudi. Ma per la carrozza non hanno prezzo, 
mentre durano le fatiche maggiori, enon f fancano mai. 
La fchiena di Cammello da fubito nell'occhio ad un buon co- 
mofcente , che ama le veni ben fatte, ma io non ho veduto 
fervirfene giammai per la Razza. 
Croce 
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auparavant le garot. Lacopfequence eflt importante parce 
que s’ il eft bas, la felle embraffe trop les épaules du Che- 
val et avance jufqu’au couen quittant le dòs où eft fa pla- 
ce. Ainfi il faut fe fervir d’une crouppiere pour la faire re- 
fter fur fon endroit. Mais avec toute cette precaution un 
Cheval bas devant, ne vaut pas grande chofe . Ils bronchent 
au pas tres fouvent, et tombent facilement au galop. La 
raifon eft toute fimple puisqu’ il porte tout le poid de 
l’ homme fur le train de devant; ainsi étant trop chargé il 
ne peut pas fe foutenir fur fes jambes de devant. Je trou- 
ve à pròpos d’ ajouter ici une reflexion qui regarde les 
poulains. Tous les connoiffeurs savent que les poulains he 
font pas formés dans leurs grandeurs avant cing’ans. Il ar- 
rive donc quelquefois qu’ ils font un peu bas de devant 
n’ ajant que trois ans, mais ajant pris cing'ans , allors 
leurs garots ont la jufte hauteur proportionnée. Cepen- 
dant cen’ eft pascomme cela d’ un Cheval fait; comme mar- 
que le deffeintresexa&ement. Ainfi tout Cheval bas de de- 
vant eft indigne d’étre monté par rapport aux circonftan- 
ces fi deffus alleguées; mais on peut s’ en fervir pour |’ at- 
telage car il sen trouve des fort bien faits: Au rette, il 
n° eft pas queftion d’ en faire un étalon étant bas de devant. 


Dos de Carpe. Fic. 34. 


) cf Cheval ajant les reins comme reprefente la taille- 
douce elt plus propre pour étre attelé que d’ étre 
monte. Ceuxque j'ai vuétojentextremement capricieux fe 
prevailliane de leurs forces tres mal à pròpos , ne faifant 
que fotter avec vigueur et defordre , de forte méme , que 
lorfqu' on croit d’étre venu à bout ils font toujours rebelles, 
incommodes et rudes. Mais pour le caroffe, ils n’ ont pas 
de prix, parce qu’ ils foutienent les plus grandes fatigues et 
ne cedent. jamais. Le dos de Carpe choque la viie d’un 
bon connoiffeur qui aimeles reins bienfaits. Te n'ai pas vu 


non plus que l'on s'en fert pour étalon. 
I Garot 
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Garot trop haut. Fic. 35. 


N peut compter hardiment pour un defaut le garot 
trop haut, fuivant le deffein que j en ai fait, où on 
trouvera la difproportion. Les chevaux qui l’ ont, font or- 
dinairement lourds, fans cela , ils font expofés d’ étre blef- 
fes par une felle qui n’eft pas faite exprefflement pour cux. 
Ainfiily faut prendre garde, fur tout lors-qu’ il s' agit d'un 
long voyage. Ces chevaux ne valent pas non plus pour la 
chaffe, parce que l’ experience a fait obferver, que leur 
chute eft plus dangereufe fous l'homme, que d’ un Che- 
val ajant le garot jufte et bien fait. 


Sangle à P_Anglife. Fic. 36. 


L fiut convenir en verité, qu'il n'y a pas une nation 
Î au monde qui ait plus foin de la propreté des chevaux 
que l’ Angloife. J en fuis témoin , aprés avoir été quelques 
années à Londres, où j ai obfervé entre leurs delicateffes 
encore celle là, qu’ils n'aiment point les chevaux qui 
ont trop de bojaux . C' eft pour leur oter cette laideur qu’ ils 
fe fervent d’ un fangle large comme reprefente la taille 
douce, qui prend le Cheval depuis le defaut de 1’ épaule 
jufqu’ aux flancs. Certe bonne invention conferve toujours 
les chevaux dans une belle taille, et principalement en 
haleine pour foutenir la chaffe, la courfe, et toute forte des 
fatigues. 

Queue bien attacchée. Fic. 37. 


E juge è propos d’indiquer aufli, que celui qui a envie 
d’ acheterun bcauCheval, doit obferver que la queue 
foit attachée comme marque lafigure; car leschevaux qui 
}’ ont de certe facon font toujours vigoureux, ajant les 
reins excellens, et portent leurs queues en pannaches, ce 


qui leur donne un grand air. En outre on a toujours ob- 
fer- 
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Croce troppo alta. Fic. 35. 


A croce troppo alta fi può francamente riputare un 

difetto, fecondo la figura che ne dimoftra la fpro- 
porzione. I Cavalli che. hanno fono ordinariamente pe- 
fanti ed efpofti di più ad effer malconei da una fella , 
che non fia fatta appofta per loro. Per queffo bifogna abba- 
darvi, e Jpecialmente trattando di un lungo viaggio. 
Quefti Cavalli non fono buoni nemmen per la caccia, men- 
tre } efperienza ha fatto comoftere, che fotto luomo le 
lor cadute fono peggiori di quelle d° um Cavallo con la 
croce ben fatta . 


Cigna all’ Inglefe. Fic. 36. 


V Eramente bifogna confeflare non efervi una Nazio- 
ne al Mondo , che abbia cura più dell Inglefe, 
della lindura de’ Cavalli, ed io ne fon teffimone efen- 
do ftato parecchi anni a Londra, dove ho ofervato fra 
gli altri delicatifimi gufti anche quello di non gradire i 
Cavalli con troppo ventre .. Per correggere adunque questo 
inconveniente fi fervono d’ una cigna larga com’ efprime 
il difegno, Ja quale prende il Cavallo dalla Spalla in 
Fno a fianchi. Questa buona invenzione mantiene fempre 
ai Cavalli una bella figura ; e foprattutto, il vigore al- 
la caccia, al corfo, e ad ogni genere di fatica. 


Coda bene attaccata. Fic. 37. 


O giudico opportuno P accennare ancora, che chi vuol 
comprare um bel Cavallo dee vedere che la coda fia 
attaccata nel modo dimoftruto nell intaglio; poichè i Ca- 
valli che l hanno così fon fempre vigorofi, hanno reni 
eccellenti, e perciò portano la coda ffefa , e fostenuta co- 


me un pennacchio, cofa che dà al Cavallo un aria grande . 
Oltre 
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Oltre di che è (fato anche offervato che mettendofi une 
Stallone di tal qualità nella Razza , la comunica a tutti 
i fuoi Puledri. 


Coda attaccata baffo. Fic. 38. 


Niverfale è il proverbio, che mon v è regola fen- 

za eccezione. Per darne un efempio, molti Cavalli 
di Spagna hanno la coda attaccata male come vedefi nel 
difegno , e con tutto ciò fon corredati d’ Anche eccellenti. 
Io confefo che ne feci una volta uno, che aveva la co- 
da mal attaccata, ma in contraccambio le fue Anche era- 
no eftremamente agili e fenza uguali , poichè le maneggia- 
va con grazia alle ballottate. Dal che fi vede, che la 
fola coda non coftituifce tutto il pregio d’ un buon Caval- 
lo, è però vero, che mom vorrei mai fceglierne per iftal- 
lone uno che non aveffe la coda bene attaccata . 


Coda portata fra le gambe. Fic. 39. 


A che nel Mondo fi è fparfa la cognizione dei Caval- 

li, f è ofervato, che tutti quelli che portano la co- 
da fra le gambe, ficcome efpone il difegno, non hanno gran 
forza ne vigore. In occafione d’ efermi trattenuto qualche 
anno a Napoli, io me ho veduti alcuni con. queffo brutto 
difetto » (pecialmente quando l uomo fi metteva in (elia . 
EIP è però una cofa particolare , che quando fono un poco 
affaticati fi affengono da tal vizio; e mi pare , che neffuno 
fappia la giufta cagione d’ una tal cofe , mentré ne ho 
fatti alcuni, che operavano benifimo a mez anca , e che 
pafeggiavano a dritto, e voltando perfettamente . Non 
ofante s'10 vedefi un Cavallo di sì cattiva maniera non 
faprei indurmi a comprarlo 0 a crederlo degno della 


Razza . 
Coda 
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fervé, que lors qu’ on met un étalon avec cette qualité 


dans le hàras, qu'il la donne pour heritage aufli à {es pou- 
lains. 


Quene mal attachée. Fic. 38. 


L E proverbe elt connu, qu’ il n'y a point de regles fans 
4 exception; par exemple les chevaux d’ Ffpagne ont 
tres fouvent la queue mal attachée comme on le voità la 
gravure , et non obftant d’excellentes hanches . J” avance 
ici un fait, que j'ai dreflé un nommé Poupon, qui avoit 
cette imperfe&ion de la queue, mais en recompenfe des 
hanches fans pareilles foupples et liantes , et il manioit 
aufli tres jolimens aux Courbettes, et aux ballorades. Ainfi 
on voit donc que la queue feule ne fait pas route la va- 
leur d’un bon Cheval, mais felon moi, je ne voudrois pas 
choifir pour étalon un Cheval qu'il n° eut pas la queue 
ben attachée. 


Quene portée entre les jambes. Fic. 39. 


Oi a obfervé que depuis la connoiffance des chevaux 
fubfite dans le monde , que tous les chevaux qui por- 
tent la queue entre les jambes, comme le deffein le re- 
prefent n° ont pas grande force, ni vigueur. J en ai vu 
plufieursà Naples où j étois quelques années qui avojent 
cette vilaine coutume fur tout lors que l’ homme fe mit 
deflus. Mais ce qui eft particulier quand ils font un peu 
travaillés ils quittent cette laide grimmace ; aipfi il me 
femble que perfonne ne fache au jufte, d'ou vient cette 
chofe. J' en ai dreflé quelques uns qui galoppoient bien 
à demi-hanche, et qui piaffoient par le droit et fur la vol- 
te avec grande juftelfe ; } avouè cependant, que je ne 
faurois me perfuader de mettre aux hàras un Cheval ajant 


cette degoutante coutume. 
K Quene 
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Queue portée en Arc. Fic. 40. 


N voit par la figure fuivante une marque infaillible 

de vigueur. Un poulain qui porte la queue de cet- 

te facon aaffurementde la force , et lesreins bons. Je ne me 

fuis jamais rrompé, quand j ai eu de poulains au manege 

les faifant trotrerau commencementà la plate longe, ceùx 

qui portoient la queue ainfi, ont toujours bien reuffis, 

prenant avec l’age toute la vigueur neceffaire pour faire 

un manege parfait, c eft a dire, ils ont bien executéstout 

ce qu’on leur a appris, et font devenus fi dignes, qu'on 
les a misaprés au haras, 


Queue portée de travers. Fic. 41. 


Ga facon de porter la queue de travers, comme la 

taille-douce le marque , n’ et pas encore decidée ,et 
J'ai vu porter de traversla queue aux Chevaux qui avoient 
la crouppe tres bien faite et beaucoup de vigueur. Hg en 
fuit donc, qu'on ne peut pas accufer les reins de ce de- 
faut là ; mais que peutetre le. Cheval étant poulzin a ew 
quelque avanture au trongon de la queue. C° et toujours 
une chofe qui diminue la qualité d' un beau Cheval, par- 
ce que cette queue de travers defigure la crouppe la mieux 
faite du monde; ainfi c'eft è fcavoir fi un homme d’ un 
gout parfait, voudra un tel Cheval pour étalon. 


Quene portte en trompe. Fic. 42. 


TR deffein reprefente au vrai une belle crouppe d'un 
Cheval Anglois, où la beauté et augmentée par la 
queue fi bien attachée en haut au bout del’echine du dòs. 
On fait grand càs en Angleterre des Chevaux qui portent 
naturellement la quewe entrompe; maison en trouve aufli 
plufieurs , où le bon genie humain a montré fon favoir 
faire, comme je l’expliquerai par la fuite. 
Que. 
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Coda inarcata. Fic. 40. 


S vede in quefta fisura‘un contraffegno infallibile del vi- 
gore . Un Puledro, che porti la coda inarcata ba 
affolutamente della robuffezza , e buone reni. Quando io 
ho avuto de Puledri alla Cavallerizza jnon mi fono giammai 
ingannato, facendogli da principio trottare alla corda ne 
quelli, che portavano la coda nel modo fuddetto fono fempre 
riufciti bene, e hanno confeguito col tempo tutta la vivacità ne- 
cefsaria a perfezionare il maneggio. lo voglio dire, che han- 
no fatto a ui puntino ciò che gli è (fato infegnato, e che Jon di- 
ventati così Stimabili, che dopo fi fono meffi alla razza. 


Coda portata a traverlo. Fic. 41. 


Jr alla maniera di portar la coda a traverfo, come 

efprime la figura, non fi è finora decifo. Io però ho ve- 
duto portare la coda così ad alcuni Cavalli , che avevano la 
groppa ben fatta, e molto vigore. Questo difetto adunque 
non fi può imputare alle veni, ma piuttoffto al Cavallo, che 
efendo Puledro abbie in qualche accidente patito al tronco 
della coda. Ma ella è fempre una cofa , che fcema la per- 
fezione dun bel Cavallo, mentre la coda a traverfo gua- 
fa la figura alla groppa, anche la meglio fatta del Mon- 
do; e così fi refta ful dubbio, fe un uomo d’ottimo gufto vor- 
rà un Cavallo fimile per istallone. * 


Coda a tromba. Bic. 4n 


A fisura rapprefenta al vero una bella groppa dun 
L Cavallo Inglefe,ladi cui bellezza rifalta appunto per- 
chè la coda è ben attaccata in alto al fine delle reni . 
In Inghilterra fi fa eran cafo de Cavalli , che portano la 
coda naturalmente a tromba; ma vi fe ne trovano anche 
dimolti, ne quali il genio umano £ è voluto sforzare , come 
moftrerò a fuo luogo. x 

n: 
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Coda artificiata, Fic. 43. 


N cafo che il Cavallo non portafe naturalmente Ja coda 
a tromba ci hanno rimediato gl’ Ingleh, facendogliela 
portare per arte, Una tal cofa, chi avrà comprato molti 
Cavalli Inglef la comofcerà come me, e perciò fi rifletta 
a quanto io dico, cioè; che la coda naturale fa Darco di 
Sopra , e quella contraffatta lo fa di fotto, fenza che qui- 
vi ci abbia che fare Ja natura. 


Coda difettofa. Fic. 44. 


Vendo or ora defcritto dove confifta il naturale se È 
artefatto della coda de' Cavalli Inglefi , ho giudicato 
a propofito di parlare anche d'una coda , la di cui ope- 
razione non fa ben riufcita , mentre come dimo$tra il di- 
Segno ella è a traverfo. Del reftante la groppa è beniffi- 
mo fatta, e come volgarmente fi dice ben tonda e pingue, 
che è quello, che fi ricerca ne’ buoni Cavalli da caccia, i 
quali devono qualche volta refiffere alla fatica di fette ed an- 
coott’ ore continove, fpecialmente quando fi tratta della cac- 
cia della volpe, 
Coda a granata. Fic. 45. 


Er fare una bella coda a un Cavallo, bifogna averne 

molta cura, cioè bifogna tenerli con proprietà il tron- 
cone, fe nò s empierebbe di rogna: bifogna lavarlo qualche 
volta con del fapone, e dipoi fviluppare tutti i crini fen- 
za pettinargli giammai, mentre il pettine ne ftrappa mol- 
ti, e di questo uno fe ne può Servire di tempo in tempo 
Solamente nella parte fuperiore della ‘coda. Egli è ancora 
neceffario di quando in quando tagliarne un poca nell'eftre- 
mità, il che dicefî vinfrefcarla, poichè mon deve efter più 
lunga uè pafiare le giunture delle paftoie. Per viaggio bifogna 


metter 
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Queue artificielle Fic. di 


Es Anglois ont trouvé un mojen, en cs que le Che- 
L val ne porte pas la queve entrompe naturellement, 
de la lui faire porter par artifice. Mais la chofè et con- 
nuè à ceux qui ont achetés beaucoup de Chevaux,en An- 
gleterre , ainfi je m°y connois. Il faut donc prendre gar- 
de à ce que je dis; les queues qui font un arc’ en haut 
font naturelles, et celles qui font l’arc en bas, font cel- 
les où l’operation a bien reuffie, mais où la nature n’ a 
aucune part, 

Queue defeueufe F1G. 44. 


E viensd’ indiquer le naturelainfi que l’artificiel des que- 
ues de Chevaux Anglois. Je juge à pròpos de joindre 
encore une queue où l’operation n'a pas bien reuflie , par- 
ce que le deffein marque qu’ elle et de travers. Pour le 
refte la crouppe eft tres bien faite, et comme on dit or- 
dinairement bien gigotée, cet ce qu’ on demande aux 
bons Chevaux de chaffe, qui doivent foutenir quelque- 
fois la fatigue de fept,jufqu’ è huit heures fans difconti- 
nuer, principalement quand il s'agit de la chaffe du Re- 

nard. 

Quene couppée en balais. Fic. 45. 


Our faire une belle queue au Cheval, il en faut avoir 
P beaucoup de foin, c'eft à dire de tenir proprement 
le trongon ; autrement il fera plein de galle; la laver 
quelques fois avec du favon, et puis aprés éplucher tous 
les crins fans les jamais peigner , car le peigne arrache 
beaucoup de crins, et on s en peut fervir feulement pour 
en donner à la queue en haut une couple des coups.Il el 
neceffaire auffi de coupper la queue de tems en tems, ce 
qu’on appelle de la rafraichir, parce qu'elle ne doit pas 


€tre plus longue et decendre davantage, que jufqu'aux 
L bou- 
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boulets. En vojage il faut mettre la queue dans un four- 
rau de toile pour la bien conferver. Je finis avec ce fen- 
timent, comme une belle tete fait la decoration du train 
de devant du Cheval, ainfi une belle queue fait celle du 
train de derriere, comme on peut voir parlataille douce. 


Queuc de Rat. Fic. 46. 


Ette figure de queue et meprifee de tout le monde, et 

; fon nomenaugmente davantage le degout, parce qu’ 
il n’ y a pas mojen de faire croitre les crins étant trop 
rudes, et point du tout fouple. C° eft domage, que ces 
Chevaux ajant cette vilaine queue ont prefque generale- 
ment de tres belles crouppes , commereprefente le deflein, 
et en meme tems de diverfes bonnes qualités. Mais n’ ajant 
pas une belle queue, ils font rejettés de tous les conoif- 
feurs de forte, fuffent ils les plus parfaits de tous les che- 
vaux du monde, ils nc trouvent jamais d'approbation . 


Bien Campe.. Fic. 47. 


Hacun qui veut acheter un bon et beau Cheval, doit 
obferver avec attention fi Je Cheval fe tient droit 
fur fes jambes, ce qu'on appelle d’étre bien campé . La taille 
douce reprefente un Cheval droit et ferme fur fesjambes, 
c’eft en quoi que confifte la bonté du Cheval. Je fupofe 
que celui qui veut acheter un Cheval ie fera auparavant 
monter, ou le montera lui méme avant de l’acheter: ainfi 
je dirai mon fentiment par la fuite de ce qui regarde le 
mouvemens des jambes des Chevaux, pour en faire une bon- 
ne empleétte. 
Croifer par devant. Fic. 48. 


A gravure reprefente un Cheval qui croife ou com- 
me on dit, qui fe couvre. Le defaut eft d’importan- 


ce 
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metter la coda in una fodera di tela per ben confervarla. 
In fomma il mio parere fi è che ficcome una bella tefta 
fa P ornamento della parte d’ avanti d’ un Cavallo, così 
una bella coda fa quello della parte di dietro, come f può 
vedere dalla figura. 


Coda di Topo. Fic. 46. 


Uefta coda vien difprezzata univerfalmente da tutti 

ed il fio Stelo nome la rende più odiofa , men- 
tre è impofibile il farle crefcere i crini che fono troppo 
duri, nè mai pieghevoli. Ciò fi confidera un danno, perchè 
i Cavalli con queta bruttezza hanno quafi generalmente le 
groppe bellifime, come rapprefentafi nella figura , e molte 
altre buone qualità. Ma non oftante , perchè gli manca 
una bella coda fon rigettati da tutti gl’ intelligenti, e 
quand’ anche foffero i più perfetti di tutti i Cavalli non 
incontrerebbero mai approvazione. 


Ben pofto. Fic. 47. 


Hi vuol comprare un Cavallo bello, e buono dee offerva- 

re com attenzione fe fi tiene diritto in fulle gambe, il 
che fi dice effere ben pofiato. Il rame ne dimoftra uno 
diritto, e fermo appunto così, nel che confifle la fua bontà. 
lo fuppongo , che chi vuol provvederfi d' un Cavallo lo farà 
montare , 0 lo monterà egli Sefo prima di farne la compra, 
e così dirò in feguito il mio parere fopra quel che riguarda 
il movimento delle gambe dei Cavalli, per non effere in- 
gannati comprandogli. 


Che s° incrocia davanti. Fic. 48. 


i A figura rapprefenta un Cavallo che s imcrocia 0 co- 


me alcuni dicono che fi cuopre. Un tal difetto è im- 
por 
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portante , poichè quefti Cavalli non vagliono gran co- 
fa nè per il maneggio , nè per il fervizio ordinario , e 
nulla affatto per la caccia. Rifpetto al maneggio hanno 
Sempre le (palle legate, per il fervizio d' un lungo viag- 
gio fi battono così forte, e fi tagliano di maniera, che non 
fi può molto avanzare il cammino, e per la caccia fono pe- 
ricolofi perchè ne. i bofchi fon fottopofi a cadere facil- 
mente, e mel faltare uma fofa 0 un argine attifimi a far 
rompere i collo a chi gli cavalca. Si vedono però de’ bei 
Cavalli di diverfe Razze ; che hanno un fimil vizio; ma 
mon dovendofi fupporre che un uomo ragionevole voglia fer- 
vir per iffallone di un tal Cavallo , bifogna attribuire 
quefto difetto al non aver bene fcelte le Cavalle per efer 
coperte . 


La ciambella Fic. 49. 


B Ifogna fapere che i Cavalli , che hanno questa forta 
di moto , che fi dice ciambella fono ordinariamen- 
te ardenti, d’ onde avviene che nel portare (come fi vede 
nel difegno ) il piede infuori fi offendono molto le gambe. 
Ma io ho ofervato che questa maniera di muoverfi non 
dura troppo. In un Cavallo però da maneggio ella è bel- 
la , brillante, e paffabile, ma in un Cavallo da guerra, 
o di fervizio non val niente, come neppure per la Razza, 
dove fi vuole piuttoffo uno Stallone dolce ; che un Cavallo 
di troppo ardore. 


Che s’ incrocia di dietro. Fic. so. 


H° già dette le mie ragioni contro i Cavalli che © in- 
crociano d’ avanti, e ciò che me ho accennato riguar- 
da pure quelli, che 5 incrociano di dietro. Bifogna dunque 
aprire gli occhi, ed ofervare per bene fe il Cavallo mar- 


cia egualmente larzo da tutteddue le parti fuddette. Per 
quello 
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ce, parce que ces Chevaux ne valent pas grande chofe ni 
pour le manege , ni pour le fervice, et rien du tout pour 
la chaffe. Quant au manege ils ont toujours les épaules em- 
barafIées. Pour le fervice d'un long vojage ils fe couppent 
de forte, qu’ ils boitent fi fort, qu’on ne peut pas avancer 
beaucoup fon chemin. Pour la chaffe ils font dengereux 
étant fujets à tomber facilement dansle bois, et pour fran- 
chir un fauffé ou une barriere, de faire caffer le cou è ce- 
lui qui et deffus . On voit cependant plufieurs beaux Che- 
vaux de differens haras ajant ce defaut, ce qui prouve qu? 
un homme raifonable ne fe fervira jamais d’un Cheval qui 
croife pour étalon, mais que ceci arrivant de jumens, qui 
ont ce defaut, par confequent il faut prendre garde de ne 
point les faire couvrir. 


Billiarder. Fic. 49. 


L faut feavoir que les Chevaux qui ont ce mouvement, 
I ce qu’on appelle billiarder, font ordinairement ardens, 
et c'eft auffi par cette ardeur qu’ ils trouffent leurs jambes 
fort bien en tournant le pied en dehors, comme on le 
voit par le deflein. Mais J'ai bien obfervé que cette efpé- 
ce de mouvement n° eft pas de longue durée. Pour un 
Cheval de manege il et beau, brillant, et pafflable, mais 
pour un Cheval de guerre, ou pour un Cheval de fervice 
il ne vaut rien du tout; ainfi non plus pour le hàras où on 
aime plustot un étalon doux qu’un Cheval trop ardent. 


Croifer par derriere. Fic. so. 


° Ai dit mes raifons touchant les Chevaux qui croifent 
j par devant; ainfi tout ce que j'en ai indiqué regarde 
tout de mème ceux qui croifent par derriere. Il faut donc 
ouvrir les yeux, et prendre garde file Cheval marche ega- 


lement large foit par devant, ou par derriere. Ce qui re- 
A garde 
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garde le dernier , lors que j ai acheté de Chevaux è lon- 
gue queue je les ai fait toujours trouffer , parcequ’ une 
queue longue couvre ce defaut, de forte qu'on ne le peut 
pas bien voir. Mais quand elle eft rrouffge, on voit clair 
ce qui eft neceffaire, fi on veut eviter de ne point étre 
attrapé. Je finis avec cet avertiffement que le croiffer par 
derriere elt encore pire que celui par devant , fur tout en 
voyage. 
Crochu. Fic. s1, 


A gravure explique fort bien le nom crochu, c’eft à 
dire un Cheval qui a les jarrets trop proches l'un 
de l’autre. Cette chofe fe voit fort diftindement aux pou- 
lains, mais des qu’ ils commencentà fe former et a pren- 
dre de l’étoffe, les jarrets s'ouvrent beaucoup. Jai dreflé 
un Cheval qui étoir crochu grant poulain, mais des que 
je Pai travaillé et mis dansles pilliers s' eft formé les meil- 
leurs jarrets du monde. Il faifait des voltes incomparables 
et manioit à courbettes à merveille étant vraiment affis 
fur les hanches . Avant de finir je puis dire que les che- 
vaux crochus ont ordinairement les reins courts et la 
crouppe un peu avalée, mais en recompenfe ils ont des 
bennes hanches, comme j'ai toujours trouvé dans ceux 
qui font rombés entre mes mains, 


Pottrail trop avancé. Fic. 52. 


JT Ai remarqué ce defaut plutòt aux Chevaux ordinai- 
res qu’ aux beaux Chevaux de prix. La taille douce 
fait affez voir comme le poitrail avance trop, ce qui ctt 
caufe que ces chevaux ont les épaules lourdes et trop 
chargées. On y obfervera auffi qu’ au lieu que les jambes 
de devant devroientétre droites; ellesvont en arriere del- 
fous le ventre, cel a caufe de cela, que ces chevaux 


bronchent tres fouvent au pas, et au galop il faut bien les 
fou- 
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quello , che riguarda il di dietro, quando io ne ho com- 
prato qualcuno colla coda lunga gliel ho fatta fempre al- 
zare, e legare, poichè una coda lunga cuopre quefto di- 
fetto , laddove fe è alzata fi vede chiaro quanto è necef: 
fario vederfi per non effere ingannato. lo termino con av- 
vertire, che il Cavallo che $° incrocia di dietro, è peggio di 
quello che lo fa d' avanti , e particolarmente în viaggio . 


Stretto di ginocchia. Fic. s1. 


| Prg efprime benifimo il nome di Cavallo stretto 
di ginocchi, cioè che gli ba troppo P uno all’ altro vici- 
ni. Quefta cofa fcuopref chiaramente nei Puledri, ma 
quando cominciano a formarfi , ed a metter carne, i gi 
nocchi s° aprono molto. Io ne feci uno, che mentre durò 
ad efer Puledro fu ffretto come ho detto di fopra, ma 
da che lo Javorai, e lo mefi ne' pilieri, fi fece i miglior 
garettoni del mondo. Faceva delle volte incomparabili, e 
le corvette, mentre in verità ftava afifo full’ anche . 
Prima però di finire, io pofo foggiugnere , che i Cavalli stretti 
di ginocchia hanno ordinariamente le reni un poco corte , e 
la groppa cadente, ma in contraccambio hanno le anche 
buone , conforme le ho fempre trovate in quelli, che mi 
fono venuti fra mano. 


Petto troppo innanzi. Fic. 52. 


O ho trovato quefto difetto piuttofo ne’ Cavalli ordinari, 

che in quelli di prezzo. Il rame pone fotto degli oc- 
Chi come $ intenda il petto troppo avanzato , il che ca- 
giona , che tali animali abbiano le (palle brutte, e cari- 
che fuor di modo. Si può anche offervare , che le gambe 
d’ avanti in vece d'efler diritte, piegano addietro verfo 
il ventre, donde avviene, che quefti Cavalli inciampano 


frequentemente al pafo ed al galoppo; e perciò pa 
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ben foffenergli, acciocchè non cadano affatto diftefi , mancan- 
dogli naturalmente la forza d’ avanti, per iftar bene in gam- 
be. E così chi vuol comprare un buon Cavallo di fervizio ri- 
fiuterà quello che ba fimile mancamento, che deriva appunto 
dal petto che è troppo innanzi . 


Troppo aperto di ginocchia. Fic. 53. 


Uefta figura rapprefenta VD oppoffo del Cavallo firet- 

to di ginocchia. Ma a fronte di quefti due eccefi 
mi difpiacerebbe meno il Cavallo di ginocchia ftrette del- 
D altro che le ha tanto larghe ; perchè il primo è corre- 
dato di reni, e d’ anche buone, laddove il fecondo non ha 
nè lune, nè l' altre, ed è perciò incapace di fare il 
Servizio che fi vorrebbe da un buon Cavallo. lo credo a- 
dunque , che fecondo la defcrizione che io ne fò una per- 
fona di buon gufo non comprerà un Cavallo con un tal pre- 
giudizio . 

Aperto di piante. Fic. 54. 


Uefto difetto fi trova alcuna volta nei Cavalli fini , 

e procede dalle fpalle inchiodate. La ftampa efpri- 

me un Cavallo bello in tutte le fue parti, eccettuato nelle 

gambe che fono troppo aperte da baflo , cofa difdicevole a 

uno Stallone ,il di cui fondamento (cioè le gambe) dee ef- 

fer perfetto, potendo poi muocere a fuoi Puledri. Per il 

maneggio però quefta bruttezza è paffabile , avendo to ve- 

duto dei Cavalli colle fpalle inchiodate , che avevano le 
anche buone per lavorare afai bene, e da bravi. 


Gambe mal fatte. Fic. 55. 


L difegno dimoftra due deformità del Cavallo, delle qua- 


li una è pafabile che lo fa chiamare alto di gambe, 
ma 
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foutenir, à fin qu’ils ne tombent point de leur long, car 
ils manquent naturellement de la force au train de de- 
vant pour fe porter fur leurs jambes . Ainfi celui qui veut 
acheter un bon Cheval de fervice évitera avec foin ce de- 
faut qui confifte en ce que le poitrail et trop avancé. 


‘Trop ouvert de jarrets. Fic. 53. 


E deffein marque ie contraire du Cheval qui eft trop. 
ie ouvert de jarrets, à celui qui eft crochu. Mais j'aime 
mieux entre ces deux èxtremités le Cheval crochu, que. 
1’ autre qui a les jarrets fi ouverts., patceque le premier: 
a des bons reins et des hanches, mais le fecond manque 
également, de l'un et de P autre , ainfi incapable de rendre 
le fervice qu?on pretend d'un bon Cheval.. Ib me femble 
felon le detail que j" en fais, qu’ un homme de bon gout 
ne voudroit pas acheter un Chevalavec ce defaut mentioné. 


Trop onvert en. bas. Fic. 54. 


(CI defaut fe trouve quelque fois aux chevaux fins. et- 
jolis, et vient des èpaules chevillées. La gravure re-. 
prefente un beau Cheval par tout, hormis qu'il ales jam-. 
bes trop écartées en bas, chofe inconvenable pour un é- 
talon, dont le fondement, c’eft'a dire les jambes, doivent 
étre parfaites, autrement la fuite elt facheufe pour fes 
defcendans. Pour le manege ce defaut eft encore paffa- 
ble, car j'ai viù de cette forte des Chevaux qui: avoient 
les épaules chevillées, mais ajant de bonnes hanches ils, 
maniojent affez joliment et faifoient un beau manege. 


Haut monté et long jointé. Pic. 55. 


A figure reprefente deux defauts du Cheval, dont 
lun eftnommé haut monteeft paffable , mais.l’ autre; 
N 


me- 
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meprifé de tous les bons connoiffeurs et appellé long 
jointé. Un Cheval avec ces defauts n° elt jamais propre 
pour le hàras par rapport è la mauvaife confequence 
de fes échappés qui feront afflurement aufli long-jointés. 
Ce defaut prouve méme encore une grande foiblef- 
fe dans les paturons , parce que le Cheval tourne les 
pieds en dehors comme marque le deffein. Quant aux 
chevaux haut-montés , j en ai vu des excellens pour 
la chaffe , ajant fuffiflemment des reins et des hanches, 
et par rapport à étre haut-montés, ils s° alongoient en 
forte, qu’ ils prennoient plus de terrain par un feul 
tems de galop , qu’ un autre Cheval ne faifoit pas par 
deux ou trois; mais avec tout cela ceux qui connoif- 
fent éxa&ement lesjambes bien proportionnées, ne choi- 
firont jamais un Cheval haut-monté, et long-jointé ,. 
pour un étalon. 


Piés tournés en dedans, Fic. 56. 


N obfervera que le deffein met à l’ oeil un Che-. 

val qui a le train de devant mal fait; et j ofe 

dire que cette efpece des Chevaux font ordinairement 

pluftòt petits et quarrés , que grans et de belle tail- 

Je. Qu? ils tournent les piés en dedans provient qu’ ils 

ont les bras trop longs et non pas proportionnés è la 

hauteur ou longueur de la iambe. Pour le manege ils 

ne valent pas grande chofe , ainfi n° étant pas propres 

autrement que pour le commun fervice, et pour faire 
quelques voyages. 


Jambe parfaite, F1G. 57. 


oane il s° agit maintenant de faire connoitre la 
difference de toute forte des jambes je dirai donc 


que celui qui veut acheter un bon Cheval, doit jetter les 
yeux 
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ma P altra lo rende difpregevole a tuttî î buoni intel 
ligenti, e gli da il nome di lungo giuntato. Un Ca- 
vallo così mancante non è mai proprio per una Raz- 
za, rifpgito alle cattive confeguenze ne’ fini Puledri , 
che farebbero come lui. Inoltre un {mil difetto cagio- 
na una gran debolezza nelle paffoje , mentre come. rap- 
prefeuta P intaglio, il Cavallo piega il piede in fuo- 
ri. Per parlare de’ Cavalli alti di gambe io ne ho 
veduti degli eccellenti per la Caccia , poichè. avevano 
delle reni, e dell’ Anche, e per effere così fatti fr 
fendevano im modo ; che prendevano più terreno in un 
fol tempo di galoppo, che un altro. Cavallo: non faceva 
in due 0 tre. Ciò non ofante quelli , che fondatamen- 
te conofcono la bellezza delle gambe ben proporziona- 


te son fceglieranno. mai un Cavallo. di. quefti. due modi 
per iffallone. 


Mancino. Fic. 56. 


A ffampa cì dimoftra: un: Cavallo che: ha la parte: 

4 davanti mal formata ,, ed' io'ofo dire, che- quefti 
Cavalli fono piuttosto piccoli , e quadrati , che grandi, e 
di buon taglio. Il piegar. che. fanno. delle gambe inden= 
tra. procede dal non aver effi. il' braccio: troppa. lungo, 
e proporzionato. all’ altezza della gamba. In. quanto al 
maneggio now vagliono. molto, non: eRendo: propri ad al- 
tra che al fervizio comune, ed' a fare qualche: viaggio . 


Gamba perfetta. Fic. 57. 


Entre fi tratta di far conofeere la differenza di 

qualunque gamba ,. io avverto che chi vuol compra- 

ve un buo Cavallo deve in primo logo gettare gli occhi 
Sopra 
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fopra le gambe che fono la principal cofa per godere di 


un Cavallo con fodisfazione; altrimenti troverà verificato 
il proverbio , che il Cavallo nov ha fe non una gamba, 
poichè fe le fue gambe fono mal fatte , 0 difettofe egli è lo 
ffefo che fe ne aveffe una fola, e in confeguenza resta 
incapace d’ ufo e di qualunque fervizio . Così per mettere cia- 
fcheduno in iffato di comofcere la gamba d' avanti nella 
fia perfezione , ho creduto neceflario di delinearla, e far- 
la incidere fecondo il mio difegno che credo giuflo, rap- 
prefentando le parti che compongono una gamba perfetta . 
Io fpiegherò adunque in che confifte la fua perfezione . Il brac- 
ciò, che è la parte dopo la (pala fino al ginocchio) mov 
deve effere nè troppo lungo ; nè troppo corto , ma di una 
giufia proporzione, e pieno di carne; il ginocchio largo , 
e lo finca diritto ji tendini o mervi devono effere netti, 
e ftaccati; P articolazione fimilmente larga , le pasboie 
corte, e tonde, nel che Sa tutta la forza, ed il foffe- 
gno della gamba: finalmente il piede 0 la zoccolo ben prov- 
visto d’ugna: ed ecco le cofe che fi ricercano per render 
la gamba fenza difetto. Sicchè chi vuol comprare un Ca» 
vallo deve, ofervare tutto ciò che ho accennato, fpecialmen= 
se quando fi tratta di un buono Salone, 


Gamba difettofa.. Fic. 58. 


I trovano de’ Cavalli che farebbero perfettamente bel- 

li fe non fofero troppo alti di gamba. Quefto difet= 
to non è mai folo, ma viene ordinariamente accompagna- 
to da un altro, cioè che i Cavalli alti di gamba fon an- 
che giuntati lunghi; cofe tutteddue dannofifime ad uno 
fialone , in difpetto, di tutte © altre qualità , che pote/le 
avere, Egli è però vero che un Cavallo troppo alto di 
gamba sche abbia uma buona fchiena , prende nell atto. di 
galoppare molto terreno, ma bifogha fapere che quando 
diviene firacco fi dee fotenerlo, perchè s° appoggia troppo 


alla 
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yeux d’ abord fur les jambes, étant la chofe principale 
pour jouir d’ un Cheval avec fatisfa@ion , autrement il 
crouvera que le proverbe dit vrai, que le Cheval n° a 
qu’ une Jambe, c’eft a dire, fi fes jambes font mal faites, 
ou defeGueufes, c'elt tout autant que s' il n° en avoit 
qu’ une feule , par confequent incapable d’ ufige, et de 
tout fervice. Ainfi pour mettre au fait chacun de con- 
noitre la jambe de devant dans la perfe@ion, j'ai cru ne- 
ceffaire de la deffiner, et de la faire graver felon mon 
deffein , lequel je crois jufte en reprefentant les parties 
qui compofent une jambe parfaite. J' expliquerai donc 
en quoi confifte fa perfe@ion. Le bras étant la partie de- 
puis l' épaule jufqu’ au genou, ne doit pas étre ni trop 
long, ni trop court, mais d’une jufte proportion, et bien 
charnu, le genou large, et le canon droit, les tendons 
ou les nerfs doivent étre nets et detachés, le boulet aufli 
large, les paturons courts et ronds, en quoi confiftetoute 
la force, et le foutient de la jambe, le pied, ou le fabot 
bien pourvu de corne: voici les chofes requifes pour 
rendre la jambe parfaite; ainfi celui qui veut acheter un 
Cheval, doit obferver tout ce qui j’ en ai indiqué, fur 
tout quand’ il s'agit d’ un bon etalon. 


. Fambe defeduenfe . Fic. 58. 


N trouve des chevaux qui feroient  parfaitement 
beaux 5’ ils n’ étoient pas haut-montés. Ce defaut 

n’eft pas feul, mais il el accompagné ordinairement 
d’ un autre, qui et, que les chevaux haut-montés, font 
auffi long jointés, deux chofes tres fatalespourunetalon, 
malgré routes fes autres qualités qu' il pourroit avoir. Il 
etpourtant vrai qu un Cheval haut-monté ajant des bons 
reins prend bien de terrain en galoppant; mais il faut 
favoir, que lorfqu' il devient lîs, qu’ il faut le foutenir, 


parce qu'il 8’ appuit trop fur lamain, cequi eft extremement 
(0) in- 
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incommode pour un homme qui veut, que le Cheval ait 
l’appui agreable (c’eft ce qu'on ne trouve pas d’ un rel 
Cheval, mais il faut penfer feulement de ne point tom- 
ber.)Leschevaux haut-montés font auffi incommodes pour 
monter, et pour decendre, La figure en taille douce re- 
prefente au vrai la jambe d'un Cheval haut-monté . Au 
refte, il n°a point de doute,qu’un homme de bon gout, 
ne voudroit point acheter un Cheval avec ce defaur, des 
qu’ il fait reflexion, fur ce que j en ai dit, et d’en faire 
non plus un. talon, 


Bouté, Fic. 59. 


A gravure reprefente une jambe d’un Cheval bouté. 
Ce defaut commence depuis le genou jusqu’ à la 
couronne . Les chevaux court-jointés font fujets à étre 
bouleté. Un Cheval long-joinrè . eft.le contraire du bouté. 
Je dirai prefentement qu' un Cheval bouté ne convient 
peint pour le hàras, parce que fon defaut eft hereditaire, 
c’eft aufli neceffaire de reformer d’ un hàras toutes les 
jumens qui ont ce defaut là. Jai obfervé que les che- 
vaux boutés n° ont point de mouvement, et les épaules 
pour ainfi dire glacées. J'ai drefflé un d'un fameux haras , 
qui étoit fort beau, hormis ce defaut, mais puifqu' il 
avoit des hanches liantes, et le parti prompt,j cn ai fait 
unjolicheval de manege : avec tout cela, j ai trouvé, qu' il 
ne valoit rien du tour pour la promenade, il fembloit 
qu’ il heurtoit contre tout ce qu'il trouvoit en chemin, 
ainfi il manquoit de cette franchife er en méme tems de 
cette affurance, qu'on demande d’un Cheval aifé au pas. 
Il me refte de dire ancore, que les chevaux boutés de- 
viennent aifement bouletés, cet a dire, que le boulet fe 
jet enavant, et hors de fa fituation naturelle par un long 
Vojage, ou par la fatigue de la chaffe, è caufe qu’ ils font 
trop courts-Jointes, par confequent, il ne faut pas laifler 


s’eblouir 
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alla mano ; il che anche riefce incomodo a chi vorrebbe 
che il Cavallo aveffe un appoggio facile (quantunque fe ne 
trovi di rado de così fatti, e importi folo il penfare a 
mon cadere. ) I Cavalli alti di gambe fon anche inco- 
modi nel montare , e nello (tendere. La figura del Ra- 
me vapprefenta al naturale la gamba di un fimil Ca- 
valo. Ma in fomma neffuno dovrebbe aver gufo a com- 
prarlo con quefto difetto, feppur f riflette: a. quanto ne 
ha detto per mon farlo ftallone . 


Gamba troppo diritta. Fic. 59. 


L'Rame rapprefenta la gamba d’ un Cavallo troppo diritta. 
Questo difetto comincia dopo il ginocchio fino alla corona , ed 
Cavalli giuntati corti fon foggetti ad averlo. Un Cavallo giun- 
tato lungo è il contrario appunto di quello di cui io tratto. Dirò 
pertanto che un Cavallo di gamba troppo diritta non è punto 
buono perla Razza, poichè il fto mancamento è ereditario ; e 
percià farebbe necefario il riformare in una Razza anche tutte 
le Cavalle che ne partecipano . Io ho ofervato che i Cavalli di 
queflo genere non hanno punto movimento e fon colle (palle per 
così dire diacciate . Ne feci uno d’ una Razza famofa che era 
molto bello, toltone quefta difetto ,ma perchè egli aveva l'anche 
agili ela fcappata pronta ne ricavai un graziofo animale per 
il maneggio . Con tutto quefto però conobbi che non valeva nien- 
te per farne ufo fuori dell’Accademia, mentre pareva che egli 
urtafle in tutto ciò, che trovava in iffrada ; ond’ è che gli 
mancava la necefaria franchezza ; e nel tempo medefimo la 
fcurezza che fi ricerca da un Cavallo facile al pafo. Mire- 
fa a dire ancora che î Cavalli treppo diritti fulla gamba , cor- 
rono il vifchio che gli fr stronchi l'articolazione, cioè che la 
medefima fi (pinga avanti, e fuori del proprio fuo pofto 0 per 
un lungo viaggio o per la fatica della Caccia, folamente a 


cagione d' effer giuntati corti; ed in confeguenza non bifogna 
È la- 
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lafciarfi rapire dalla beltà di um Cavallo, appena in effo fi 
fcuopre la minima cofa che now fia nella fua perfezione. 


Della Lupa. Fic. 60. 


Ebbene la Lupa disfiguri la gamba, ella uon è però 

da amnoverarfi fra i mali che vengono alle gambe 
de Cavalli, tmperocchè nafce per accidente , come di- 
moftrerò col riportarne la fua origine. Si trovano dei Ca- 
valli, che nel coricerfi mettono per appunto 11 gomito (che 
è una giuntura che unifce il termine della (palla cou V'eftre- 
mità del braccio) fopra il calcagno o il rampino del fer- 
ro, ficchè quejfa parte di gamba efendo tenera e delica- 
ta per fe medefima , ed il traino d’ avanti del Cavallo 
molto grave, reffa offefa, e mortificata in modo, che le ca- 
giona l'enfiagione, la quale forma Podiofa figura, che efpo- 
ne D intaglio; ed ecco -la caufa donde procede la Lupa, 
cofa che afolutamente: difpiace alla vita, e che ha fat- 
to credere ad alcuni poco efperti, che il Cavallo ne: fof- 
fra, il che è falfo , mentre la Lupa non impedifce nè il 
movimento, nè 1 buono Stato di una gamba. lo comunicherà 
un rimedio contro la Lupa che è ficurifimo, avendone /pe- 
vimentato il fuo effetto più d' una volta in alcuni Cavalli 
da maneggio, che f fono liberati affatto da questa defor- 
mità , in ifpecie quando è fata loro «vfata dell attenzio- 
ne nel principio, allorchè è molto fucile a fuperarfi. Io mi 
Jon prevaluto adunque delle paftoje, che ordinariamente fi 
adoprano per le giunture fopra del piede in molte occafioni 
che mon fimo a propofta d’ allegar quì . Pofo ben dir 
Solamente, che bifogna mettere le dette paffoje:fapra V'ar- 
ticolazione, © fotto i ginocchi , cioè nel mezzo dello Finco, 
e ciò fi deve fare prima che fi prepari la lettiera. Que- 
Sa maniera di mettere le paffoie obbliga il Cavallo a co- 
vicarfi (enza poter appoggiare il gomito fopra il ferro , e 
così la Lupa fe me va -infenfibilmente. La cofa è'affai ra- 

gio- 
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s' éblouir par fa beauté d’un Cheval, lors qu’ on decouvre 
la moindre chofe qui ne foit dans fa perfe@ion. 


Lospe. Fia. 60. 
(SS Loupe defigure la jambe , mais elle n° et pas è 


comptér parmi les maux qui arrivent aux jambes 
des chevaux, parce-qu’elie vîent par accident, comme je 
dirai fon origine. Il y a des chevaux qui en fe couchant 
mettent le coude precifement (étant une jointure qui af- 
femble le bout de l'épaule avec 1° extremité du bras) fur 
l’ éponge, ou fur le crampon du fer: ainficetre partie de 
la jambe étant tendre, et le train de devant du Cheval 
fort pefant, ce poid donc offenfe cet endroit delicat, de 
forte. que cela donne une meurtrifure et caufe une enflu- 
re qui forme cette vilaine figure, comme reprefente le 
deffein gravé. Voici la raifon d’où vient la Loupe, chofe 
qui choque affurement la vué, et fait croire è quelques 
uns, n° ajant point de connoiffince , que le Cheval en 
fouffre , c° elt ce qui ef faux, car la Loupe n° empeche 
ni le mouvement, ni le bon état d'une jambe. Je com- 
muniquerai un remede contre la Loupe, qui et imman- 
quable, parce que j'en ai vu fon éffet plus d’ une fois è 
quelques chevaux de manege que j'ai cu, mais qui ont 
été delivrés tout à fait de cette vilainie; fur tout, quand 
ona eu de l attention du commencement x alors la chofe 
eft fort facile. J aifait mettre les entraves dont on fe fert 
ordinairemene pour les paturons par rapport è bien des 
occafions, que je ne trouve pas à propos d’ alleguer ici. 
Je dirai feulement, qu'il faut mettre les entraves au def- 
fus des paturons, et au deffous des genoux, c eftà dire 
au milieu du Canon, ce qu on doit faire avant qu'on 
faffe la littiere. Cette fagon, comme les entraves font mi- 
fes, oblige le cheval de fe coucher fans pouvoir mettre 
le coude fur l’ éponge du fer, ainfi la Loupe s° enva 

P 


im- 


89 [1 ] 8 
imperceptiblement. La chofe elt raifonnable, puis qu’ elle 
change la fituation du pied, er empeche que le Cheval 
ne peut coucher le coude fur le fer. Elle elt veritable, 
car j en ai vu l’éffet plus d’ une fois. 


Fambe de Veau. FiG. 61. 


L faut étre connoiffeur et aimer le Cheval pour en 
I decouvrir fes qualités ; ou fes defauts; ainfi c’ eft aufli 
par lì, qu'on foutient fon favoir , et le fond de bon 
gourt. La figure gravée d’ une jambe appellée de veau , 
me fournit l’occafion de dire, qu ily a peut-etre bien 
des honnettes gens; qui ont vu, et méme acheté des che- 
vaux avec ces jambes de veau, fans avoir fair reflexion 
la dellus. Je prens donc plaifir de leur annancer ce qui 
veut dire la jambe de veau; c eft, que les genoux font 
plus en dedans qu’à l’ ordinaire; et ceci eft caufe que 
la jambe du Cheval prend la figure de celle d’ un veau, 
ajant le canon et le paturon un peu en arriere, comme 
reprefente la taille-douce. J.avoue pourtant d’ avoir vu 
quelques beaux chevaux avec cette é{pece des jambes, 
qui avoient affez du mouvement pour le manege; mais 
non obftant cela, je ne crois pas qu'on faflè bien de fe 
fervir d’ étalon, d’un Cheval, ajant la jimbe de veau. 


Molette. Fic. 62. 


‘N achetant des chevaux il faut érre extremement cir- 
confpe&, et ne traiter jamais en bagatelle la moin- 

dre chofe, des qu’ il s'agit de la netteté des jambes.. Je 
voudrois que tout le monde cir ma delicarefle dans ce 
point lì; les maquignons étant fourbes n° attraperoient 
pas tant des honnettes gens avec la Molette , leur fai- 
fant àcroire, que ce n’eft rien. Il et vrai, qu'on trouve 


quelque fois un tres beau Cheval, qui a été trop fatiguè 
dans 
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gionevole, poichè cangiandofi la fituazione del piede > impe- 
dife che il Cavallo poffa pofare il gomito fopra del ferro, 
e queflo è verifimo perchè ne ho veduto l' effetto più 
d'una volta. 


Gamba di Vitello. Fic. 61. 


Ifogna effere vero intendente, e voler bene al Cavallo 

per difcoprirne le fine qualità , e î fuor difetti , che 
in tal modo fi foftiene il fapere, ed il fondamento del buon 
gufo. La figura di una gamba intagliata in vame col no- 
me di Vitello, mi fomminiftra P occafione di dire, che forfe 
vi fono ‘molte. perfone: onefte che hanno veduto ,. ed anco 
comprato de Cavalli con queffe gambe: fenz? avervi bada- 
to. lo dunque mi fo un piacere d° informarle di quello che 
Sanifica la gamba di Vitella,, cioè che è ginocchi fono più 
in dentro del folito , ed ecco la caufa, per cui la 
gamba del Cavallo prende la figura di quella & un Vi- 
tello:, avendo lo flinco, e le paftoje un poco indietro come di- 
moftra il difegno . Poffo per altro dire di aver: veduto alcu- 
ni Cavalli belli con quefta fpecie di gambe che avevano affai 
movimento per il maneggio: ma: ciò. mon offante io non credo 
ben fatto di prevalerf per iffallone, d un Cavallo che 
abbia la gamba fefatta.. i 


Galle. Fic. 62. 


El comprar dei Cavalli bifogna effere eftremamente 
guardingo,, e mon prender giammai per bagattella la 
minima cofa quando fi tratta della perfezione delle gambe . 
Io vorrei che sù questo punto ognuno aveffe la mia delicatez- 
za, ed i fenfali, tutto che fano furbi ; non ingannerebbero 
tanti galantuomini con le galle, facendo credere , che non 
Sono niente. Egli è vero che alle volte fi trova un bellifimo 
Cavallo , che efendo fato troppo affuticaro nella fua gio- 


venti 
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ventù , pervenuto che fa ui fei 0 fett anni, principia ad ac- 
cennare un incominciamento di galle ; ma ficcome questo 
male diventa fempre peggiore, così mon bifogna lafciarfi 
perfuadere in mefun modo în favore di efo. Io dirò 
adunque che la galla è un tumore molle, che viene allato 
all’ articolazione del Cavallo, groffo come la metà di un 
uovo di piccione, che da primo è pieno d' acqua . Le galle 
che vengono fopra il nervo , e che indurifcono, fanno zoppi- 
carei Cavalli , ed alla fine gli froppiano. I giuntati lunghi 
per poco che lavorino fon foggetti ad averne , onde bifogna 
ufare della diferezione nel far durar fatica aî Cavalli men- 
tre fon giovani, perevitare quefta forte d’ inconvenienti. Per 
dire la verità io ho fempre offervato quefta regola da ‘che 
ho fatto un gran numero di Cavalli, fenza lalciarla mai 
e ci ho trovata la mia fodisfazione . 


Gamba coronata. Fic. 63. 


Ifogna avvertire quando JF compra un Cavallo, che î 

ginocchi fieno fani, eRendo questa la parte principale 
della gamba. E’ neceffario pertanto che i peli fiano ben li- 
fi ed uniti feuza che ve ne manchi nefluno , e che vi fe 
veda alcuna macchia 0 fegno, il che fignificherebbe fenza 
dubbio la debolezza delle sambe , ed il cattivo costume che ba il 
Cavallo di cader fui ginocchi. Dice V antico proverbio, che 
mon vi è buon Cavallo che non inciampi qualche volta , e quefto 
J vede per prova; ma avvi gran differenza in quello che ha 
la gamba coronata, perchè in vece d' inciampare fi lafcia 
cadere affatto fopra i ginocchi, per lo che la fua caduta può 
eflere fecondo îl luogo damnofifima a chi lo cavalca. A mio 
giudizio credo, che un uomo di fpirito, farà perfuafo di non 
dover comprare un tal Cavallo, feppure abbia riguardo a ciò 
che ne dico. I rame dimoftra chiaramente com è una gam- 


ba coronata per P indicazione al ginocchio. 
Ho quì 
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dans fa jcuneffe , qui à fix et fept ans, marque deja un pe- 
tit commencement de Molettes; mais comme ce mal 
devient toujours pire, ainfi il ne faut pas laiffer fe per- 
fuader en ce qui regarde la Molette en aucune facon. Je 
dirai prefentement que la Molette eft une tumeur mol. 
le qui vient è coté du boulet du Cheval, groffle comme 
la moitié d’un ceuf de pigeon, étant au commencement 
pleine d'eau. La Molette qui vient fur le nerf, et qui 
durcit, fait boiter les chevaux et les eftropie è la fin. Les 
chevaux long-jointés font fujets à avoir des Molettes 
pour peu qu’ils travaillent; e’ eft pour cela qu’ il faut ufer 
de la diferetion en travaillant les jeunes chevaux, pour 
eviter cette forte d’inconvenient. Pour dire la verité, 
Jai toujours obfervé cette regle depuis que j ai drefflé 
grand nombre des chevaux, fans m’en écarter, et jy ai 
irouvé ma fatisfaion . 


Fambe conronnée. Fic. 63. 


) or faut bien prendre garde lorfqu’on achete un Che- 
val, que les genoux foient nets, étant une partie prin- 
cipale delajambe. Ainfi il faut que les poils y foient bien 
couchés ,etunis fans qu’'iln' enmanquerien jet qu'onn'y 
voit aucune tache ou marque, ce qui fignifieroit fans 
doute la foibleffe des jambes, et la mauvaife coutume , 
que le Cheval tombe fur les genoux. L’ ancien Pro- 
verbe dit, qu'il n’ ya fi bon Cheval qui ne bronche quel- 
quefois; on le voit par éxperience, mais la difference eft 
grande d'un tel, ajant la jambe couronnée, car au lieu de 
broncher,il fe laiffe tomber tout à fait fur lesgenoux. Ainfila 
chute, felonl’endroit, peut étre tresdangereufe pour celui 
qui le monte.Selon monavis,je crois quun homme d’ efprit, 
ferà perfuadè de n’acheter point un tel Cheval, desqu’il 
fera casde mon detail. La gravure reprefente clairement 
ce qui e’ eltune jambe courannée par la marque au genou. 
Ca- 


- 
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ventù, pervenuto che fia ui fei 0 fett anni , principia ad ac- 
cennare un incominciamento di galle ; ma ficcome questo 
male diventa fempre peggiore, così mon Lifogna lafciarfî 
perfuadere in nefun modo in favore di elto. Io dirò 
adunque che la galla è un tumore molle, che viene allato 
all’ articolazione del Cavallo, groffo come la metà di un 
uovo di piccione, che da primo è pieno d' acqua . Le galle 
che vengono fopra il nervo , e che indurifcono, fanno zoppi- 
carei Cavalli , ed alla fine gli ffroppiano. I giuntati lunght 
per poco che lavorino fon foggetti ad averne , onde bifogna 
ufare della diferezione nel far durar fatica ai Cavalli men- 
tre fon giovani, perevitare queffa forte d’ inconvenienti. Per 
dire la verità io ho fempre offervato quefta regola da che 
ho fatto un gran numero di Cavalli, fenza lalciarla mai 
e ci ho trovata la mia fodisfazione . 


Gamba coronata. Fic. 63. 


Ifogna avvertire quando f compra un Cavallo , che è 

ginocchi fieno fani, eRendo questa la parte principale 
della gamba. E° necefario pertanto che i peli fiano ben li- 
fi ed uniti feuza che ve ne manchi nefuno , e che vi fr 
veda alcuna macchia o fegno, il che fignificherebbe fenza 
dubbio la debolezza delle gambe, ed il cattivo costume che ha il 
Cavallo di cader fui ginocchi. Dice antico proverbio, che 
non vi è buon Cavallo che non inciampi qualche volta , e quefto 
J vede per prova; ma avvi gran differenza in quello che ha 
la gamba coronata, perchè in vece d' inciampare fi lafcia 
cadere affatto fopra è gimocchi, per lo che la fua caduta può 
eflere fecondo il luogo dannofifima a chi lo cavalca. A mio 
giudizio credo, che un uomo di fpirito, farà perfuafo di non 
dover comprare un tal Cavallo, feppure abbia riguardo a ciò 
che me dico. rame dimoftra chiaramente com’ è una gam- 


ba coronata per P indicazione al ginocchio. 
Ho quì 
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dans fa jeuneffe , qui à fix et fept ans, marque deja un pe- 
tit commencement de Molettes; mais comme ce mal 

evient toujours pire, ainfi il ne faut pas laiffer fe per- 
fuader en ce qui regarde la Molette en aucune facon. Je 
dirai prefentement que la Molette eft une tumeur mol. 
le qui vient è coté du boulet du Cheval, groffe comme 
la moitié d'un oeuf de pigeon, étant au commencement 
pleine d'eau. La Molette qui vient fur le nerf, et qui 
durcit, fait boiter les chevaux et les eftropie è la fin. Les 
chevaux long-jointés font fujets à avoir des Molettes 
pour peu qu’ils travaillent; c’eft pour cela qu'il faut ufer 
de la diferetion en travaillant les jeunes chevaux, pour 
eviter cette forte d’inconvenient. Pour dire la verité, 
Jai toujours obfervé cette regle depuis que j ai dreflé 
grand nombre des chevaux, fans men écarter, et jy ai 
irouvé ma fatisfaGtion . 


Fambe conronnée. Fic. 63. 


Î L faut bien prendre garde lorfqu’on achete un Che- 
val, que les genoux foient nets, étant une partie prin- 
cipale de lajambe. Ainfi il faut que les poils y foient bien 
couchés ,etunis fans qu’ iln' en manquerien ,etqu'onn'y 
voit aucune tache ou marque, ce qui fignifieroit fans 
doute la foibleffe des jambes, et la mauvaife coutume , 
que le Cheval tombe fur les genoux. L’ ancien Pro- 
verbe dit, qu'il n’ ya fi bon Cheval qui ne bronche quel- 
quefois; on le voit par éxperience, mais la difference ell 
grande d'un tel, ajant la jambe couronnée, car au lieu de 
broncher,il fe laiffe tomber tout fait fur lesgenoux. Ainfila 
chute, felonl’endroit, peut étre tresdangereufe pour celui 
qui le monte.Selon monavis;je crois qu'un homme d’efprit, 
ferà perfuadè de n’acheter point un tel Cheval, desqu’il 
fera casde mon detail. La gravure reprefente clairement 


ce qui e’ eltune jambe courannée parla marque au genou. 
Ca. 
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Capelet renverfé. Fic. 64. 


E viens de parler de la jambe curonnée, il me femble 
d’avoir affez expliqué qu'elle ne vaut rien, étant une 
jambe ruinée. Prefentement je ferai comprendre que le 
Capelet renverfè n’eft pas un defaut naturel, mais qu’ il 
vient de la fatigue et de ces gens, qui ne font jamais con- 
fideration fur la jeuneffe d’ un Cheval; en confequence 
ils devroient penfer que fes jambes font encore trop foi- 
bles à trois; et à quatre ans. J'avoue franchement que je 
regrette lesjeunes chevaux, lors que je les vois entre les 
mains des hommes rudes fans diferetion, et fans patien- 
ce. Jen ai vu l’effet plufieurs fois et mémede tres jolis, 
qui étoient éfltropiés, et. ruinés, parceque on les avoit 
trop tot travaillés, étant encore fort jeunes. Toute mon 
application a toujours été de dreffer les chevaux, fans 
les éftropier. La gravure met à l’ocil le Capelet renver- . 
fé au pli du genou, qui eft fon endroit où il fe forme . 


Fambe ronde. Fic. 65. 


(eo qui fe connoiffent en deffeins trouveront que 
celui que j'ai fair de la jambe ronde eft connoiffa- 
ble, et la gravure la reprefente au vrai en dehors, et en 
dedans , c’elt, ce que j en pretens. Il feroit inutile 
d° avertir un homme de bon gout de ne point acheter 
un Cheval ajant les jambes rondes; mais non obftant je 
vais avertir ceux d’ une mediocre connoiffance de ne 
point fe fier aux difcours de Maquignons qui font affez har- 
dis de donner quelque couleur aux plus grans defauts de 
chevaux, difant, ce n’et rien ceci, le Cheval n'a que 
les jambes un peu gorgées par telle et relle raifon, la 
quelle fera toujours fuppofée ou tout è fait fauffe . Enfin 
je finis mon raifonnement fur cette efpéce des jambes, 


difant en deux mots, que les plus beaux chevaux du monde 
ca 
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Cappelletto roverfciato. Fic. 64. 
H O quì fopra parlato della gamba coronata, e mi pare di ef 


Jermi bene efpreffo ,. che ella non val niente, effendo 
una gamba fiacca. Farò conofiere adeffo che il cappelletto 
roverfciato non è un difetto naturale , ma che proviene dalla 
fatica, e per cagione di quelle genti che non hanno riguardo 
alla tenera età di un Cavallo. Si dovrebbe confiderare, 
che le fue gambe fono ancora troppo deboli di tre 0 quat- 
tro anni. lo confefo francamente che compaffiono i Cavalli 
giovani quando gli vedo in mano di uomini crudi , fenza 
difcrizione , e fenza pazienza, avendone: veduto il cattivo 
effetto più volte, ed anche di Cavalli belli, che erano ftrop- 
piati , e rovinati per efere fiati troppo affaticati da molto 
giovani. Tutto il mio fludio è fempre Stato di farei Ca- 
valli fenza ftroppiargli. L’ intaglio pone in vifta il cappel- 
pelletto roverfciato alla piega del ginocchio, che è il luogo 
dove egli fr forma. 


Mazzuolo. Fic. 65. 


L’ intelligenti del difegno conofceranno che quello che 

io ho fatto della gamba la quale fi chiama mazzuolo, 
efprime bene , e che l° incifione rapprefenta al naturale di 
dentro, e di fuori il difetto di cui fi tratta, conforme mi 
perfuado di dimoftrare. Sarebbe inutile P avvertire una 
perfona di buon gusto, di non comprare un Cavallo che 
abbia il mazzuolo ; ma io vaglio illuminar quelli di una 
mediocre capacità, di non fidarfi punto alle chiacchiere dei 
Senfali, fempre portati, e franchi. per. adombrare anche i 
più gran difetti de’ Cavalli ,, dicendo che mon fon nulla , che 
il Cavallo non ha che le gambe un poco enfiate per la tale, e 
tal ragione, la quale in effetto farà: fuppofa, 0 meramente 
falfa. Termino in fomma il mio ragionamento fopra quefta 


Specie di gambe , dicendo in brevi parole, che i più bei Cavalli 
del 
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del Mondo di cui ne ho veduti gran quantità nel correre al 
Cervio , acquifano alla fine per lor ben fervito il Mazzuolo. 


Giuntato lungo. Fic. 66. 


Iccome mon vi è cofa perfetta , che mon fia foggetta alla 

critica, ciò accade frequentemente nelle gambe dei Ca- 
valli, di modo che io ne ho veduti una quantità difettofi 
appunto per efere giuntati lunghi. Bifogna per altro fa- 
per distinguere ; poichè fecondo il mio parere un Cavallo 
giuntato lungo , i quale abbia le pastoje forti mon è fem- 
pre da difprezzare. Egli è vero , che non è buono per una 
Razza, rifpetto ai cattivi effetti, che può produrre ne fui 
puledri; ma ciò mon offante può avere il fuo merito per 
il maneggio , dove me ho avuti de’ buoni, e molto briofî . 
Quando io fui in Inghilterra offervai , che i migliori Ca- 
valli da corfa a Neumarket, eran quaf tutti giuntati un 
poco lunghi; ficchè parlai con qualcheduno di quefta cofa, 
dicendogli efere un danno, che Cavalli così famofi , e sì 
fuelli, foFero giuntati lunghi, e mi fu vifpofto che que- 
fo era appunto il fegno infallibile che ef nafcevano de 
Barberì, e da «Arabi, e che in confeguenza ciò nom era 
mai (fato prefo per un difetto in Inghilterra. 


Troppo giuntato lungo. Fic. 67. 


I! Rame dimofira precifamente che cofa fa quello che t0 
chiamo giuntato troppo lungo; ed è uno de’ più gran 
difetti che poffa avere un Cavallo. Ciò efendo così mani- 
feffto da fe medefimo, mi fembra fuperfluo il dire, che mon 
bifogna comprarne con un tal pregiudzio, tanto più che a 
quelli che hanno il guito buono , e perfetto mon abbifogna 
il mio configlio. Confefo di aver fatto quefto difegno piut- 
toffo in viguardo al proverbio Italiano che dice în ifcher- 


zo, che il Cavallo giuntato troppo lungo , marcia fopra 
a otto 
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en courrant le Cerf, dont j ai vu aflez grand nombre, ga- 
gnent pour leur fervice à la fin, des jambes rondes. 


Loug-jointé. Fic. 66. 


o il n yarien de fl parfait qui ne foit fuiet è 
étre critiquè , ce ci fe trouve tres fouvent' en fait 
des jambes de chevaux, de forte que j ai vu quantité des 
chevaux qui pechoient en ce qu? ils fuffent long-jointés. 
Il faut pourtant favoir difcerner fuivant mon avis. Un 
Cheval long-jointé ajant les paturons forts, n'e pas tou- 
Jours à meprifer. Il et vrai, qu’ il ne convient pour le 
haras par rapport aux mauvaifes fuites touchant fes échap- 
pés, mais il peut avoir fon merite non obftant cela pour 
le manege, où j en ai eu de tres bons et de fort brillans. 
Lorfque je fus en Anglettere j ai obfervé que les meilleurs 
chevaux de courfe à Neumarket étoient prefque tous un 
peu long-jointés. J'ai raifonné avec quelques uns fur cet- 
te chofe, méme leur difant, que c’ étoit dommage, que 
ces fameux chevaux fi éxtremement vites,étoient long-join- 
tés; ils mont refpondu, que, ce ci étoit la marque infail- 
lible , qu’ ils fuffent échappés de Barbes, et des Arabes, 
par confequent jamais connu pour un defaut en Anglettere.. 


Trop long-jointé. Fic. 67. 


|a gravure marque precifement ce qu’ on appelle 
trop long-Jointé. C' eft un de plus grans defauts qu’un 
Cheval puiffe avoir, étant fivifible, qu'il me femble inu- 
tile de dire, qu'il n’en faut point acheter avec ce de- 
faut là, car ceux qui ont le gout bon et net n° ont pas 
befoin de mon confeil. J° avouè que j'ai fait ce def- 
fein plultot par rapport au proverbe qui dit  plai- 
femment ‘en Italien, qu’ un Cheval avec ce defaut 
d’ étre trep long-jointé marche fur huit pies, pl 
R qu'i 
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qu il touche aufli avec le boulet la terre en mar- 
chant . 


Ergot. Fic. 68. 


Es chevaux qui ont des jambes groffes et chargées 
db de poils et de fanons font fujetsà ce mal qu'on ap- 
pelle Ergot. Ainfionvoit beaucoup de chevaux de la Velt- 
falie, d’ Hollande , et de Veftfrife , comme aufli de la Suif- 
fe qui en font incommodes. Quant àl Ergot , c'elt une 
corne molle à peu près de la groffeur d’ un chataigne , 
fituée au derriere et au bas du boulet, et cachée ordinai- 
rement par le fanon. Les connoiffeurs en deffein, rendront 
juftice que celui eft exa, et que la gravure reprefente 
juffement une jambe d’ un Cheval de ces nations, dont 
J ai fait mention. 


Sur-0os. Fic. 69. 


[ ne faut pas fe laiffer éblouir par la beauté de la jambe, 
mais auparavant bien l’ examiner de prés, et puis 
aprés acheter le Cheval ; autrement on eft la dupe tres 
fouvent, comme cela arrive bien de fois: et J en aivul’ 
exemple, que les chevaux qui felon l’apparence paroiffoient 
avoir les jambes de devant netteset propres, avo ent deja 
un commencement d’un fur-os , qui elt affez petit au 
commencement, mais qui devient avec le temps grand 
et vifible. Quant è fur-os, c'eft une dureté qui vient au 
canon du Cheval au deffous du genou, quelquefois en 
dedans et quelquefois en dehors comme marque la gravu- 
re. Je trouve à propos de dire è ce fujet, de ne jamais 
traiter en bagatelle la moindre chofe, des qu'il 9 agit 
d’ acheter un Cheval, car on ne peut pas étre aflez clair 
vojant, fans qu’ on ne rencontre toujours quelque de- 


plaifir. Il faut donc de l'attention avant d’ entrer en 
mar- 
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a otto piedi , perchè mel camminare tocca anche col no- 
dello la terra . 


Cornette. Fic. 68. 


Cavalli che hanno le gambe groffe , e cariche troppo di 

peli fon foggetti a quefto male , che fi dice Cornette . 
In confeguenza fi vedono molti Cavalli della Vefifalia, & 
Olanda, e di Veftfrifia , come ancora degli Svizzeri , che 
ne fono incomodati . In quanto alle Cornette elleno confi- 
ffono in un ofo molle delia grofezza in circa & una ca- 
ffagna, fituato nella parte di dietro fotto al nodello, e na- 
feofto ordinariamente da i peli lunghi. I conofcenti del di- 
fegno renderanno giuftizia che quello di cui ff tratta è efat- 
to, e che il rame rapprefenta ginffamente la samba d'un 
Cavallo de’ Paefi, di cui ho fatta menzione. 


Sopr offo. Fic. 69. 


N% bifogna laftiarfi acciecare dalla beltà della gam- 
ba, ma efaminarla prima da vicino , e poi dopo com- 
prare il Cavallo; altrimenti fi diviene bene fpefo ingan- 
nati. Io ne ho veduto l'efempio: è Cavalli dimoftrano in 
apparenza d’ avere le gambe d’ avanti nette, e proprie , 
quantunque abbiano di già un principio di fopr'ofo, che è 
aflai piccolo, ma che diviene col tempo grande, e vifibile . 
Quefto non è altro che una durezza, che fi forma nello ffinco 
del Cavallo fotto al ginocchio, alcuna volta nella parte di den- 
tro, ed altre volte di fuori, come efprime il rame. Io credo 
efpediente il dire a quefto propofito, che mon fi prenda giam-' 
mai per bagattela la minima cofa, quando fi tratta di 
comprare un Cavallo, poichè non fi può efere tanto per- 
fpicaci, che non s'incontri qualche difpiacere. Bifogna adun- 
que molta attenzione prima d’ impegnarfi alla compra , 
e per evitare il fofpetto d' un fopr? offo fi deve ricomofcere 


cast 
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con la mano, e ben maneggiare lo ffinco , onde aficurarf 
che egli fia netto, ed umito. 


Sopr' offo da due bande. Fic. 70. 


A figura rapprefenta di profpetto una gamba , acciocchè 
L più facilmente fi comprenda quello, che fia un fopr' offo 


da due bande. La fola vifta di quefto difetto rincrefie , onde 
una perfona quantunque poco intelligente mon vorrà mai com- 
prare un Cavallo in un tale ftato. Io convengo 1ifpetto al 
fopr ofo ordinario, che fi può reftare ingannati allor quan- 
do egli principia a formarfi, ma per il fopr’ofo da due 
bande mon vi è bifogno di configlio, mentre il male è troppo 
manifefto, efifendo nella parte di fuori, ed in quella di den- 
tro dirimpetto l'uno all'altro, ed eccone detto aflai. 


Sopr offo più cattivo. Fic. 71. 


E° è verifimo che un intelligente non comprerà giammai 
un Cavallo che abbia il foproffo da due bande, ma nem- 
meno lo farà con un fopr offo più cattivo alla gamba fia nel 
di dentro, 0 nel difuori, perchè quefto male è troppo presiu- 
diciale a cagione , che due foproffi fanno lega infieme, e quel- 
lo che è peggiore, che il fopr° offo più cattivo fale ai ginocchi, 
e froppia con il tempo un Cavallo. La differenza tra quefto, 
e D'altro da due bande confiste, che l'ultimo lo ha dall una, 
e D'altra parte della gamba. Del restante il mio difegno 
mette in vifta la vera figura del fopr'oflo più cattivo. 


Delle Rappe. Fic. 72. 


\ TI fono dei curiofi che vorrebbero fentire parlare di al- 
vo cuni malide Cavalli, ed în che confiftono . Per fodisfar- 
gli io ho fatto questo difegno onde fpiegare ciò che ff dice rappe, 


que- 
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marché , et pour éviter le foupgon d’ un fur-os, il faut 
toucher avec la main et bien frotter le canon pour étre 
fur qu'il foit net , et uni. 


Sur-0s chevilé. F1G. 70. 


A gravure reprefente une jambe en face pour faire 
L comprendre plus facilement, e’ eft ce qui eft un fur-os 
chevillé. La vuè feule de ce defaut frappe; ainfi naturel- 
lement une perfonne de peu de connoiffance ne voudra 
pas acheter un Cheval dans un tel état. Je conviensà l’é- 
gard du fur-os ordinaire qu'on peut étre furpris lorfqu' il 
commence à fe former; mais pour le fur-os chevillé, on 
n° a pas befoin du confeil, parce que le mal eft trop vi- 
fible, érant I’ un en dehors, et l’ autre en dedans vis à 
vis lun de l’autre ; en voila affez. 


FuzétevEa 69708 


E eft plus vrai que vraifemblable, qu’ un bon connoif- 
feur n'achetera jamais un Cheval ajant un fur-os che- 
villé. Il ne le fera pas non plus avec une fuzége è la jam- 
be, foit en dedans ou en dehors, car ce mal et trop 
dangereux à caufe que deux fur-os font joints enfemble, 
et ce qui eft pire, que les fuzées montent aux genoux et 
eftropient avec le rems un Cheval. Les fuzées different 
des fur-os chevillés en ce que ceux ci font de deux cotés 
de la jambe. Au refte mon deffein met è l'oeil la vraie 
figure de la fuzée. 


Malandres. Fic. 72. 


Lya de monde curieux qui voudra entendre parler 
de certains maux des chevaux, en quoi qu’ ils confi- 


ftent. Pour les fatisfaire , } ai fait expreffement ce 
Ss deflein 
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deffein, pour expliquer celui nommé Malandres. Ce font 
des gales ou crevaffes qui viennentàla jointure dugenou 
des chevaux er qui fupurent quelquefois . La chofe eft tres 
veritable; mais pour moi, je n’ai jamais vu que les che- 
vaux proprement tenus font fujets aux malandres, mais 
au contraire, ceux qui ont été mal gouvernés er mal foi- 
gnés. La gravure fait voirl’endroit où les malandres vien- 
nent. 
Jambe arquée. Fic. 73. 


E deffein marque vifiblement la vilaine figure d’ une 
jambe arquée. Je puis affurer que la nature ne la 
donne pas aux chevaux, mais leshommes par leurrigueur et 
leurimpatience enles travaillant les leurs font venir com- 
mecela. Pour en voir une bonne partie il faut frequenterles 
differens maneges, où on en trouvera grand nombre , fur 
tout en fait de fauteurs. En difant ce ci je protefte de 
ne point choquer qui que c’ et foit, cependantje puis di- 
re, me depouillane de toute vanité, que depuis que j ai 
dreffè des chevaux, que perfonne n’en ait point vn chez 
moi c’ eft a dire drellés de moi, avec desjambesarquées, 
ajant pourtant dreflé de tout forte des Nations. 


Jambe fous les armes, Fic. 74. 


E fais bien,ce me femble, d’avertir chaque ami qui veut 
acheter un Cheval de choifir toujours celui, qui eft 
bien campé, felon le terme propre, et qui fe tient droit 
fur fes jambes; mais malgré mon avertiffement, il peutar- 
river que par hazard on lui prefente un tel, dans laméme 
fituation, comme maraue la gravure. Alors il ne fera pas 
mal de le laiffer au maquignon, parce que c’ eltune mar- 
que infaillible, vojant un Cheval qui avance une jambe 
de devant comme reprefente le deffein, et ce qu’ on ap- 


pelle pour rire, tenir la jambe fous les armesqu’ il n’ eut 
lo 
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queste fono alcune galle, e crepature che vengono alla giun- 
tura del ginocchio de’ Cavalli , e che vanno qualche volta 
a fuppurazione . La cofa è verifima, ma in quanto a me, 
non ho giammai veduto, che i Cavalli tenuti con proprie- 
tà fiano foggetti alle rappe, bensì quelli che fono Stati tra- 
feurati , e mal governati. Il rame dimofira il luogo ove 
vengono le rappe. 


Gamba inarcata. Fic. 73. 


I difegno dimoftra chiaramente la cattiva fisura di una 
gamba arcata . Io pofo aficurare che non procede dalla 
natura de’ Cavalli , ma dagli uomini che gli maneggiano con: 
rigore, ed impazienza, mentre nel travagliarli fanno loro, 
venire quefto difetto. Per vederne una buona parte , bifogna; 
frequentare varie Cavallerizze, dove fe ne troverà gran 
numero, fpecialmente fra i faltatori. Io protefto che nel dir 
quefto non intendo di nuocere a perfona, potendo dire fen- 
za jattanza , che quando ho fatto de’ Cavalli, veruno. ne 
ha veduti nelle mie mani colle gambe inarcate , quantun- 
que io ne abbia fatti di tutti Paefi . 


Cavallo che ferive. Fic. 74. 


1° credo di far bene ad avvertire ciafchedum amico, che 
voglia comprare un Cavallo, di fcegliere fempre quello 
che fi dice ben piantato, e che confifte nel fostenerfi dirit- 
to fopra le gambe ; ma malgrado il mio configlio può ac- 
cadere che per difgrazia gli fe ne prefenti uno nella fitua- 
zione , che dimoftra il rame, nel qual cafo egli non farà 
male @ lafciarlo al fenfale , mentre quando fi vede un 
Cavallo che fporge una gamba d' avanti nel modo rap- 
prefentato dal rame, e che fi dice in fcherzo, Cavallo 


che fcrive, egli è un fegno infallibile di avere il traino 
davano 


89 [ax ] 88 


d' avanti di già indebolito, o che fia fato (palato . Il mio 
avvertimento è fincero , e im confeguenza non vi refta che 
abbracciarlo, e profittarne. 


Riccioli. Fic. 75. 


pro il difegno incifo in rame, io dico che que- 
fo male chiamato ‘Riccioli viene alle paftoje de’ Ca- 
valli, e circonda la corona del piede. I riccioli fono una 
Seraffatura che fa arricciare il pelo, onde quefto male fi 
conofce facilmente , di modo che io non ne dirò da van- 
taggio, avvertendo per altro quelli che devono comprare 
un Cavallo d' aver riguardo che il pelo della corona ‘fia 
unito, e bene ftiacciato; ogni volta che abbiano quei at- 
tenzione non dovranno temer di nulla rifpetto ai riccioli . 


Callo. Fic. 76. 


O dubito che vi fiano forfe alcuni che mon fappiano. 

quello che fi chiama Callo alla gamba del Cavallo, 
nè dove la natura P abbia fituato. Dirò adunque ciò che 
egli fia: confifte in una fpecie d’ ofo duro, che mon è 
coperto di peli, efitente. nella parte di dentro fotto al 
ginocchio della gamba d’ avanti. Si trovano molti Cavalli 
fini che non hanno che una piccola indicazione del Callo . 
Questo gli diviene qualche volta troppo groffo per la ne- 
gligenza de’ Palafrenieri, i quali non custodifcono propria- 
mente 1 Cavalli, quando fi può levare con un cultello quel- 
la parte che offende la vista fenza verun pericolo, poichè 
mon è che un offo fecco. Il mio difegno è benifimo efegui- 
to nell'incifione che dimoftra precifamente la fua fituazione 
nella gamba diritta, nella parte davanti, e di dentro. 


Poco 
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le train dedevant deja affoibli , ou avoir été epaulé - 
Mon avis étant fincére, par confequent on n° a que s° 
y tenir et en profiter. 


Peignes. Fic. 75. 


Our expliquer le deffein gravé je dis, que ce mal ap- 
. pellé des Peignes vient aux paturons des Chevaux , 
et entourre la.couronne du pied. Les peignes font des 
gratelles farineufes , qui font herifler le poil, ainfi ce 
mal eft bien connoiflable, de forte que je n’ai pas envie 
d’en dire davantage. Cependant je veuxavertir ceux qui 
veulent acheter un Cheval, d’avoir de l’attention, èfin 
que le poil de la couronne foit uni et bien couché; 
faifant ceci, ils n’ auront rien è craindre touchant des. 
peignes. 


Chataigne. Fic. 76. 


I * Aipenfé qu'il y a peutétre quelques uns qui ne fa- 
vent pas ce qu’on appelle chataigne à la jambe du 
Cheval, et qui ignorent auffi où la nature l'a placée.. 
Je dirai donc ; c’ et une éfpece d'une corne dure 
n’ étant pas couverte des poils, fon endroit eft è la jam- 
be dedevant en dedans au deffus du genou. On trou- 
ve pluficurs Chevaux fins, qui n’ont point que feule- 
ment une petite marque . La chataigne devient quelque- 
fois trop grofle par la negligence des Palefreniers qui 
ne gouvernent pas les Chevaux affez proprement : alors 
on en peut oter ce qui choque la vué avec un coutau 
fans rien rifquer, car ce n’ eft qu’ une corne feche. Mon 
deffein eft tres bien executé par la gravure , qui enfei- 
gne precifement la fituation à la jambe droite dedevant 
en dedans. 


T Pen 
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Peu marqué du blanc. Fic. 77. 


Vant de parler des Balzanes , j ai voulu avertir, 
A qu un peu du blanc à la jambe ne fiet point 
mal; au contraire, on é@ime davantage un Cheval s’ 
il en a un peu; mais il faut diftinguer qu’ il y a gran- 
de difference entre la jambe de devant, et de celle 
de derriere, de forte qu’ un homme étant bon con- 
noiffeur des marques requifes pour un étalon, balancera 
peut-étre de s' en fervir pour le hàras, parce que le 
Cheval n'a que feulement une jambe de devant mar- 
quée d’ un peu du blanc comme on voit reprefenté la 
gauche par la gravure. Car enfin la chofe eft trop con- 
nuè, et trop averée qu’on n’ ofe par badiner et non plus 
rien rifquer, des qu'il s'agit de la delicateffe des marques 
des Chevaux, et celui qui fe pique de la connoiffance et 
de l’experience, tachera aflurement de conferver la re- 
putation du hàras, qui confifte à élever des Chevaux bien 
marqués. 1 

Balzane. Fic. 78. 


A beauté de la Balzane confile en ce qu’ elle n’ ofe 

pas paffer le boulet de la jambe, comme marque la 
gravure . Elle eft auffi comptée de cette facon , pour un 
figne incomparable des qu’ on la trouve à la jambe de 
derriere près du montoir, maisfi on la voit à la jambe de 
devant d’un Cheval, elle ne vaut rien du tout, et fait 
perdre le merite que le Cheval pourroit avoir pour étre 
etalon. Cependant j avouè que hormis de certe genante 
neceflité du haras, d’avoir vu plufieurs Chevaux bifarre- 
ment marqués, incomparables pour le manege , pour la 
chaffe, pour la guerre, et pour toute forte de fervice ct 
d’ufage; ainfi } ofe dire hardiment, que les marques ne 
font pas la valeur du Cheval, et ne diminuient pas non 
plus fa qualité. Je finis étant perfuadé, que les autres 


ama. 
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Poco marcato di bianco. Fic. 77. 


pre di parlare de’ Balzani ho voluto avvertire che 
un piccol fegno di bianco nella gamba non difpiace , 
ma che al contrario fa Stimare da vantaggio un Cavallo . Bi- 
Sogna per altro diftinguere che vi è una gran differenza 
tra la gamba davanti, e quella di dietro, di modochè 
un uomo che fia intelligente de’ requifiti che fî ricercano 
per uno Stallone, dubiterà forfe di fervirfi per la Razza 
dun Cavallo che abbia una fola gamba & avanti fegna- 
ta di bianco, come fi vede rapprefentato nel rame median- 
te la gamba mancina, mentre in fine la cofa è troppo co- 
nofciuta, e verificata, che non fi può fcherzare nè pun- 
to azzardarfi quando fi tratta della delicatezza de fe- 
gni de’ Cavalli, e chi fi picca della cognizione, e del’ 
efperienza procura afolutamente di confervare la reputa- 
zione della Razza confifente nell’ allevare de Cavalli 
ben marcati. 


Balzano. Fic. 78. 


; pie beltà \del Balzano confiste in quanto che la mac- 
chia non pafi il nodello della gamba come dimora 
il rame. Ella»è \confiderata per un ottimo indizio quando 
f trova nella samba di dietro dalla parte del montatojo, 
ma non val niente fe fi vede nella gamba d' avanti, e fa 
perdere il merito che il Cavallo potrebbe avere per Ifal- 
lone. Frattanto io confefo, eccettuata que importuna 
necefità della Razza, d'aver veduto molti Cavalli fegnati 
bizzarramente, incomparabili per la Cavallerizza , per la 
Caccia , per la Guerra, e per qualunque forta 4° ufo ; onde 
io ardifco dire francamente che i fegni non fanno il valore 
del Cavallo , e mon fcemano la fua qualità. Io termino 
quì di parlare efendo perfuafo che gli altri amanti de Ca- 
valli faranno del mio fentimento , e ‘diranno che quello pe 
gie 
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gli vuole interamente ben marcati, dovrebbe fargli dipi- 
guere. Se quefto fofe pofibile io avrei ficuramente i più 
be’ Cavalli, e ‘i meglio fegnati, imperocchè to fo dipignere 
de Cavalli in tutte le loro qualità. i 


Balzano caprettato. Fic. 79. 


I° giudico a propofito di aggiugnere una folida rifleffione, 
ed efperimentata fopra i Balzano caprettato , che il 
rame dimoftra a pennello. Vi f oferverà dunque delle 
piccole macchie nere in un fondo bianco. Su questa indi- 
cazione uno potrà fidarfi a quello che io ne dirò, perchè 
tutti i Cavalli che ho veduto, e cavalcato da me fteffo 
che avevano quefte macchie nere nella balzana, nov han- 
no lafciato d° efere generalmente fantastici, e giornalieri, 
nel foffener fempre i lor capricci , fopra tutto quando uno 
ba intraprefo di rifolvergli come fi deve obbedienti , € 
fuceri. Jo (pero adunque che i conofcenti approveranno fe 
in quefto fminuzzare che io fo della materia, efendo la mia 
ricerca fino a. queSte piccole cofe, che forfe difprezzano gl 
indifferenti della vera cognizione credendole inutili; ma P 
occafione può darf che debbano fare con un Cavallo che 
abbia la balzana caprettata ed allora eft apriranno gli 
occhi e vedranno che il mio giudizio fu giufto . GL Ita- 
liani chiamano graziofamente quefta balzana piede di Ca- 
pra. Termino quì il difcorfo, effendo perfuafo che un uo- 
mo interamente cauto mon metterà un Cavallo fimile nel- 
la fua Razza. 


Calzato. Fig. 80. 


O fono di fentimento che nefuno troverà nulla da ri- 

dire contro il difegno della gamba incifa in quefto ra- 

me , imperocchè ella è ‘in tal perfezione , che chi volefe 

comprare un buon Cavallo ne dovrebbe prender l'idea 
per 
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amateurs de chevaux feront de mon fentiment, et diront 
que celui qui lesdemande toutà fait bien marqués, devroit 
les faire peintre ; fi cela étoit poffible, j} aurois à coup fur les 
plus beaux , er lesmieux marqués, parce que je fais peintre 
des chevaux dans toute leur qualité . 


Balzane tachetée. Fic. 79. 


et experimentée fur la Balzane tachetée , qui reprefen- 
te au jufte la gravure. Ony obfervera de petites taches 
noires dans le blanc, ainfi on peut fe fier à ce qui j en di- 
rai, car tous les chevaux, que j'ai vu, connu, et monté 
moi méme, qui avoient ces taches noires dans la balza- 
ne, n’ont pas laiflé d’ étre generalement capricieux et 
journaliers, en foutenant toujours leurs caprices, fur tout 
quand on les a recherchés et attaquès comme il faut, pour 
les rendre obeiffans, et fincéres. J'èfpere donc, que les 
connoiffeurs par ce detail que j' en fais approuveront ma 
recherche, qui va jufqu’à ces petites chofes, que peute- 
tre les indifferens à la vraie connoiffance meprifent, la 
crojant inutile. Mais l’occafion peut fe trouver qu'ilsau- 
ront à faire avec un Cheval ajant la balzane tachetée , 
alors ils ouvriront les yeux et trouveront , que mon 
avis fut jufte . Les Italiens appellent joliment cette 
balzane pied de chevre. Je finis étant perfuadè qu’ un 
homme circonfpe& en tout, ne mettra point un Che- 
val pareil dans fon hàras. 


T juge à propos d’ajouter une reflexion folide, fondée, 


Trop-Haut chaufé. Fic. 80. 


E fuis du fentiment que perfonne ne trouvera rien è 
redire au deffein de la jambe gravée, parce-qu’ elle eft 
dans cette perfeion, que celui qui veut faire emplette 


d'un bon Chevai , en devroit prendre 1 Idée Benso 
Vv atil- 
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fatisfaire. Il et vrai, qu'elle a le defaut d’étre trop haut 
chauffée, par confequent une preuve convaincante que 
pere, et mere ont été trop haut chauflés pareillement . 
On voit par là évidemment, ce qu’ on peut fe promet- 
tre ajant des chevaux dans le hàras avec ces vilaines mar- 
ques. Les chevaux trop haut chauflés ont encore une 
chofe qui ne plait pas aux hommes de bon gout , c’ eft 
qu’ ils ont generalement le fabot blanc. Au refte , on 
voit pourtant des chevaux de prix, Efpagnols, et Barbes 
trop haut chauflés mais malgrez cela, ils ont toujours leurs 
merite, pour le manege, et encore pour la courfe. Ce 
qui regarde le haras, il et conftant, qu’on fera toujours 
choix d’un étalon zain pour les chevaux de Carofle , par- 
ce que ni balzane, ni étre trop haut chauffè conviennent 
aux attellages. 


Jambe de derriere bien fuite. Fic. 81. 


Es connoiffeurs des chevaux favent bien , que le Che- 

val ef compofé du train de devant, et du train de 
derriere, Ce qui regarde le premier, je ne me fuis pas 
contenté feulement de mes reflexions, mais j ai encore 
jugé à propos de Je faire mieux comprendre par mes def- 
feins en taille-douce, qui felon mon éxpliquation met- 
tront au fait chacun qui veutacheter un bon Cheval . Or 
je dirai ce qu'on doit connoitre pour fe mettre à l’abris 
de la tromperie des maquignons en ce qui regarde les 
Jambes de derriere, Le train de derriere font feshanches 
et fes fambes: ce qui regarde le jarret, e’ et la jointure 
du train de derriere qui affemble la cuiffe avec la jambe. 
Il faut donc obferver, que le jarret ne foit pas gras, char- 
nu et petit, autrement il et defefueux, mais qu'il foit 
grand, ample er bien vuide fans enflure , ainfi fain et net. 
La gravure reprefente une jambe de derriere dans la per- 
fedion, où on remarquera tout ce qui j ai dit touchant 


le 
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per fodisfarvif. Egli è vero che la medefima ha il difet- 
to di efer calzata, ed in confeguenza una prova eviden- 
te che il Padre, e la Madre fono ftati calzati; d onde 
S può arguire quel che vi fia da fperare per chi abbia 
de Cavalli nella fua Razza con tali cattivi fegni . Siffatti 
Cavalli hanno ancora una cofa, che non piace agli uomini 
di buon gusto, ed è , che d’ ordinario hanno l'ugna bian- 
ca. Del refto fi vedono de’ Cavalli di prezzo Spagnuoli, e 
Barberi calzati, che ciò mon oftante hanno Sempre il lor 
merito per la Cavallerizza , e per la corfa. Rifpetto al- 
la Razza egli è fifato, che fi farà fempre la fcelta di 
uno Stallone Zaino per i Cavalli da Carrozza , impe- 
rocchè nè il balzano, nè il calzato fono adattati alle 
mute, 


Gamba di dietro ben fatta. Fic. 81. 


Hiunque $° intende di Cavalli fa molto bene , che il 
Cavallo è compofto della parte davanti, e di quella 

di dietro. Riguardo alla prima io non mi fono folamente 
contentato di riportare le mie riflefioni, ma ho anche fli- 
mato bene di farle meglio capacitare con i miei difegni 
im Rame , che fecondo la (piegazione fattane , venderanno 
infruito ciafcuno che voglia comprare un buon Cavallo. 
Dirò adunque quel che fi dee avvertire per riguardarfi dagli 
inganni de’ Senfali in ciò che appartiene alle gambe di 
dietro. La parte di dietro fono le fue anche , e gambe . 
Il garetto è la giuntura della parte di dietro, che unifce la 
cofcia colla gamba. Bifogna adunque ofervare che il garet- 
to mon fia grafo, carnofo, 0 piccolo, perchè in tal cafo egli 
è difettofo; ma che fia grande , amplo , e ben vuoto fenza 
enfiagioni, in fomma fano, e netto; il rame dimoftra una 
gamba di dietro nella fua perfezione. Vi fi può ofervare 


tutto quello che fi è detto relativamente al garetto, che è la 
cofa 
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cofa principale per i Cavalli da maneggio quando fon ben 
meffi fw garetti. Del resto uno non s° ingannerà mai fce- 
gliendo per iftalone un Cavallo che abbia le gambe di die- 
tro come quella che io ho difegnato; ma al contrario fi 
può compromettere un felice fucceffo . 


Garetto troppo lungo. ‘Fic: 82. 


Vendo dimoftrato la perfezione della gamba di die- 

tro, tratterò al prefente della fua imperfezione; ed 
eccone una Che è difettofa, imperocchè ella ha il garetto 
troppo lungo e in confeguenza debole ed incapace di dar 
piacere ad uno che fia di buon gufo ed abile a far dei 
Cavalli, ficcome improprio a fervir di Stallone. Il rame 
dimoftra chiaramente la proporzione del garetto , onde il 
difetto è affai vifibile. Io ho però ofervato che fra gli 
animali che hanno molta agilità, come farebbe il Caprio- 
lo, per avere i garetti più lunghi di qualunque animale, 
corre più velocemente degli altri. Bifogna dunque confef- 
fare che le molle di quefta fpecie di garetti danno mol-. 
ta agilità e prontezza alle gambe di dietro, dimodoché 
fpingono le gambe d' avanti e le fanno andare velocemen- 
te. Io confefo d' aver veduto de Cavalli che avevano i 
garetti lunghi correre velocifimamente, ma queffo non to- 
glie loro il difetto di efler nel tempo medefimo inforcati, 
il che fa affenere um intelligente dal comprare un fimil 
Cavallo . 


Garetto troppo diritto. Fic. 83. 


Armi d' aver detto abbaftanza del garetto troppo lun- 

_ A go, onde paferò a deferivere quello che io comofio 

per efperienza di alcuni Cavalli, che ? avevano troppo ton- 

do e diritto, come dimoftra il rame; e farò vedere che la 

diferenza è grande fra il garetto troppo lungo e quello 
trop. 
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le jarret qui étant la chofe principale pour les chevaux 
de manege quand ils les ont bien pliés. Aurefte on ne fe 
trompera point de choifir pour Ftalon un Cheval ajant la 
jambe de derriere comme eft celle, que j'ai deflinée; au 
contraire on peut sen promettre un heureux fucces. 


Jarret trop long. Fic. 82. 


E viens d’indiquer la perfeion de la jambe de derrie- 
J re. Je traiterai prefentement de fonimperfe&ion. En 
voici une qui eft defeQueufe parce qu’ elle a le jarret'trop 
long, par confequent foible, et hors d’état de faire plai- 
fir à un homme de bon gout, capable de dreffer des che- 
vaux, et encore moins digne pour un Etalon. La taille- 
douce marque clairement la difproportion du jarret ; ainfi 
le defaur, eft affez vifible. Pai pourtant obfervé, que par- 
mi les animaux qui ont beaucoup de viteffe, par exem- 
ple le cheroeil ajant les jarrets plus longs qu’aucun autre 
animal, courre plus vite que les autres. Il faut donc con- 
venir que les refforts de cette é{pece des jarrets don- 
nent beaucoup d’agilité et de viteffe aux jambes de der- 
riere de forte qui chaffent les jambes de devant, et les 
font aller vitement. J avoué d’ avoir vi des chevaux 
ajant les jarrets longs courrir éxtremement vite, mais 
tout ce ci ne leur ote point le defaut d'étre auffi crochu 
en méme tems, chofe qui rebute un connoiffeur d’ache- 
ter un tel Cheval. 


Farret trop droit. Fic. 83. 


L me femble avoir affez dit du jarret trop long; à cet- 
I te heure je rapporterai ce que je fais par éxperience 
des chevaux qui avoient le jarrret trop roide et droit, 
comme enfeigne la gravure; ainfi je dirai que la differen- 


ce eft grande entre jarret trop long, et entre farret trop 
x droit 
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droit. Le defaut du premier rebute et tombe dans l’oeil 
de chacun, mais pour le fecond,c'eft à dire le jarret trop 
droit, il faut étre bon connoifieur; puisque ce ci ne de- 
figure point du tout la jambe de derriere; car les che- 
vaux ne font pas crochus ajant les Jarrets trop droit, 
mais éxtremement vigeureux ajant ordinairement beat:- 
coup de reins, et de bonnes hanches , ainfi tres propres 
pour le manege: mais pour la chaffe leur galop et rude 
ct incommode. Je reviensà leur qualité qui regarde le ma- 
nege, ajant aduellement un tel dans 1 Academie du haras 
de S. M. I. de Colzano en Tofcane, qui furpaffe biendes 
chevaux en fait de courbettes les faifantà merveille c’ eft 
à dire, hautes, rabattués et egales. Pour la Pefade il la 
fait d’une maniere qu'il paroit dans cette figure d’étre 
du Bronze, et pourtant il a les jarrets droits; mais j'ai fu 
le mojen de l’aflujertir fur les jarrets et de ‘les lui faire 
plier comme il faut. Les piliers ont leur merite pour 
cela, mais j ajoute, qu’ il faut favoir sen fervir avec 
prudence et difcretion, 


Couronne marquee, Fic. 84: 


* Ai dit dans mes reflexions fur les jambes de devant, 
qu un peu de blanc è la couronne diminué le prix 

d’ un beau, et bon cheval, et que les connoiffeurs feru- 
puleux et delicats en fait des marques neceflaires pour 
le haras balanceront toujours de prendre un tel Cheval 
pour Etalon, le jugeant fatal pour la fuite des poulains 
qui viennent de lui, Je dirai prefentement que la cou- 
ronne d’ une jambe de derriere marquée d’ un peu de 
blanc ne degoute perfonne, au contraire on eftime plus- 
tot un Cheval ajant cette marque, parce qu elle fiet 
bien è un alzan dorè, comme auffi è un alzan brulé, car 
on a obfervé que les alzans zains:de l'un ou de 1 autre 


poil font capricieux et fantafques, mais ajant une marque 
d’un 
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troppo diritto. Il difetto del primo fè prefenta, e difpiace 
al occhio di ciafcheduno, ma in quanto. al fecondo, cioè al 
garetto, troppo diritto bifogua efer bene intelligenti per 
difttuguerlo, imperocchè mon altera punto la gamba di die- 
tro, mentre per quefto difetto i Cavalli non fono inforcati 
ma eftremamente vigorofi avendo ordinariamente valide reni, 
e buona (chiena sin confeguenza efendo proprifimi per il ma- 
neggio , dove che per la caccia il lor galoppo è troppo inco- 
modo. Pafando poi alla lor qualità relativa alla Caval 
lerizza , comecchè ne tengo nell’ Accademia uno della Raz- 
za di S. M. I di Coltano in Tofiaria, che farpafia molti 
Cavalli in genere di corvette, mentre le fa a perfezione , 
cioè alte, ribattute, ed' eguali, fa le pofate in maniera che 
Sembra in quefta attitudine che fia di bronzo ; eppure egli 
ba i garetti diritti. Ma io ho faputo il modo di fogget- 
tarlo fopra i garetti , e di fargliene piegare. come bifogna . 
I pilieri hanno per. quefto 1l lor merito, ma io aggiungo, 
che bifogna faperfene fervire con prudenza, e diferizione. 


Corona poco marcata. Fic. 84. 


H° dimoftrato nelle mie riflefioni fopra le gambe & a- 


vanti, che um poco di bianco nella corona , fcema il 
prezzo d’ un Cavallo ancor che fa bello e buono, e che 
gl intelligenti fcrupolofi e delicati , in materia de marchi 
necefarj per la Razza faranno fempre dubbiofi di prendere 
un tal Cavallo per iffallone, giudicandolo dannofifimo per le 
confeguenze che pofon rifultare a fuoi Puledri. Dirò prefen- 
temente ; che la corona della gamba di dietro marchiata un 
poco di bianco non difpiace a verumo, ma che al contrario 
piuttosto f ffima um Cavallo, che P abbia; imperocchè queffo 
marchio rifede bene in un fauro dorato, ficccome in un fauro 
bruciato, efendofi già fatta ofervazione, che i fauri zaini 


dell'uno, 0 ® altro pelo fono capricciofi , e fantadici; 
lad- 
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laddove con il fegno d° un poco di bianco 0 alla tefta, 0 
ad una gamba di dietro fi trovano docili, intrepidi, e 
vigorofi , e perciò atti alla Cavallerizza , alla caccia , € 
alla guerra, ed in una parola buoni per qualunque ufo. 
Del refto mi pare, che la corona poco marcata Sia 
afai bene nel difegno rapprefentante la gamba mancina 
di dietro. 


Balzano del montatojo. Fic. 8;. 


Na balzana nella gamba di dietro dalla parte del 
U montatojo, è fata fempre confiderata a giudizio dei 
buoni intelligenti per un marco eccellente , ed io pofto ‘af 
fcurare, che la medefinma ha crefciuto in ogni tempo, il 
prezzo ed il valore dun bel Cavallo, dimodochè P efpe- 
rienza lo ha ftabilito per un fegno infalibile. Giudico a 
propofito di dire , che il nome balzana fignifica il marco, 
e la parola balzano , il Cavallo che lo ha; mi riferbo il 
far conofcere nel progrefo delle mie rifeffioni le differen- 
ti fpecie de’ balzani, e mi coutenterò d’ aggiugnere quì che 
tutto ciò che io ho veduto ne’ balzani del montatojo, e tut- 
ti quelli che ho cavalcato , e lavorato , non hanno avuto 
mai uguali. Non pretendo però di foffenere che uno frallone 
balzano del montatojo comunichi precifamente a' fuoi parti 
queSto marco tanto Sfimato: i Signori che hanno delle Raz- 
ze poffono tormi di dubbio. 


Calzato. Fic. 86. 


I vede frequentemente che gli feherzi della natura non 
fon fempre quegli che piacciono, dimodochè ella ricom- 
penfa da una parte ciò che ha ricufato dall’ altra; 
il che è defiderabile. Per efempio la gamba mancina di 
dietro che rapprefenta il rame farebbe perfetta in tut- 


te le parti, che costituifcono una bella gamba, ma ella 
è di- 
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dun peu de blanc foit è la tére ou à une jambe de der> 
riere on les a trouvé dociles, intrepides et vigoureux, 
ainfi propres. pour Je manege, la chafle et pourla guerre, 
en un mot bons pour tout ufage . Au rete itlme femble 
que la couronne marquée d’un peu de blanc dans la gravu- 
re, fiet mème bien à certe jambe deflinée qui reprefente 
la jambe gauche de derriere. 


Balzane prés du montoiri Fic. 85. 


io: balzane à la jambe de derriere prés du montoir, 
a été toujcurs confiderée dans l’ opinion des bons con- 
noiffeurs pour une marque éxcellente, et je puis affurer 
qu elle a auffi augmenté le prix, et la valeur d'un beau 
Cheval de tout rems, de forte que Pexperience la fait 
paffer pour une marque infaillible. Je juge è propos de 
dire que le mot Balzane fignifie la marque, et le mot Bal- 
zan le Cheval qui a cette marque: mais comme il y ade 
differentes éfpeces des Balzans, je les ferai connoitre dans 
Ja fuite de mes reflexions, me contentant d’ ajouter que 
tout ce que j ai vu des balzans prés du montoir, et tous 
ceux que j ai monté et travaillé ont été incomparables ; 
cependant je ne pretens pas de foutenir qu’ un Balzan 
prés du montoir étant Etalon donne precifement è fes 
échappés cette marque fi eltimée: ces Mefficurs qui ont 
des hàras peuvent me mettre hors de doute. 


Trop haut chaufé. Fic. 86. 


N voit tres fouvent que les oeuvres de la nature ne 

font pas toujours parfaites, mais données felon fa Bi- 
farrerie, en forte qu'elle recompenfe d’un coté, et qu'elle 
refufe de l’autre ce qui eft defirable. Par exemple, la 
jambe gauche de derriere , qui reprefente la gravure fe- 


roit parfaite fuivant les parties qui font une belle jambe; 
)A mais 
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mais elle eft degoutante parce qu'elle eft trop haut chauf- 
{ée, grand defaut pour le haras felon la voix commune, 
par rapport à la confequence qui prouve qu'un Cheval le 
plus digne ajant aufli routes les qualitéy requifes et necef- 
faires, ne peut pas étre choifi Eralon , de peur qu’ il ne 
donne à fes echappés cette marque odieufe d’ étre trop 
haut chauffé . Je ne veux pas difputer contre cette delica- 
teffe, mais je dirai qu’ un Cheval trop haut chauffé peut 
avoir bien des qualités que les autres n’ont pas, c’ eft à 
dire pour le manege, par rapport à fa beauté et vigueur, 
pour la courfe, par rapport à fa viteffe , pour la chaffe , 
par rapport à fa refource et halaine, pour la guerre, par 
rapport à fa fincerité, et hardieffe . Voici des reflexions 
que fera celui qui fe fert d'un Etalon trop haut chauffé. 
Les Turcs ne font pas fi ferupuleux en cela, car j'ai vu 
plufieurs Barbes , c’ eft à dire jeunes qui l’étojent, ajant 
pourtant de grands merites. Jai dreflé un de Tunis trop 
haut chauflé étant fort legeren faifant des Caprioles d une 
hauteur confiderable . 


Fambe emboubée de devant. Fic. 87. 


Ai auffi cru neceffaire d’ indiquer ce que c’ et une 
J Jambe embourbée: Il faut donc favoir, que chaque 
Cheval ajant lesextremités noires a les quatre jambes du 
méme poil, mais la difference d’ une jambe embourbée 
eft, qu’ une feule jambe de devant foit la gauche, com- 
me marque la gravure, ou la droite n’elt plus noire mais 
embourbée, c'elt à dire toute couverte depuis le genou 
jufqu” à la couronne du poil gris ou du blanc femé fort 
clair fur la jambe ce qui lui donne le nom embourbée. 
Jai toujours oui dire que ce ci eltun grand indice dun 
tres bon Cheval. Jen aivu trespeu, mais je me fouviens, 
que ces Meffieurs étant des Officiers de Rang dans le mi- 


litaire, en fefoient grand caset les cftimoient beaucoup , 
m'af 
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è difpiacevole per efer calzata: gran difetto per la Raz- 
za fecondo la comune opinione per le confeguenze che por 
fon venirne. Onde un Cavallo il più degno , che abbia an- 
cora tutte le qualità ricercate, e mecePfarie, non può effe- 
re deftinato per iffallone: ful' dubbio , che comunichi @ fivoi 
parti P odiofo marco d’ efler calzato. Io. mon voglio di- 
(putare contro di quefta delicatezza ;. ma» dirò che un Ca- 
vallo calzato può avere delle qualità, che: altri non ab- 
biano, per la Cavallerizza rifpetto alla fua bellezza, e 
vigore, per la corfa attefa la fua velocità , per la caccia 
mediante la fua forza e alena, e per la guerra Stante la 
fia fncerità , ed' ardire . E queste fono le rifleffoni 
che farà chiunque fi prevalea & uno ffallone calzato. I 
Turchi non fono tanto ferupolofi în quefto.; perchè io ho 
veduto diver Barberi giovani, che lo erano ; ed ‘ave 
vano di gran merito, e ne ho fatto uno calzato di Tunis, 
che era molto leggiero, e faceva delle capriole d' un al- 
tezza aonfiderabile. 


Gamba d' avanti rabicanata. Fic. 87. 


O creduto neceflario accennare quel che fia una gam- 
H ba rabicanata. Bifogna adunque Sapere , che ciafche- 
dun Cavallo il quale abbia P effremità nere, ba ancora 
le quattro gambe del medefimo pelo; ma la differenza di 
una gamba vabicanata fî è , che una fila gamba d' a- 
vanti , 0 fia la mancina come dimofra il rame, o la di- 
sitta non è nera, ma rabicanata s Cioè interamente co- 
perta dal ginocchio fino alla corona di pelo grigio, 0 bian- 
co feminato diftintamente fopra la gamba ,: it che gli da 
mome vabicanata . Io ho fempre fentito dire, che queSto 
fa un grande indizio d'un buonifimo Cavallo, ma ne ho 
veduti pochifimi. Mi fovviene per altro; che alcuni Ufi- 


ziali di Rango nel militare , che gli avevano, ne face- 
vano 
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vano gran cafo, e gli Stimavano molto , affcurandomi , 
che non avevano prezzo nella guerra per efere robufli , 
e ficuri, e che refifevano fempre meglio degli altri alle 
gran fatiche. Queflo è il loro difcorfo; egli è per altro 
un cafo il trovargli facilmente ; ficchè chi ne abbia uno 
ne deve tener conto attenendofi a quello, che altri ne 


dicono . 


Gamba di dietro rabicanata. Fic. 88. 


Vendo fatto comofcere ai curiof, qual fia la gamba 

rabicanata davanti, terminerò le mie rifleffioni fopra 
quella di dietro, tenendo che la parola rabicanato noi è 
troppo comune. Io pofo aficurare per quelo che ho vedu- 
to in quefto genere di gambe , d° efferfi trovato ancora, 
che un Balzano ha qualche volta la gamba rabicanata 
dove è la balzana . Del refto io dirò , che la rarità di 
fatto confiste nel non vederfi maî, ovvero rarifimamente 
un Cavallo che abbia quattro gambe rabicanate . Accade 
con maggiore facilità che fi trovi un Cavallo colle due gam-. 
be di dietro rabicanate . Il rame rapprefenta precifamen- 
te col bulino la Sefa cofa dimoftrata nella gamba d' a- 
vanti . 


| Balzano del piede della Lancia. Fic. 89. 


N Cavallo che abbia il piede di dietro dalla parte 
oppofta al montatojo fegnato di bianco, fi chiama Bal- 

zano del piede della Lancia, cioè che ha ‘una balzana . 
Io farei troppo prolifo fe volefl riportar quì i varj giudi- 
2j de curiofi, 0 per meglio dire de’ fuperffiziof fopra il 
Cavallo Balzano del piede della Lancia. Dicono quefti 
ch’ egli è sfortunato ne combattimenti ; e per quanto fono 
afficurato, una tale opinione viene autorizzata dagli Spagnoli, 
che così prevenuti mon fe me vogliono fervire. Io cdfeli 3 

che. 
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m’alfurant qu ils n° avoient point de prix dans la guer- 

re, parce qu’ ils étoient robuftes et furs,en fe confervant 
toujours mieux que les autres dans les grandes fatigues. 

Selon ce detail, c’elt donc un hazard de les trouver 
aifement; ainfi celui qui a un, le doit bien conferver par 
rapport à ce que les autres en avancent. 


Fambe embourbée de derriere. Fic. 88. 


E viens de faire connoitre aux curieux la jambe em- 
J bourbée de devant, à cette heure je finirai mes re- 
flexions fur. celle de derriere , crojant que ce mor em- 
bourbé ne foit pas trop commun. Je puis affurer que tout 
ce que j'ai vu en ce genre des jambes, s'eft rrouvé aufli 
qu’ un balzan avoit quelque fois la jambe embourbée où 
la balzane étoit. Au refte je dirai, que la rareté du fait 
confilte en ce qu'on ne voit jamais, ou peutetre tres ra- 
rement, un Cheval ajant quatre j)ambes embourbées ; mais 
ce que fe rencontre plus aifement c’ eft un Cheval qui a 
les deux jambes de derriere embourbées. La gravure re- 
prefente precifement par le burin ce qu'on voit de la 
jambe de devant, en ce fait là. 


Arzel. Fic. 89. 


N appelle un Cheval qui a le pied droit de derrie- 
O re hors du montoir marqué du blanc Arzel, e’ eft 
à dire qui a une balzane. J aurois un grand difcours è 
faire fije voulois rapporter ici les differens fentimens des 
curieux ou plus-tòt des fuperfticieux touchant Je Cheval 
Artzel. Ils difent qu.un tel Cheval eft infortuné dans le 
combat. Cette opinion elt encore plus confirmée par les 
Efpagnols à ce qu'on ma affuré, et fur cette prevention 
ils ne sen veulent point fervir. Favouè que ces re- 


flexions me paroiffent extraordinaires ; ; pour moi je dis 
Z fran- 
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franchement que toutes ces fortes d'obfervations et de 
recherches n’ont jamais embarrafle mon efprit, parce que 
pour le manege j'ai toujours aimé les beaux chevaux, 
pleins de vigueur, beaucoup de mouvemens et des bon- 
nes hanches, et je ne me fuis jamais tropattaché à leurs 
marques; d’autant plus que j°ai monté et dreflé quelques 
uns affez mal marqués, mais qui avojent tout ce qu’ on 
demande d’ un excellent Cheval: et en échange ,J ai mon- 
tè des autres értant bien marqués qui étoient cependant 
beaucoup inferieurs aux mal marques en qualité. Au refte 
mon fentiment n’empechera point que chacun ne voulut 
les chevaux felon fon gout jufqu' aux marqués méme. La 
gravure reprefente la jJambe droite de derriere hors du 
montoir, ce qui fe voir diftintement par la chataigne qui 
elt en dedans au deffous du jarret. 


Fambe ronde de derriere. Fic. go. 


E dirai prefentement en peu de mots ce qui regarde 

la fambe ronde de derriere, crojant fort inutile de 
reperer ce que Jen ai fait deja obferver à la jambe ron- 
de de devant. Ce font toujours les fatigues outrées qui 
ruinent les jambes er les rendent rondes; ainfi à plus 
forte raifon celles de derriere fouffront davantage, parce 
qu’ elles foutiennent non feulement le train de devant, 
mais font encore chargées du poid del’ homme, felon qu'il 
eft gros et pefant. Cel pour cela que je dis, qu’on voit 
plus ordipairement que les chevaux commencent par les 
Jambes de derriere les ajant enflées et rondes. Je ne fau- 
rois me difpenfer de marquer à cette occafion , ce que 
J'ai vu érant quelques années à une grande cour , qu’ on 
fit mener les chevaux tout échauffés et fort fatiguès dans 
l’ cau d’une riviere. JFavoué cette facon m’ a furpris, d’ 
autant plus vojant quantité de ces chevaux eftropiés er 


ajant des jambes rondes . Pour moi j'ai appris et je l’ ai 
aufli 
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cre fimili offervazioni mi fembrano Araordinarie , e dico 
francamente , che tali ricerche non hanno giammai occu- 
pato il mio fpirito, poichè per il maneggio ho fempre ama- 
to 1 Cavalli ben fatti, pieni di vigore, di molto movimen- 
to, e di buone anche, mon efendomi mai fpofeto ai lor 
Segni; tanto più, che io ne ho montati, e fatti alcuni ma- 
liftemamente marcati, ma che avevano tutto ciò che fi ri- 
chiede da un eli Cavallo ; ficcome al contrario mne 
ho cavalcati altri , che erano ben marcati, ma con tutto 
ciò di qualità molto inferiori a giù detti. Del refto il 
mio fentimento non farà sì, che ciafcheduno mon voglia i 
Cavalli a fuo genio fino a gli ffeft marchi. Il rame ‘dimo- 
fra la gamba diritta dalla parte di dietro oppofta al 
montatojo , il che fi vede diflintamente mediante il vallo, 
che è dalla parte di dentro fotto al garetto. 


Mazzuole di dietro. Fic. go. 


Elle mazzuole dirò brevemente ciò che folo riguarda 

la gamba di dietro , poichè credo inutile il ripetere 
ciò, che ho fatto ofervare relativamente a quefto difetto 
nella gamba d’ avanti. La cagione # è fempre la stefla, 
cioè delle fatiche ecceffive, che rovinano le gambe , e le 
fanno mazzuole. Quelle però di dietro foffrono  maggior- 
mente, imperocchè fofengono non folo la parte davanti, 
ma il pefo dell’ uomo a proporzione che egli è grofo, 
pefante; e perciò fi vede con maggior frequenza, che i di 
fetti de Cavalli cominciano dalle gambe di dietro , che 
gli diventano enfi fate, e mazzuole. Non poflo far di me- 
uo di riportare in queft occafione quello che ho veduto nel 
tempo che ero alcuni anni ad una gran Corte, dove fi 
facevano condurre î Cavalli affatto rifcaldati, e ffan- 
chi nell'acqua d'un fiume . Io confefo che queta manie- 
ra mi forprefe, tanto più che vidi una quantità di que- 


fli Cavalli efere firoppiati cd avere le gambe mazzuole . 
ln 
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In quanto a me io fo per efperienza , che non bifogna 
giammai mettere î Cavalli troppo rifcaldati nell’ acqua 
frefca, bensì appena che fono entrati nella fcuderia met- 
tergli fopra il filetto, e di poi fargli lavare le gambe 
con una fpugna per toglier loro la polvere, ed il fango; 
e fuccefivamente facendo con della paglia fine un piccolo, 
e leggiero firofinascio fi debbon far loro $ropicciare le gam- 
be d’ avanti dal gomito fino alla corona , come pure le 
gambe di dietro dal garetto fino al calcagno. Quefta 
è la vera maniera di confervare in buonifimo efere le 
gambe d’ un Cavallo rifcaldato . 


Vefciconi. FIG. 91. 


O/te fono le cofe che f prefentano agli occhi di chi 

vuol comprare un Cavallo; e fe egli è intelligente tro- 
verà fra quefie quella molto fatale, che fi chiama vefti- 
coni. La fua ftuazione è nel vacuo del garetto , onde 
non dubito che un uomo febbene di mediocre cognizione non 
Sappia , che il minimo indizio di quefto difetto è impor- 
tante ; rifpetto alla fua cattiva confeguenza. Forfe nel fio 
incominciamento farà confiderato per bagattella , ma col 
tempo fi manifefta per cofa da produrre un cattivo effetto, 
mediante un enfiagione molle la quale indebolifce il garet- 
to ; ficchè fi (copre apertamente , che un Cavallo il quale 
abbia i vefciconi , non maneggia giammai la gamba, che 
n è infetta, con libertà e deftrezza , nè colla franchezza 
dell altra,-che è fina. Onde io dico fenza jattanza , 
che da che io ho fatto dei Cavalli (che è un lungo tem- 
po ) io mi fon fempre applicato al principale ogggetto, che 
confiste nella cognizione de’ movimenti delle gambe, ed ho 
conofciuto che i Cavalli di quattro 0 cinque anni che ab- 
Diano un piccolo indizio di questo difetto, Sono incapaci di 
una buona operazione, perchè non banno i garetti fani, forti, 
e netti. rame dimofira giuftamente la gamba diritta dalla 

par . 
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aufli experimenté, qu’ il ne faut jamais mener les che- 
vaux trop échauffés dans l'eau fraiche , mais des qu’ ils 
font entrès dans l’écurie les mettre fur le filet, aprés 
quoi leur faire laver les jambes avec une éponge pour 
oter la pouffiere et la crotte , et puis faire frotter les 
jambes de devant depuis le coude jufqu’ à la courro- 
ne, avec de la pail fine dont on fait un petit tor- 
chon leger, et frotter les jambes de derriere depuis le 
Jarret jufqu’ au talon. Voila le vrai mojen de confer- 
ver les jambes d’ un Cheval échauffé en tres bon 
état. 


Vefignon. Fic. gr. 


Gi il y a de differentes chofes qui fe prefentent 
aux yeux de celui qui veut acheter un Cheval , il 
trouvera donc ,s’ileft connoiffeur, parmi des autres en- 
core une fort fatale qu'on appelle Veflignon. Sa fituation 
eft dans le vuide du jarret: par confequent il n° y a point 
de doute qu’ un homme d'une fuffilante connoiffance ne 
fache que le moindre indice de ce defaut ne foit impor- 
tant par rapport à la mauvaife fuite. Peutetre qu'au com- 
mencement on le traite en bagatelle, mais avec le tems 
on le voit diltinfement par une enflure molle qui pro- 
duit un mauvais éffet, car elle affoiblit le jarret de forte, 
qu’ on decouvre ouvertement qu’ un Cheval ajant un 
Veflignon n’avance jamais cette jambe; où il fe trouve 
avec tant de liberté et aifance ni avec cette franchife com- 
me l’autre qui et nette . Or je dis fans vanité , que de- 
puis que j'ai drelè des chevaux, qui elt affez long tems, 
que je me fuis toujours appliqué à la chofe principale , 
qui confilte è connoitre lesmouvements des jambes:j"yai 
donc trouvé, et obfervé que les chevaux méme de qua- 
tre ou cinq ans n’ajant qu'un petit indice d’ un Veffignon 


étojent incapables d’ un bon manege, n’ajant point les 
P x Eee 
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jarrets feins, forts, et nets. La gravure reprefente au ju- 
fte la jambe droite de derriere avec un Veflignon. Au re- 
fte celui qui veut faire emplette d’un Cheval, n'a qu'à 
obferver, mon detail, que j'en ai fait. 


Capelet. Fic. 92. 


E m’addreffe àè prefent aux connoiffeurs , crojant qui 

avoueront avec moi que le Capelet provient de trois 
chofes; ainfi la premiere eft,lors qu'on travaille un jeune 
Chevalavec trop de rigueur fans faire attention qu'il faut 
former l’arret tout doucement et jamais rudement ; item 
ne mettre un jeune Cheval rrop tòt dansles piliers pour 
l affujettir de fe mettre fur les jarrets. La feconde elt, 
comme j'ai vu tres fouvent que ceux qui travaillent des 
jeunes chevaux les font reculer trop vite fans laiffer du 
tems au Cheval, ce qui eft pourtant le grand point qu'on 
doit abferver. Outre cela J'ai pris garde que ces gens de 
peu de connoiffance du jarret, font reculer les chevaux 
en place de trois ou quatre pas, bien de dix et de douze, 
qui eft le vrai mojen de faire venir des Capelets au jar- 
ret, car rien n’ eft plus dangereux et capable d’ affoiblir 
les jarrets et les hanches en méme tems, que les reculér 
fans jugement. La troifieme eft, lorfqu”on fe fert deja id’ 
un Cheval de cinq ans pour Etalon, alors on peut com- 
pter furement qu’ à fix ans il aura les jarrets ruinés emfor- 
te que ces vilains Capelets s° y forment . Mon deflein gra- 
vé reprefente au vrai le Capelet, ainfi ceux qui aiment 
les jarrets nets peuvent fuivre fans ferupules mon avis 
fondé fur ces trois reflexions, dont j'ai fait mention. 
Au refte } ai evité de tout tems de ne peint tomber 
dans l erreur de faire reculer les jeunes chevaux au 
de là de quatre ou cinq pas; e’ et pourquoi mes 
chevaux ont toujours eu leurs jarrets auffi nets com- 
me ils les ont portés au monde: enfin celui qui fera 
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parte di dietro con unVefcicone . Del refto chiunque vuol prov- 


vederfi d'un Cavallo, bafa che ofervi le confiderazioni ; che io 
ne ho fatte. 


Cappelletto. Fic. 93. 


Refentemente io mi volgo agl intelligenti , credendo 
P che confefferanno con me, che il cappelletto procede da 
tre cagioni. La prima fi è, allorchè un Cavallo giovane f 
lavora con troppo rigore fenza aver riguardo che bifogna 
formarli la parata con dela dolcezza nè mai cruda 
mente , oppure che gli fi da troppo preftò i pilieri per 
poggettarlo a metterfi fopra i garetti ; La feconda è con- 
forme io ho veduto frequentifimamente , cioè che coloro î 
quali lavorano de’ Cavalli troppo giovani, gli fanno dare 
a dietro troppo prefto, fenza dar tempo a’ medefimi. Que- 
fto è per tanto un gran punto da avvertire : oltre di che 
2% ho offervato , che quelli, che. non comofcomo abbaftanza 
il garetto fanno dare a dietro i Cavalli in vece di tre, 
o quattro paft, anche dieci, 0 dodici, e quefta «è la ve- 
va maniera di far venire î cappelletti al garetto, perchè 
mon vi è cofa più pregiudiciale , e capace d' indebolire nel 
tempo Stefo î garetti, e l'anche, quanto il farli dare a 
dietro fenza giudizio. La terza è quando uno fi pre- 
vale per iftallone di un Cavallo di cinque ‘anni , mentre 
fi può far conto ficuro, che di fei anni egli avrà pre- 
cipitato i garetti , perchè vi fi formano quefti cattivi cap- 
pelletti . Il mio difegno dimostra al vero il cappelletto , 
onde coloro, che defiderano i. garetti puliti, poffono fe- 
guitare fenza fcrupoli. il mio avvertimento fondato fopra 
le tre viflefioni di cui ho fatta menzione .. Del refto io 
ho fcanfato fempre di non cadere nell’ errore di far dare a 
dietro i Cavalli giovani, più che quattro, 0 cinque paff,eper 
questo i miei Cavalli hanno fempre avuto i lor garetti , così 
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netti, come gli avevano quando nacquero. In fomma chi pre- 
erà attenzione alla dimoftrazione,che io ho fatto fi troverà fuor 


d imbroglio. 
Arrembato. Fic. 93. 


Cavalli diritti fulla gamba fono come di già ho accenna- 

to foggetti a divenir con facilità arrembati , imperoc- 
chè hanno naturalmente le paffoje troppo corte; onde per 
an gran travaglio, 0 fatica, 1 nodello gli fi (porge avan- 
ti, e fuori della fia fituazione naturale. In. confeguen- 
za chi compra un Cavallo deve avvertire, che non fia 
giuntato troppo corto, mentre non vi è molta differenza 
ra questo, ed il giuntato bene. lo aggiungo ancora, 
che tali Cavalli fono eftremamente incomodi nella loro an- 
datura, perchè fono terragnoli, e fenfibili d'ogni minima. 
cofa, che incontrino tra’ piedi, e non hanno quafi mo- 
vimento. L’ incifone dimofira afai chiaramente quefto di- 
fetto che a ciafcheduno farà paura per comprare un Ca- 
vallo arrembato, onde mi pare inutilifimo il diffon- 
dermi da vantaggio, efendo fufficiente quello; che io ne. 
ho detto . i 


Giardone. Fic. 94. 


O prendo un fiucero interefle per tutti quelli che V'han- 
no prefo nella mia opera , ed in riconofcenza pro- 
curerò d° avvertirli fino al ultimo fegno, onde non fieno 
punto efpoffi all’ inganno nelle refpettive occafioni in cui 
vogliano comprare un Cavallo; imperocchè i più illuminati 
Son qualche volta forpref, e traditi. Per efempio il Giar- 
done è un gran difetto, ma dificile ad effere conofciuto 
nel fio incominciamento prima che il Cavallo fi dolga alla 
gamba, e in confeguenza quanti galantuomini cadono fra. le 
mani dei furbi, e fcaltri fenfali? Di quì è che io credo 
mece[fario di dimofrare questo difetto del garetto colle pre- 
1 Jen- 
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attention au detail que j en ai fait fe trouvera hors d’ 
embaras. 


Bouleté Fic. 93. 


Es chevaux boutés comme j ai deja marqué font 
L fujets à devenir aifement bouletés parce qu’ ils ont 
naturellement les paturons trop courts ; ainfi par un grand 
travail ou groffe fatigue le boulet fe jette en avant et 
hors de fa fituation naturelle; par confequent celui qui 
achete un Cheval doit prendre garde qu’ il ne foit pas 
trop court jointé, car il y a bien de la difference entre 
bien jointé et d'étre trop court jointé. J'ajoute encore, 
que cette éfpece des chevaux font èxtremement incom- 
modes dans leur allure, car ils heurtent contre la moin- 
dre chofe qui fe trouve devant leurs pieds n’ ajant guere 
du mouvement. La gravure en marque affez clairement 
ce defaut, et fera peur è chacun d’ acheter un Cheval 
bouleté: ainfi il me femble fort inutile d’en dire davan- 
tage, et il fufit ce que j'en ai dit. 


Courbe. Fic. 94. 


E m’intereffe fincerement pour tous ceux qui ont pris 
J interet pour mon ouvrage. En échange, je tacherai de 
les avertir afin qu’ilsne fojent point éxpofés en plufieurs 
occafions où ils veulent acheter un Cheval, parce que 
les plus clair-vojans font quelque fois furpris et attrapés . 
Par exemple la Courbe eft un grand defaut, mais diffici- 
cile d’ étre connù du commencement et avant que 
le Cheval ne faigne pas la jambe; ainfi combien des 
honnettes gens tombent entre les mains des maquignons 
et rufés fourbes! Ainfi je crois donc neceffaire de faire 


connoitre ce defaut du jarret par mon detail. Or je dirai 
Bb qu' il 
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qu'il ne fuffit pas de regarder feulement le jarret , mais 
il faut le roucher fortement avec la main pour, étre fur 
qu’il foit faiù et fauve. La Courbe ef une tumeur dure 
et caleufe qui viene en longueur en dedans au jarret du 
Cheval. La gravure reprefente la jambe gauche de der- 
riere où on remarquera la partie du jarret ajant une 
Courbe . Il me refte de dire que les poulins n’en ont 
point, mais les chevaux de chaffè er de grandes fa- 
tigues en ont deja à huit et à dix ans. 


Favart encorné. Fic. 95. 


"Ai deffiné et fait graver cette jambe avec un Javart 
J encorné, plus-tòt poùr les curieux, que vouloir em- 
pecher ceux qui veulent faire emplette d’un Cheval, fa- 
chant que perfonne en vojant feulement ce vilain. mal 
en fera degouté. Cependant je juge à propos d’indiquer 
qu'il y a deux é[peces de Javart, c'eft à dire, Javart ner- 
veux qui vient fur le nerf, et Javart encorné qui et ce- 
lui qui met à l'oeil lagravure. Pour guerir celui, il faut 
coupper et extirper le tendon à ce qu’on pretend; mais 
comme mon intention n’ eft pas de traiter des remedes, 
Je me contente de ce quej'en ai dit; mais pour faire con- 
noitre fa fituation, je l’ ai fatt graver afin que chacun le 
connoiffe. 


Ergot. Fic. 96. 


O n’aura qu'à faire attention à ce que j'ai dit dò Er- 
got de la jambe de devant, ajant nommé méme les 
divers pais dont les chevaux font fujet è ce defaut ; ainfi 
il ne me refte que joindre, que l’Ergot aux jambes de 
derriere elt plus ordinaire, et par confequent plus diffi- 
cile à ètre gueris. La caufe et, que tout le poid du corps 
du Cheval tombe fur le train de derriere, fur tout en ce 


», 
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fenti riffefioni; ficchè dirò che non bafta il ricomofcer  fo- 
lamente coll occhio il garetto, ma bifogna maneggiarlo 
forte colla mano per aficurarfi che egli fia fano, e far 
vo. Il Giardone è un tumore duro, e callofo che fi Sten- 
de per la lunghezza dentro al garetto del Cavallo. Wra- 
me vapprefenta la gamba mancina di dietro, dove fi ri- 
leverà la parte del garetto, che abbia un Giardone. Mi 
refta folo da dive che i Puledri ne fono efenti, ma i Cavalli 
da caccia, e di gran fatiche , di già ne hanno all’età di otto ; 
o dieci anni. 
Chiavardo incarnito. Fic. 9s. 


O ho determinato di fare incidere quefta gamba con un 

chiavardo incarnito, piuttofto per i curiofi, che per 
avvertir quelli , che vogiiono far la compra d' un Caval- 
lo, fapendo che chicchefha nel vedere folamente quefto brut- 
to male, ne farà difguffato. Frattanto io giudico a propofe- 
to il dimo$trare che vi fono due fpecie di chiavardi, cioè 
i chiavardo nervofo , che nafce fopra il nervo, e il chia- 
vardo incarnito , che è quello che ci prefenta VP incifione . 
Per guarire il primo bifogna per quanto fi dice tagliare, 
ed eStirpare il tendine; Ma ficcome la mia intenzione mor 
è di trattare dei‘rimedj, mi contento di quello che ne ho 
ho detto, e dimoftrato nel rame relativamente alla fua 
Situazione . 


Cornette di dietro. Fic. 96. 


On f deve fe non confultare le riflefioni da me fat- 

te rifpettò alle cornette della gamba d' avanti; ed 
avendo indicato ancora i Paefî dove î Cavalli fon foggetti 
a quefto difetto, non mi resta da foggiugnere altro, fe non 
che le cornette alle gambe di dietro fono più ovvie , ed in 
confeguenza più difficili a efler fanate . La cagione fi è, 
che tutto il pefo del corpo del Cavallo cade fopra la pt 
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di dietro, fpecialmente in quelli da carrozza. Il rame che ac- 
cenna le barbette della gamba, dimostra a ciafcheduno che 
defideri di acquiffare un Cavallo, che bifogna prima efa- 
minarlo diligentemente per non dare in quello che mon fi vorreb- 
be comprare. 
i Cavallo affaticato.  F1G. 97. 


O ho fatto conofcere agli amatori de Cavalli un catti- 

vo fegno, che è quando il Cavallo efendo nella Scude- 
ria mette fempre una delle gambe d’ avanti alternati- 
mente avanzata. Egli è un danno che quefo fegno, il qua- 
le prova che le (palle fono di giù deboli, e molto affa- 
ticate, non fia abbaftanza conoftiuto da chi talvolta com- 
pra un Cavallo con quefto difetto. Prefentemente io mi 
rimetto al rame, che fa ricomofcerlo nella gamba di 
dietro, onde io pofo aficurare ciafcheduno , che quando 
veda un Cavallo nella ftuazione dimoftrata  diflinta- 
mente dal difegno, fia nella Scuderia, 0 altrove, mon 
ne faccia la compra ; efendo cofa  certiftma che egli 
avrà V anche deboli, ed î garetti guafti, mentre al- 
lora quando il Cavallo fa questa attitudine con la gam- 
ba diritta, oppur colla mancina rapprefentata nell’ inci- 
fione, dimoftra che ha bifogno di ripofarfi; cofa che un Ca- 
vallo il quale abbia D anche buone, ed i garetti forti non 
fa giammai , mentre al contrario ftà fempre ben piantato sì 
nella Scuderia; che in libertà . 


Giuntato lungo di dietro. Fic. 98. 


H° parlato diffufamente di quefto efofo difetto nella 
vifleffione fatta fopra la gamba & avanti, onde non 


voglio fermarmi a dirne da vantaggio. Il rame lo dimo- 
fra relativamente alla gamba di dietro giuntata troppo 
lunga però non faprei dir altro fe non che un fimil Ca- 


vallo non val niente in qualunque ufo; e non è credibile, 
; che n 
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qu'il regarde les chevaux de Carroffe. La gravure apprend 
par les fanons de la jambe, à chacun qui a envie d’ache- 
ter un Cheval, qu’ il faut auparavant l’ éplucher pour evi- 
ter ce qu'il ne veut pas acheter, i 


Mauvais Signe. Fic. 97. 


° Ai fait connoitre aux amateurs de chevaux un mau- 
] vais figne, qui eft celui, lorfque le Cheval met 
toujours une jambe alternativement en avant dans |’ 
écurie , c' eft à dire du train de devant. C°eft dommage 
que cette marque qui prouve que les épaules fent deja 
foibles et è moitié ruinées, ne foit pas affez connuè de 
celui qui achete quelque fois un Chevalavec ce defaut. 
A prefent je me rapporte à la gravure qui fait compren- 
dre ce mauvais figne de la Jambe de derriere ; ainfi je 
puis affurer chacun, que des qu'il verrà un Cheval foit 
dans l’ écurie, ou en liberté dans cet état, comme mar- 
que diftinîtement la gravure de n’ en faire point emplet- 
te , étant conftant, que le Cheval aura les hanches foi- 
bles et les jarrets gatés; car tous les chevaux qui font 
cette attitude tantot de la jambe droite , tantot de la 
jambe gauche, qui reprefente la taille douce, le font 
pour fe foulager, ce qu’un autre ajant de bonnes hanches 
et les jarrets forts ne fait jamais; au contraire , il refte 
toujours bien camp foit dans l’ecurie ou en liberté. 


Trop long jointé de derriere. Fic. 98. 


* Ai affez dit de ce defaut degoutant dans la reflexion 

que j ai mis au jour touchant la fambe de devant ; ainfi 

je ne veux pas m’engager d’en dire davantage. La gravu- 

re met à l'oeil ce defaut decrié d’étre trop long jointé 

par la jambe de derriere, qui marque la jambe droite; 

ainfi je ne faurois dire davantage qu’ un pareil Cheval ne 
Co 


vautr 
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vaut rien du tout pour aucun ufage; c' elt pourquoi , il 
n’y a rien à craindre qu’un homme d’une mediocre con- 
noiffance voudroit 1’ acheter fut-il méme le plus beau du 
monde, parce qu’ en marchant il paroit d’avoir les jam- 
bes d’un ours, qui met le talon de fon pied de derriere 
à terre, en quoile Cheval trop long jointé lui reffemble, 
parce qu'il la touche avec la pointe du paturon . 


Pied gauche de devant. F1G. 99.  Pied droit 
de derriere. F1G, 100. 


Ai trouvé encore quelque chofe d’ indiquer en ma- 
J tiere des Balzanes aux amateurs de chevaux; c'e qu’ 
on trouve quelquefois ,maisrarement, des chevaux ajant 
des balzanes en facon de la croix de St. André c’eft è di- 
re le pied gauche de devant, et le pied droit de derrie- 
re. Il yenaauffi quelques uns qui font balzans de de- 
vant, et derriere d’un coté, mais de ceux là on ne fait 
pas grand càs, en forte que les bons connoiffeurs n° en 
veulent point pour le hdras, confiderant la mauvaife fui- 
te par rapport aux Poulins et aux Pouliches, que P expe- 
rience a fait trop connoitre; ainfi ils ne veulent rien rif: 
quer et celaavec grande raifon. La gravure fait voir felon 
mon deflein tracé la jambe gauche de devant, et la jam- 
be droite de derriere, en voila affez. 


Balzan de trois, Balzan des Rois, Fic. tor. ei 02. 


P Our finir mes reflexions fur les Balzanes, il ne me re- 
fte qu’ajouter encore un Balzan de trois dont les 

connoiffeurs en marques font grand cds, ainfi il et vrai- 
femblable, qui ont trouvé dans lui tout ce qu'on peut 
defirer d’un Cheval parfait. Cet par rapport à celaqu'ils 
l’ont honnoré de dire, Balzans de trois, Balzan des Rois, 


et voila unbon proverbe . J'ai dit dans l’avertiffement de 
mon 
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che un uomo di mediocre cognizione, voglia comprarlo an- 
corchè fofe il più bel Cavallo del mondo, poichè cam- 
minando fembra che abbia le gambe @ Orfo, il quale 
pofando in terra il calcagno del piede di dietro. raflo- 
miglia il Cavallo giuntato lungo , perchè cola punta della 
paffoja tocca la terra. 


Balzano del piede mancino d’ avanti, e del piede 
diritto di dietro. FIG. 99. e 100. 


I ho trovato qualche altra cofa da dimoftrare agli a- 
matori de’ Cavalli in genere di Balzani; cioè che alcu- 
na volta (febben di rado) fi trovano de Cavalli che hanno 
le balzane come la croce di S. Andrea , cioè al piede 
mancino d’ avanti , ed a quello del piede diritto di die- 
tro. Ve ne fono ancora alcuni, che fon Balzani d’ avan- 
ti e di dietro da una medefima parte; ma di quefti non 
Se ne fa gran cafo, ed i buoni intelligenti non ne voglio- 
no per la lor Razza, avendo riguardo alle cattive con- 
Seguenze, che Pefperienza ba fatto troppo bene conofcere 
effere immancabili nei lor Puledri, e Puledre ; ond’ è 
che con gran ragione mon vogliono arrifchiar vulla . Il 
rame dimostra fecondo la delineazione del mio difegno, e la 
gamba mancina d'avanti, e la gamba diritta di dietro. 


Balzano da tre, Cavallo da Re. Fic.ror.etoz. 


Er finire le mie riflefioni foprai Balzani, non mi re- 

. fa fe non da parlare del Balzano da tre. Chi £ in- 
tende de’ fegni fa un gran cafo di quefto, onde parrebbe 
che fi dovefle trovare in efo tutto ciò che fi può defidera- 
re da un Cavallo perfetto; e perciò ha avuto P onore di 
efer chiamato Cavallo da Re, il che è paffato in prover- 


bio. Io ho detto nell’avvertimento, che gli omini in tut- 
mne 
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ti i tempi hanno avuto una grande opinione dei fegni de 
Cavalli; il che fi verifica ancora con il proverbio di già 
citato. Non vi è però regola fenza eccezione, e queffa an- 
cora ne ha la fua parte, imperocchè non è cofa tanto 
facile il trovare un Balzano da tre di tutte le qualità 
ricercate; e fe s incontra frai Cavalli ordinarj , questa 
mon è cofa ruva. Del refto io non sò fe un Balzano da 
tre con tutto il fio merito fofe proprio per la ‘Razza, 
purchè f faccia viflefione ai difcendenti, che può produr- 
re o mafchi, 0 femmine, 


Crepacce, FIG. 103. 


L’ intellicenti fanno benifimo , che tuttì i Cavalli che 

hanno le gambe groffe, e cariche di carne, fono più 
fozgetti ai tumori, ed altri inconvenienti, di quegli -che 
hanno le gambe magre, e fecche. Il rame fa comofiere 
molto bene la differenza fra gamba , e gamba, e la fi- 
gura che io ho difegnato dimoftra precifamente quella , che 
oltre alle cornette, ba ancora le Crepacce di cui fi tratta. 
Quefte vengono fotto alle barbette. Io voglio difpenfarmi 
dal avvertire di non comprare un tal Cavallo, creden- 
do, che ognuno ancorchè di poca cognizione ne farà ben 
lontano; onde divo folamente , che la crepaccia è una cre- 
patura che fi fa nelle pafoje, e al nodello, la quale getta 
dell'acqua rofa, e fetida; E quefto male fi trova più 
facilmente alle gambe di dietro, che a quele d' avanti. 
I Cavalli da Carrozza , e (pecialmente quelli di Weffri- 
Sa fon molto foggetti ad acquiftare delle Crepacce , onde 
bifogna aver tanto più dilisenza nel tenergli fempre le 
lor paffoje molto pulite , attefe le molte barbette, che effi 
portano dal loro Paefe dimoftrate nel Rame, 


For- 
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mon livre que pluficurs de tout tems ont eu une grande 
opinion des chevaux fuivant leur marque , ce qui verifie 
donc le proverbe alleguè ; cependant il n° y a point de 
regle fans exception , ainfi celle cia aufli fa part, parce 
que de trouver un Balzan de trois de toute qualité re- 
quife n’ eft pas une chofe fi facile, mais parmi les 
chevaux ordinaires ce n’ elt rien de rare. Au refte ; je 
ne fais pas fi un Balzan de trois avec tout fon merite 
feroit propre pour le hàras, faifant reflexion fur fes de- 
fcendans de deux fexe. 


Crevafe. FIiG. 103. 


Es connoiffeurs favent tres bien, que tous les che- 
Te, vaux qui ont desjambesgroffeset chargéesde chair, 
font plus fujets aux tumeurs et des autres inconveniens, 
que les chevaux qui ont des jambes maigres et feches. 
La taille-douce fait affez connoitre la difference entre jam- 
be, et jambe, et la figure que j'ai deffignée marque pre- 
cifement cette efpece qui n’ont fculement des Ergots, 
mais aufli tres fouvent des Crevafles dont ily a queftion, 
qui viennent au deffous de Fanons. Je veux me difpen- 
fér d’avertir de ne point acheter un tel Cheval, cro- 
jant que chacun de peu de connoiflance s' en donnera 
bien de garde; ainfi je dirai feulement que la Crevafle 
eft une fente qui fe fait aux paturons ou aux boulets et 
qui jette de l’ eau rouffe et puante. Ce mal fe trouve 
pluttòr aux jambes de derriere, au’à celles de devant. 
Les chevaux de carroffe, fur tout ceux de Veftfrife; font 
fort fujets de prendre de Crevaffes; c'eft pour cela qu’ il 
faut avoir foin de tenir toujours leurs paturons fort pro- 
pres par rapport aux grans fanons qui apportent de leur 
pais, comme reprefente la figure gravée. 


Dd Forme 
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Forme. Fic. 104. 


’ Aurois tort de m’ amufer à depeindre un defaut dont 
la taille-douce degoutera deja tout le monde. J'avouve 
franchement, quej’ ai feulement deffiné cette jambe , plus- 
tòt pour fatisfaire aux curieux,qui peutetre ont oui par- 
ler quelque chofe de ce defaut appellé Forme . Je leur ex- 
pliquerai donc ce que c’eft, que cela. La Forme et une 
dureté ou calus qui vient au paturon du Cheval, où elle 
occupe aprés toute la couronne du fabot, et qui le plus 
fouvent l’eftropie. D’en dire davantage pour prevenir 
un honnette homme de n’ en point acheter, feroit un 
vain confeil et tres inutile, étant de cette opinion que 
perfonne n’ait pas envie d’acheter volontairement des 
maux vifibles aux jambes de chevaux, parce qu’ ils vien- 
nent.tres fouvent fans qu’ on les attende. 


Eparvin Sec. F1G. 105. 


ei connoiffeurs en mouvemens des jambes trouve- 
ront que la taille douce felon mon deffein, met au- 
jour un mouvement roide et contraint de la jambe droi- 
te de derriere . Ils me feront plaifir d’ examiner de prés 
la gravure qui leur donnera une idée jufte de 1° Eparvin 
fec , où ils trouveront que le jarret fait affez compren- 
dre un mouvement forcé. Or je dirai que l Eparvin fec 
et un roidiffement ou èngourdiffement du jarret qui 
ne peut plier, et qui contraint le Cheval de lever tout 
d’ un coup la hanche er la jambe, fans que le jarret joue. 
Les maquignons malgré leur fineffe , n' en peuvent jamais 
tromper perfonne , car ie defaut eft tres vifible. Un 
homme de bon gout ne mettra pas non plus un tel Che- 
val dans fon hàras, Je dirai ,que Jen ai vu pourtant quel- 
ques uns au manege ajant l’eparvin fec, qui ne laiffoient 
pas d’étre affez brillans fur la volte, principalement lorfque 


celui 
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Formella. FiG. 104. 


I avrei torto a fermarmi lungamente a defcrivere un 
difetto, il di cui rame difgufferà tutti. Io confefto che 
ho difegnato quetta gamba folamente per foddisfare ai cu- 
viof , che forfe abbiano fentito dir qualche cofa di que- 
fto mancamento chiamato Formella . Spiecherò loro adun- 
que in poche parole ciò che egli fia. La Formella è una 
durezza , 0 callo, che viene alla paftoja del Cavallo, di 
dove ella pafa ad occupare poi tutta la corona dell’ ugna, 
e il più delle volte lo firoppia . Il dirne da vantaggio per 
prevenire un galantuomo a non comprarlo , farebbe un 
configlio inutilifimo , mentre fuppongo, che chicchefia, now 
voglia comprare volontariamente de mali vifibili alle gam- 
be de Cavalli ; giacchè eft vengono pur troppo fenza 
che fi afpettino. 


Spavento. Fic. ros. 


LD’ intelligenti de’ movimenti delle gambe , troveranno 
G che il rame fecondo il mio difegno mette in vifta un 
movimento infleffibile , e forzato in una parte della gam- 
ba diritta di dietro. Eff mi faranno il piacere di efa- 
minare la detta incifione , che darà loro um idea giufta 
dello (pavento . Vi oferveranno che il garetto fa fai 
comprendere um movimento violento. lo dirò adefo, che 
lo fpavento procede da un impedimento del moto, 0 un 
agghiacciamento del garetto , che non può piegarfi, onde 
conftringe il Cavallo ad alzare tutta d'un pezzo V an- 
ca, e la gamba fenza che il garetto operi. I Senfali mal 
grado la lor finezza, non pofono giammai in questo in- 
gannar nefuno, perchè il difetto è vifibilifimo, ed un 
uomo di buon gufo, non metterà nemmeno un tal Caval- 
lo nella fua Razza. Ciò non offante bo veduto alla Ca- 


vallerizza alcuni Cavalli con lo Jpavento , che mon la- 
Sca- 


Sg [ cov] LE 


foiavano di efere afai brilanti fula volta, principalmen- 
te quando quello che gli cavalcava fapeva portargli avan- 
ti. Del refto il male in riguardo ai garetti, è irrimediabile. 


Oflo cattivo al garetto. Fic. 106. 


O già dimostrato quel che fia lo fpavento; ficchè cia- 

fcheduno lo può conofcere per la (piegazione, che io 
ho fatto del movimento della gamba di dietro. Adeflo 
avvertirò quelli, che defiderano di comprare un Cavallo 
di guardarfi da una cofa non conofiuta da tutti, e tan- 
to più meceffaria a faperfi, per evitare ogni difpiacere . 
Io ho offervato , che alcuni hanno comprato con indiffe- 
renza qualche Cavallo giovane i di cui garetti non erano 
perfetti, avendo appunto il piccol offo cattivo al garetto 
nella parte di dentro , come dimoftra il rame. Io chiamo 
per teffimoni tutti quelli, che intendono a fondo la per- 
fezione del garetto, fulla ficurezza che diranno come me, 
che ogni Cavallo giovane il quale abbia l ofo di cui fr 
parla, acquiffa lo fpavento ; e perciò non fi può avverti- 
re tanto che ferva, quando f tratta de garetti del Ca- 
vallo. Io avrei creduto di aver trafturata una cofa d' 
importanza , fe non avefi accennato ai curiofi queft offo 
cattivo, come ho fatto degli altri difetti. Prefentemente 
ciafcheduno fi guarderà dal non cadervi , comprando un 
Cavallo giovane , effendo abbattanza illuminato per la ri- 
fefione , che io ne ho futta . 


Spavento di Bue. Fic. 107. 


Uesla (pecie di fpavento prende la fia origine dalle 
fatiche, ed i0 ho offervato continovamente che quan- 

do il Cavallo non ha i garetti perfetti mon può vefiftere 
alla fatica, e che in confeguenza egli è foggetto ad acqui- 
Sar quefto male chiamato fpavento di Bue. Io ho ofervato 


ancora 
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celui qui les montoit favoit les porter en avant. Au 
reft le mal au fujet des jarrets, eft irremediable. 


Os fatal au jarret. Fic. 106. 


E viens de dire en quoi confifte l' Eparvin fec; ainfi 
J chacun le peut connoitre par mon detail que j ai fait 
du mouvement de la jambe dederriere. A prefent je veux. 
avertir ceux qui veulent acheter un Cheval de prendre 
garde à une chofe qui n’ eft pas connuè de tout le mon- 
de, ainfi d’autant plus neceffaire de la favoir, pour évi- 
ter tout chagrin. J'ai obfervé que quelques uns avojent 
fait emplette d’ un jeune Cheval, dont les jarretsn’ étojent 
point nets, ajant precifement ce petit os pointù et 
fatal au jarret en dedans, comme la gravure le fait voir. 
Je prens pour temoin tous ceux qui connoiffent à fond 
la perfetion du jarret, et ils diront comme moi, que 
chaque jeune Cheval ajant cet os en queftion, devient 
Eparvin :ainfi on ne peut pas étre affez prevojant, quand 
il s' agit des jarrets duCheval. J' aurois cru d’ avoir oublié 
une chofe d’importance fi je n’avois pas indiqué cet os 
pointù aufli aux curieux, comme les autres défauts. Pre- 
fentement chachun prendra garde de ne point tomber 
en achetant un jeune Cheval, étant affez averti par 
ma reflexion que j’ en ai faite. 


Eparvin de Boeuf. Fic. 107. 


NEtte efpece d’Eparyin prend fon origine è force des 
Co fatigues, et Jai obfervé de tout tems , quand le 
Cheval n’ a pas les jarrets parfaits, qu'il ne peut pas 
refilter au travail, par confequent il clt fujet de pren- 
dre ce mal qu'on appelle Eparvin de bocuf. J' ai re- 

Ee 


mar- 
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marqué encore au manege, que les chevaux qui ont 
une veritable difpofition pour piaffer, mais des qu’ on 
ne fait pas les menager, et qu’ ils rombent entre les 
mains des Ecujers rudes et impatiens, ont pris imman- 
quablement ce defaur mentionné. La raifon eft palpable, 
car fi les reflorts du jarret qui donnent ce gratieux 
mouvement ne font pas fuffifemment doués de force, ils 
ne peuvent point foutenir long tems ce manege brillant , 
‘appellé felon les termes de manege, paffager, ou piaffer. 
D’ailleurs les farigues exceffives comme la chaffe , laguer- 
re et tout fervice outré mettent les chevaux dans ce 
miferable état. Quant’ à P Eparvin de bocuf, c’ eft une 
groffeur qui vient au bas du jarret en dedans et qui’ fait 
boiter le Cheval. La taille douce marque diftinftement le 
mal à la jfimbe gauche de derriere, où on obfervera aufli 
de quelle facon elle et ruinée jufqu au boulet. Avant 
de finir } y mets encore une chofe fingulier d’ Eparvin du 
boeuf. Jai vu quand on touche l’endroit, où eft le mal, 
que le Cheval leve la jambe extremement haut , ce 
qui prouve qu’ il fouffre beaucoup et que les douleurs 
en font tres fenfibles. 


Vefiguon en dedans. FIG. 108. 


A Pres avoir indiqué l'endroit du Vellignon è lajambe 

en dehors, j'ai jugé encore à propos de faire con- 
noitre le dit defaut è la jambe en dedans felon mon def- 
fein éxecuté par la taille douce. Ainfi, en vojant le Vefli- 
gnon on obfervera en méme temps par la chataigne au 
deffous du jarret que c'et la jambe gauche du train’ de 
derriere du Cheval. 11 eft done vraifemblable qu’ un hom- 
me d’ une mediocre cennoiflance comprend prefente- 
ment que fi un feul Veffignon éftropie lejarret, qu'à plus 


forte raifon deux le ruineront tout à fait; par confequent 
mon 
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ancora alla Cavallerizza, che i Cavalli î quali abbiano 
una vera difpofizione per il paffeggio fostenuto, fe non fi 
fanno lavorare, o che diano in mano di Cavallerizzi cru- 
di, ed impazienti contraggono fenza fallo il detto difet- 
to. La ragione è manifeta , mentre fe le molle del ga- 
retto , il quale da queffo graziofo movimento, non fono 
fuficientemente dotate di forza , efi mon pofono fofiener 
lungo tempo la brillante operazione chiamata in termini 
di Cavallerizza, pafleggio foffenuto: Dall’ altro canto Je 
fatiche eccefive come lu caccia, la guerra , ed ogni 
Servizio forzato mettono i Cavalli in quefto miferabile 
Sato. Lo Spavento di Bue è una groffezza che viene 
a bafo del garetto nella parte di dentro, la quale fa 
zoppicare il Cavalo. 1 rame dimofira diffintamente il 
male ala gamba mancina di dietro, dove fi oferverà an- 
cora di qual maniera ella è rovinata fino al nodello . Prima 
di finire farò una rifleffone fullo Spavento di Bue mentre 
ho ofervato che quando f tocca la' parte ove è il ma- 
le, il Cavallo alza la gamba eftremamente in alto, dal 
che fi può arguire che egli fofre molto, e che î dolori 


gli fono fenfbilifimi . 
Vefcicone di dentro. Fic. 108. 


Opo di aver dimoffrato il luogo ‘del vefcicone alla 

gamba nella parte di fuori, ho giudicato ancora 
4 propofto di far ‘comofcere lo flefo difetto alla gamba 
nella parte di dentro, fecondo il mio difegno efeguito 
appunto così mell incifione . Nel vedere il vefcicone fr 
oferverà nel medefimo tempo, mediante il callo fotto al 
garetto , che quefta è la gamba mancina della. parte di 
dietro del Cavallo. Egli è adunque verifimile, che un 
uomo ancorchè di mediocre cognizione comprenda al pre- 
Jente che fe un fol vefcicone froppia il garetto , con ua più 

or- 
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forte due lo rovineranno affatto, e in confeguenza egli è inutile 
D'avvertire di non far la compra di un Cavallo che abbia due 


vefciconi . 
Delle Rappe. Fic. 109. 


] je Rame rapprefenta un male molto difpiacevole per 
quel Padrone , che avendo un tal Cavallo nella 
fua Scuderia , voglia fervirfene , imperocchè le rappe 
vengono alla giuntura del garetto, e mettono il Cavallo 
in un cattivo fato di render fervizio , ficcome fanno le 
rappe d’ avanti, che. vengono alla piegatura delle gambe 
d’ avanti del ginocchio. lo credo fuperfuo di parlar “da 
vantaggio d’ una cofa vigettata da ognuno, e mi con- 
tento folamente di averne fatto il difegno per i curiofi , 
facendo loro comprendere în brevi parole la differenza 
tra le rappe di dietro, e quelle d’ avanti. 


Formella d’ avanti. Fic. 110. 


Tia che vengono alle paftoje delle gambe di dietro , 
vengono egualmente , e con frequenza alle gambe d’ a- 
vanti, come fi può giudicare dal difegno incifo, che pone 
in vifta la gamba mancina d' avanti com quefto male, 
chiamato formela. Io confefo che questa gamba dvvrebbe 
efere fra le gambe & avanti, ma per una piccola con- 
fufone del rame, ella ha avuto quì il fio pofo. Frat- 
tanto 10 credo effer meglio, che ella mon fia fata affat- 
to fcordata, imperocchè la giudico egualmente degna dei 
caviofi ; onde mon dubito punto, che mon fi fia di giù 
ofervata la mia viftefione fatta fulla formella della gamba 
di dietro, e in confeguenza non ne dico di più. 


Ram- 
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mon avis eft inutile de ne point faire emplette d’ un 
Cheval qui a deux Veflignons. 


Soulandres.  F1G. 109. 


A gravure reprefent un mal fort facheux pour le 
maitre, qui tient un tel Cheval dans fon écurie 
pour s’ en fervir, parce qu'il vient à la jointure du 
jarret et mette le Cheval dans un mauvais état de ren- 
dre fervice; comme les Malandres viennent au plis des 
Jambes de devant de genoux. Je crois fuperflus de dire 
davantage d’une chofe qui rebute tout le monde. Je me 
contente feulement d’ en avoir fait le deffein pour les 
curieux, enleur faifant comprendre en peu de mots, la dif- 
ference de nom Soulandres et Malandres. 


Forme de devant. F1G. 110. 


Es maux qui viennent aux paturons des jambes de 
derriere, viennent tout de méme tres fouvent aux 
jambes de devant, comme on peut juger par le deflein 
gravé qui met à l'oeil la jambe gauche de devant avec 
ce mal appellé Forme. J avoué que cette jambe-ci de- 
vroit étre parmi les jambes de devant, mais par une 
petite confufion de la gravure elle a prife fa place là; ce- 
pendant Je crois qu’ il vaut mieux qu'elle ne foit point 
tout è fait oubliée , parce que je l’ai jugée auffi digne 
des curieux ; ainfi je ne doute point qu on n'ait deja 
obfervé ma reflexion faite fur la forme de la jambe de 
derriere, par confequent je n’ en dis davantage . 


Ff Rain- 
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Rampin. Fic. 111. 


E voila à la fin de mes remarques fur les jambes de 
derriere des chevaux. Je n’ai rien omis, ce me fem- 

ble, de tout cequietneceffaire pour prevenir les rufes des 
maquignons. Mes deffeins peuvent fatisfaire aux curieux,et 
mesreflexions juftes et fondées fur une longue éxperience 
qui m’a aquis une continuelle affiduité de connoitre le 
Cheval, comme auflile manege , mont facilitè le mojen 
que je puis dire: fans affe@ation, qu'il n'y a point de pais 
dont je n’aye pas dreflé des chevaux; ainfi tous ceux qui 
ont envie d'acheter des chevaux fans defauts, peuvent fe 
fier hardiment è mes avis. Prefentement, il ne me re- 
fte d’ ajouter que le Cheval rampin, qui eft celui 
qui en marchant ne pofe pas également fes piés de 
derriere fur tout le fer; mais leve le talon et marche fur 
la pince, chofe qui ne peutfe cacher, car elle ef trop appa- 
rente, par confequent perfonne ne voudra pas acheter un 
tel Cheval. Je dirai feulement encore, que les vieux 
chevaux de manege trop fatigués dans leur Jeunefle , en 
fortant de l’écurie, marchent preciflement comme mon 
deffein en taille douce le reprefente, mais désqu’ ils font 
recherchés ils perdent cette coutume et leurs jambes re- 
prennent leur mouvement. Meffieurs les Ecujers d’ Aca- 
demies en feronî d’accord et foutiendront ce quej'en dis. 


Pied de huitre, Fic. 112. 


N voit par la gravure un pied qui reffemble è. une 
huitre , ainfi on obfervera en méme tems, qu’ il 

eft plat et non pas aflez pourvu de corne, comme doit 
étre un bon pied, dont la perfe&ion confifte è étre fort 
et jamais mince; mais malgré cette reflexion , il peut 
fe trouver qu'un honnette homme ait un tel Cheval dans 


fon écurie: alors il faut que le marechal connoiffe ce de- 
faut 
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Rampino. Fic. 111. 


Ccomi alla fine delle mie rifleffioni fopra le gambe di 

dietro de’ Cavalli, e mi fembra di non avere omef= 
fo alcuna cofa necefaria per prevenire le furberie dei 
Senfali.I mici difegni pofono fodisfare i curiofi, ficcome 
le mie ofervazioni fon giuffe, e fondate fopra una lunga 
e/perienza acquiffata mediante una continua afiduità alla 
cognizione del Cavallo , cd al maneggio; e pofto dire fenz o- 
Sentazione, che non vi fia verun Paefé di cui io non abbia 
fatto de’ Cavalli; onde tutti quelli , che hanno defiderio 
di comprar de’ Cavalli fenza difetti pofono fidarfi ardi- 
tamente a quello, che io ne dico. Prefentemente non mi 
refta, fe non a parlare del Cavallo Rampino, che è quello 
.3l quale nel camminare non pofa egualmente i ftoi piedi 
di dietro fopra tutto il ferro, ma alza il calcagno , e 
cammina fopra la punta, cofa che mon può occultarfi, 
perchè ella è troppo vifibile : e in confeguenza non vi farà 
perfona, che voglia comprare un fimil Cavallo . Dirò an- 
cora che î Cavalli vecchi da maneggio troppo affaticati 
nella lor gioventù nel uftire dalla Scuderia camminano 
precifamente come il mio difegno incifo in rame lo rap- 
prefenta, ma allorchè fieno travagliati perdono questo 
abito , e le lor gambe riacquiftano il movimento. 1 Signori 
Cavallerizzi d’ Accademie approveranno quello, che io ne dico . 


Ugna paperina. Fic. 112. 


 Incifonein vame manifeffa un piede che rafomiglia a 

un oftrica, e fr oferverà nel tempo Seffo che quefto 
non è provvifto abbaffanza d’ ugna , come deve eflere un 
buon piede , la di cui perfezione confile nell efter forte e 
mon debole. Ma non offante queta riflefione, può acca- 
dere che un galantuomo abbia un tal Cavallo nella fua 
Scuderia; ed in quefto cafo bifogna, che il manefcalco co- 


no fea 


SE [ csuv ] SE 
nofca quefo difetto, e che fappia formare il ferro in 
maniera, che il piede non patifca punto, e che pofa farfi 
forte, per il che f prevarrà di chiodi fottili. Per dire 
il vero vo difeguato quefto piede piuttoffo per la fua fi- 
gura d'un oftrica, che per altra ragione , efendo abba- 
ffanza perfuafo che tutti quelli, che fanno come me che bi- 
ogna cominciare da’ piedi allorchè fr voglia comprare un 
buon Cavallo, avranno la medefima precauzione , perchè 
fnalmente tutto dipende da quefto, per mon aver motivi 


di pentirf . 
Per ferrare il piede. Fic. 113. 


Cco la parte inferiore del piede finiiro d’ avanti di 

un Cavallo. Il rame dimostra le fue parti , cioè il. 
calcagno, la forchetta, i quarti, e la punta . Un abile, 
e buon manefcalco faprà fempre fare un ferro in maniera 
che non faccia zoppicare il Cavallo; ma uno non fi può 
troppo fidare di quefta gente; onde pofo dire che il pa- 
drone , che faccia Sima d° un buon Cavallo , dovrebbe 
qualche volta trovarfi prefente per vedere come il mane- 
fcalco pareggia il piede, e come il ferro lavori egualmen- 
te fopra tutte le parti del medefimo. In quanto a me 
quando ho avuto de’ Cavalli di Spagna, o Barberi, fono ffato 
prefente per veder pareggiare il piede, perchè tutto confifte 
in quefto, ed ho fempre avvertito il manefcalco ad avere at- 
tenzione mel mettere i chiodi, e di ribalzargli con dili- 
genza ; onde con offervare la regola univerfale che pre- 
forive, punta d’ avanti , calcagno di dietro, e il non 
aprir mai il calcagno, ed impiegare de chiodi fottili ; 10 
ho fperimentato i buoni effetti, che produce que atten- 
zione , perchè i miei Cavalli dell Accademia hanno fem- 
pre avuto i piedi netti, e gli ho fempre cavalcati , ed 
efercitati fenza mai averne Sroppiati, 0 zoppi . 
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faut, et qu'il fache ajufter le fer de forte, que le pied 
n’ en fouffre point, et qu'il puiffe fe fortifier; ainfi le 
marcechal fe fervira des clous fort deliès de lame. Pour 
avouer la verité, j'ai defliné pluftot ce pied par rapport 
à fa forme, qui reprefente celle d'une huitre, que pour 
autre raifon, parce que je fuis trop perfuadé, que tous 
ceux qui favent, tout autant que moi, qu'il faut com- 
mencer parles pis, lors- qu'on veut acheter un bon Che- 
val, auront la méme attention, car enfin tout depend de 
cela, et après quoi on a rien è fe reprocher. 


Pour ferrev le Pied. Fic. 113. 


ori le deffous du pied gauche de devant d’un Che- 
val; la gravure fait comprendere fes parties , favoir 
le talon, la fourchette, les quartiers, e la pince. Or un 
habile et bon Marechal faura toujours forger le fer d’ une 
maniere qu’il ne faffe point boiter le Cheval, cependant 
on ne peut pas affez fe fier, ainfi }'ofe dire que le Maitre 
d’ un bon Cheval dont il fait cas, devroit quelquefois 
étre prefent pour voir comme le Marechal pare le pied, 
et comme le fer potte également fur le pied. Pour moi, 
quand j'ai eu de chevaux d’Efpagne, ou Barbes, j'ai été 
prefent pour voir parer le pied, car tout roule la deflus, 
et j ai toujours averti le Marechal de prendre bien gar- 
de en brochant les clous et de les river avec attention, 
ainfi obfervant la regle ordinaire qu’ impofe, Pince de- 
vant, talon derriere, n’ ovrir jamais le talon , emplojer 
toujours des clous les plus deliés de lame. Jai trouvé 
toujours le bon effet qui produit cette attention, car mes 
chevaux de manege avojent de bons piés, et je lesai pu 
monter et travailler fans avoir ni des éltropiés, ni des 
boiteux. 


Gg Blei- 
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Bleine.' Fic. 114. 


A Bleine eft une chofe tres facheufe, parce que cet 

une inffammation caufée par un fang meurtri dans 

la partie interieure du fabot vers le ràlon, entre la fole 
et le petit pied, ainfi qu'elle fait boiter fort bas le Che- 
val. Jai marqué fa fituation par deux points noirs dans la 
gravure , au pied droit de devant. Elle eft d’autant plus 
fatale, que perfonne en achetant un Cheval ne peut pas la 
voir, puisque le fer la cache , et quand le Cheval eft 
bien ferré, depuis quelque tems il ne feint point du 
tout, et marche droit et ferme, de fagon, que le meil- 
leur connoiffeur ne penferoit pas aux Bleines , fur tout 
quand il trouve le Cheval felon font gout : mais il s'en 
appercevra des qu'il eft obligé de faire ferrer fon Che- 
val, car étant fraichement ferré, il boitera fl bas, qu'on 
croit qu'il foit tout è fait éftropié, et il n’yarien è faire 
que de le laiffer quatre ou cinq jours fans le montér jalors 
le pied fe raccommode; ainfi le bon parti eft felon mon 
avis, des qu'il recommence à marcher bien de le ven- 
dre, car au bout du compte un Cheval ajant des Bleines, 
ne merite pas d’ étre tenu dans l’écurie d’un bon Maitre. 


Encaftelé. Fic. 115. e 116. 


E defaut ne peut pas fe cacher, parce qu'il eft trop 
vifible . Mon deffein en taille douce le marque affez 
clairement; les bons connoiffeurs n’ ignorent pointla con- 
fequence d’un Cheval ajant les pies encaftellés , car ce 
defaut elt d’autant plus terrible, lors qu'il fe glife dans 
un haras, parce que les Poulins et les Pouliches en par- 
ticipent fans doute, Il faut pourtant convenir, que les 
chevaux d’Efpagne, les Barbes et les Arabes, n’ ont ja- 
mais le talon tant ouvert et large, comme par exemple 


les chevaux Dannois, Anglois, ou les autres beaux che- 
Vaux 
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Riprenfione. Fic. 114. 


Da riprenfione è una cofa pefima , che confifte in una 
infiammazione cagionata dal fangue putrefatto nella 
parte interna dell ugna vicino al calcagno fra la fo- 
la dell’ ugna e îl piccol piede, la quale fa zoppicare 
interamente il Cavallo. Ho indicata la fua fituazione con 
due punti neri nel rame al piede destro dalla parte d 
avanti. Quella è tanto più pericolofa, in quanto che nef 
funo , in comprando un Cavallo puo vederla , mentre il 
ferro P occulta, e quando il Cavallo è ben ferrato, dopo 
qualche tempo mon fente verun dolore e cammina dirit- 
to, e ftabile, dimodochè il più bravo intelligente non pen- 
ferebbe alle riprenfioni ed in ifpecie trovando il Cavallo 
di fuo guflo, ma fe ne accorgerebbe quando fafe obbligato 
a farlo ferrare, mentre riferrato di frefco zoppicherà 
così baffo, come fe fofe interamente firoppiato; e mon vi 
è altro da fargli; che lafciarlo quattro o cinque giorni 
în vipofo . Allora il piede fi rimette, ed il miglior 
configlio, fecondo il mio parere fi è, che vimefto in buono fiato 
f venda, perchè finalmente un Cavallo, che abbia le ri- 
prenfioni non merita d'effer tenuto nella Scuderia d'un buon 
Padrone. 
Incaftellato. Fic. 115. e 116. 


Ueflo difetto non può occultarfi, imperocchè egli è 

troppo vifibile , ed il mio difegno in rame lo di- 
mostra chiaramente. I buoni intelligenti fanno bene la con- 
Seguenza dun Cavallo che abbia i piedi incaftellati , 
mentre queffo pregiudizio è tanto più terribile in quan- 
to che egli f (bande in una Razza, ed i Puledri, e 
le Puledre ne partecipano fenza fallo. Bifogna per altro 
convenire, che î Cavalli di Spagna, i Barberi, e gli 
Arabi non banno giammai il calcagno tanto aperto, € 
largo , come farebbero i Danefi, gl Inglefi 0 gli altri Ca- 


valli 
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valli ben fatti dele Razze di Germania , e d' Italia ; 
e la ragione f è , che il loro clima è molto diverfo da 
quello degli altri Paef. E da avvertirfi però che le lor 
gambe fono più fecche,e più fine diquelle di tutti i Cavalli del 
Mondo , ed in confeguenza i loro piedi non hanno tan- 
ta ugna, © generalmente lo zoccolo mon è così pieno. 
Queffto procede dal gran caldo, e dai terreni, che nel 
Paefe loro fono coperti di rena; ma P altre gran qualità 
che eft hanno forpaffano ! immaginativa, e fanno fcor- 
dar quelle de’ piedi, i quali comparifcono quafi incastellati 
per colpa dello zoccolo. Ciò non offante io dico per efpe- 
rienza , che quando questi Cavalli fono nelle Scuderie 
dei Principi , fotto gli occhi di quelli che vi prefiedono , 
non divengono mai incaftellati, mediante P attenzione di 
detti Minifri; ficcome per Pafiduità , e la diligenza di 
un abile manefcalco , che gli prefervi da questo gran di- 
fetto. Il rame dimoftra due piedi , cioè il deftro d' avan- 
ti, ed il fniffro di dietro, dove ognuno può distinguere, 
che fono incaftelati . L’ incaftelatura è un dolore nel pie- 
de d'avanti, come ancora in quello di dietro, cagionato 
dalla ficcità dell ugna, e-de quarti che comprimono le 
due parti del calcagno, ed obblicano frequentemente il 
Cavallo a zoppicare ; imperocchè la forchetta è troppo 
errata, e non ba la fua eStenfione naturale; quindi è 
che fifatti Cavali devono efler ferrati in pianella , che è 
quanto può dirf fopra di quefto articolo. 


DesGerchi.\ WEne.krnoX 


I piede che ci prefenta il rame è in ùn pefimo fiato, 
e pofo afficurare di non aver veduto, che i Cavalli 
ne fieno incomodati con tanta frequenza quanto in Italia ; 
Io non faprei vilevarne la ragione , la quale può forfe 
procedere da una riprenfione cagionata dall infiammazione 


che fi fa nella parte inferiore dello zoccolo vicino al cal- 
cagna 
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vaux «des hàtas en) Allemagne'} etirenItalie., la raifon, 
en eft;, que leur: Climat.iet, bien different aux autres. 
pais. mais il: faut auffilavover , que leurs jambes font 
toujours plus feches.etplus:fines. de. tous les chevaux 
du monde; par confequent leurs piés n° ontijpas. tant 
de corne , er le ifabor en general.n° en n° elt, point "fi 
abondamment : pourvu »rce ci. vient des grandes. cha- 
leurs et des!terreins touts ;couverts. du. fable dans leur 
Patrie; mais des autres [grandes qualitès. qu’ ils ont, fur- 
paffent 1 imagination , et font ioublier les. piés qui 
paroiffent tant foit peuencaftellés. faute du fabot. Mal- 
gré cela, je dis par éxperience ,. lorfque ces chevaux 
font dans les écuries de. Grans Princes fous les. yeux 
de ceux qui. commandent , ils ne deviennent jamais 
encaftellés par rapport è leur attention; et. 1° aflidui- 
té et le foin d’ un habile marechal les preferveront 
de ce grand defaut. La:gravure reprefente deux. piés 
un de devant qui eft le droit, et un de derriere étant 
le gauche , ainfi chacun voit qu’ ils font encaftellés . 
Quant ià 1 Encaftellure , :c’ eft une  douleur dans le 
pied de devant comme auffi au pied de derriere caufée 
par la fechereffe et l’ étreffifement de la corne des quar- 
tiers qui referre les deux cotés du talon et contraint tres 
fouvent le Cheval de boitter parceque la fourchette et 
trop ferrée et n’a pas fon étendué naturelle, ainfi ces for- 
tes de Chevaux doivent étre ferrés en pantoufle , en 
voila affez. 
Mauvais Pied. F1G. 117: 


E pied que met à Poeil la gravure eft dans un 
tres mauvais étar, et je puis affurer que je n° 
ai vu fi fouvent des chevaux d’en étre incommodés 
en Italie. Pour en marquer la raifon, je ne fau- 
rois: il paroit que peut-étre cela vient des bleimes 


encornées , ou d’ une forbure , ou ipar une enclo- 
H h urcu- 
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rieure , ainfi je ne fais dire autre chofe fi non, que 
chacun qui veut faire emplette d’ un. Cheval. doit 
prendre bien garde que le fabot foit tout uni, et 
non pas inégal comme on''vait au deffein qui mar- 
que precifement une inégalité: du pied droit de de- 
vant par cette hauteur de corne, qui ‘environne tout 
le pied. En obfervera aprés que ; depuis la couronne 
jufqu*a cette groffeur, qui paroit. un cercle au milieu 
du fabot , où un nouveau pied fe forme; à cett-heu- 
re on peut s’ imaginer combien de. tems qu’ il 
faut jufqu’à ce que s° en aille la vieille corne, et pen- 
dant ce changement on ne peut pas fe fervir du Che- 
val, parce qu’ étant hors d’ état d’ étre monté, mé- 
me quand on veut feulement le faire promener, il 
ne peut pas marcher ; ce ci prouve ‘qu’ il fouffre 
éxtremement des douleurs, mais le imalheur eft double 
par ce que par la longueur du:tems d’'étre toujours 
dans l’ écurie , il perd. entierement le mouvement 
des épaules, comme j'ai vu l’ éxemple d’ un beau 
Cheval, qui aprés fept mois paflés, avoit les épau- 
les tout à fait engourdies, d’ une facon qu’ il na 
jamais repris le premier joli mouvement qu’ il avoit 
auparavant. Je crois que felon ce detail que je viens 
d’ en faire, que chacun fe donnera de garde d’ ache- 
ter un Cheval avec ce mauvais pied en queftioni 


Scime. Fic. 118. 


Bo me promettre, que tous les connoiffeurs fe- 
y ront de mon fentiment que les piés encaftellés 
font ceux qui font fujets aux Seimes ; comme. nous 
en vojons tous les jours l’ éxemple. Ce qui regarde 
l’ encaftellure , je crois d’ en avoir affez dit ce que 
J en penfe de forte qu'il ne me relte qu’ indiquer 
à prefent que la Seime et une fente dans la corne 
du 
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cagno fra lav Sola; ‘eil piccol piede x voppure. perchè 
Sarapprefo, ed anco. per. una inchiodatura ; ficchè non 
pofo dir altro. fe non che ‘chiunque vuol far la compra 
d'un Cavallo.;dev effere. bene avvertito , che «lo zoc- 
colo fia tutto unito, «e non difuguale , come. fi vede 
nel. \difegno ; che. dimofira precifamente una. difagua- 
glianza nel piede. deftro della parte d' avanti , attefa 
Peltezza dell'’ugna, che circonda tutto il piede. 
Si offerverà dipoi. che dalla corona fino all indicata 
groffezza fi forma un. cerchio al mezzo dello zocco- 
lo, ev fembra, \che vi fi faccia un nuovo piede, d 
onde fi può arguire il gran tempo necefario finchè f 
confumi È ugna vecchia. Mentre fi fa quefto: cangia- 
mento d’ugna , uno non fi può fervire del Cavallo, impe- 
rocchè refta inabile ad efler cavalcato, e fe fi volefe 
far pafeggiare incontra molta difficoltà perchè f duole 
efremamente, ma il pregiudizio non termina quì, men- 
tre per il lungo tempo, che deve Stare nella Scuderia 
perde affatto il movimento delle fpalle , e ne ho ve- 
duto | ‘efempio in un bel Cavallo, che dopo fette me- 
Sr divenne colle (palle affatto inchiodate , dimodochè now 
ha giammai riacquiftato P agile movimento che prima 
aveva. Io fon perfuafo per la defcrizione che ho fatto di 
quefio cattivo piede , che chicchefia procurerà di evitare 
un Cavallo che lo abbia. 


Quarto falfo. Fic. 118. 


O pofo compromettermi che tutti gl intelligenti fa» 
I ranno del mio fentimento, che i piedi incastellati , 
Son. fottopofti a confeguire i quarti falli, come giornal- 
mente l efperienza dimoîtra . Per quello che ‘appartie- 
ne all incaftellatura , io credo d' avere abbaffanza e- 
fprefo ciù che ne penfo, onde non mi reffta, che a di- 


moStrar prefentemente , che il quarto falfo è una cre- 
patu- 
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patura uelP ugna del quartier del Cavallo», conforme. 
fi può vedere chiaramente  rapprefentato »» dall'‘incifio- 
del piede finittro ‘@’ avanti. Ella fi dilata dopo la ‘co- 
rona fino ‘al ferro, ed alcuna volta: viene: al? mezzo 
dello zoccolo, e mediante il‘ fangue «che produce, \cagio- 
na dè gran dolori in quella parte ,\ & fa zoppicare 
i Cavallo . Non pofo far di meno di avvertire», 
che i quarti falfi vengono frequentemente per colpa. del 
manefcalco , il quale pareggiando il piede non penfa ; che 
bifogna levare folamente la» punta di efo , mentre fe 
tocca la minima parte de quartieri egli rende il’ pie- 
de troppo debole , ed in confeguenza facile a  creparfi . 
Io ho ofervato, che queste genti non hanno altro vg- 
getto , «che di fcavare il piede credendo di farlo più 
belo, e non fanno , che quefto è il vero modo di pre- 
cipitarlo . i 


Piede pieno. Fic. 119. 


Ra i piedi difettof , quefto è il peggiore di tutti. 

Per gli altri fi trova’ fempre qualche mezzo di ri- 
metterli in buono Sato, ma per il piede pieno tutta. la 
cura, che fe ne abbia è inutile. Il difegno che ne ho 
fatto, è efatto, e ben efequito nel incifone , di modo 
che {mel veder folamente la figura , chicchefia ne re- 
fierà difguftato ; e perciò farebbe inutile il farne una 
maggior deferizione , efendo io perfuafo che gl intelli- 
genti non f fermano a' quefte cofe già note . Dirò fo- 
lamente che tutti i Cavalli, che abbianoi piedi natural» 
mente graffi fon foggetti ad averli pieni ; la cagione 
può effer forfe la paftura; mentre bo veduto molti. Ca- 
valli della Weftfalia, e dell Olanda, dove Stanno nel- 
P erbe quafi fino al ventre, ed in un terreno fangofo 
piuttofto che arido , aver coftantemente quefti brutti piedi 


febiacciati, e pieni. Venendo al male dirò, che un 
tal 
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du quartier du Cheval, ce qu’ on peut voir diftin- 
&ement reprefentè par la gravure du pied gauche de 
devant , elle s° etend depuis la couronne  Jufau’ au 
fer, quelque fois elle vient auffi au milieu du fa 
bot, et le fang qui en forte caufe grandes douleurs 
au pied et fait boiter le Cheval. Je ne faurois me 
difpenfer de declarer ici, que les. Seimes viennent 
tres fouvent par la faute du Marechal qui en parant 
le pied ne penfe pas, qu'il ne faut toucher que feule- 
ment la pince du pied, car désqu’ il ère la moin- 
dre chofe des quartiers il rend le pied trop foible , 
et le met en état è fe fendre aifement. Jai toujours 
obfervé que ces bonnes gens n’ ont d’aurre chofe en 
téte, que creufer le pied, le crojant fort beau com- 
me cela, et c’ ct juftement le mojen de le ruiner 
et de le perdre . 


Pied comble. Fic. 119. 


Ty Armi les piés defeQueux celui la et a la tète de tous, 
P parce que pour les autres on trouve toujours quel- 
que mojen de les remettre en bon état, mais pour le 
pied comble, tout le foin qu'onen a n’eft qu'une perte 
du tems. Le deffein que Jen ai fait et jufte er bien exe- 
cuté par la gravure en forte, que vojant feulement la fi- 
gure, tout le monde en fera deja rebuté et degouté ; c’ eft 
pourquoi jaurois tort d’en faire un grand detail, etant 
perfuadé,que les connoiffeurs ne s'amufent point cette for- 
te des bagatelles ; ainfi Je dirai feulement que tous lesche- 
vauxajant des piés gras naturellement fon fujets d’avoir des 
piés combles: la caufe en peut ètre le paturage, car j'ai 
vu quantitéè des chevaux de la Weftphalie et de la Hoi. 
lande, où ces chevaux vont quafi dans les herbesjufqu'au 
ventre fur un terrein plus-tòt mou, que fort fec , par coa- 


fequent toujours un peu humide, ainfi ilsonteucesvilains 
li pics 
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piés plats et combles, parlant du mal je dirai, qu’un tel 
Cheval a la fole arondie par deflous, en fort qu’ elle et 
plus haute, que la corne; ce qui fait fouvent boiter le 
Cheval, et empeche de le ferrer, à moinsyu’on ne voute 
le fer. Au refte je fuis d’ oppinion que perfonne n’a pas be- 
foin de mon avisdece qui doit faire:fien cas, on lui veut 
vendre un tel Cheval, il ne l’achetera pas à coup fur, fai- 
fant reflexion fur ce que j'en ai marqué. 


13/1 I N. 


Satius quod fatis eft. 
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tal Cavallo ha la. fola rotondata per la parte di fot- 
to, in guifa che ella è più alta dell’ugna, onde fa 
zoppicar frequentemente il Cavalb , ed impedifce di fer- 
rarlo , fe non vi fi provvede con votare il ferro . Del 
reflo io fono d’ opinione , che a nefluno bifogni il mio con- 
Jglio per affenerf dal comprare un fimil Cavallo. 
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